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INTRODUCTION 

Etant tlonne l 'importance tlu Rouget tle vase, Mullus barbatus, tlans la 
peche su!I" les c6ites oir!ieirutales de l ' &dT.iaitiique n,OIUJS 111,aus sommes effoxces de 
contribuer a la connaissance de son oecologie. 

Au cours de ees recherches nous nous sommes servis, pour la distinction 
de deux especes tle Mullus a l'etat frais , de la tlifference de coloration des 
deux nageoires dorsales - de la premiere en particulier - mentionnee pour 
la premiere fois par L o Bi a n c o (1908), a savoir que chez le Mullus 
surmuletus L. elles sont colorees, alors qu'elles sont incolores chez le Mullus 
barbatus. Cette difference a ete egalement utilisee par š o 1 j a n (1948), en 
Atlriatique. Bou g i s (1952) y a encore ajoute une difference caracteristique: 
le nombre des ecailles de la joue, deux chez le Mullus surmuletus L. et trois 
chez le Mullus ba.rbatus L. Maiis, en iprn1tiqrue, iil €ISlt ,p!I"esq1Ue ti:mipas.s!iible tl'ultillliiser 
cette differenciation, ees ecailles se detachant facilement dans le fillet en 
cours de peche. 

Les recherches ont ete effectuees dans !'Institut tl'Oceanographie et de 
Peche, Split. Pour les recherches, on a dispose d'un materiel provenant de 
trois sources: a) le premier materiel a ete recolte au cours de l'expedition 
»Hvar«, entreprise sous la conduite du dr. J. Šoljan en tlu dr. O. Karlovac, du 
26. II. 1948 au 1. IV. 1949, qui a englobe 167 positions au large tle l'Adriatique 
et dans la partie nord tle la Mer Ionienne (fig . 1), ees positions ayant ete 
explorees, a deux reprises, sauf au voisinage des c6tes d'Albanie ou l'on n'a 
opere qu'une seule fois (Ka r 1 ova c, 1956); b) le second materiel a ete recueilli 
qu' cours d'explorations de biologie tles peches dans les canaux de l 'Adriatique 
Olfli,eirutaiLe imoyeinine IPair l'ling. dr. š. žruipano:vii.ć, ,cLu 26. VI. 1957 au 4. VIJ. 1958, 
sur dix positions (fig. 2, tabl. 1) explorees une fois par mois (au total treize 
sorties ont eu lieu, sauf pour la positions n ° 10 avec dix voyages, l'auteur 
ayant pris part a cinq sorties); c) nous avons recueilli nous-meme le troisieme 
materiel tlans le canal de Split (fig. 2, pos. n ° 1), pres de Maslinica (fig. 2, 
pos. n ° 3) et dans '1a baie de Kaštela (fig. 2) , entre le 31. I 1959 et le 4. V. 1961. 
Les investigations, sur toutes les positions mentionnees, ont toujours ete 
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effectuees selon le meme procede, par peche experimentale au chalut d'une 
heure pendant le jour. 

Je desire exprimer ici ma gratitude a tous ceux qui m 'ont encourage, 
conseille et aide dans la realisation de ce travail, et en premier lieu au dr. 
Siniša Stanković, academicien, professeur a l'Universite de Belgrade et pre­
sident tlu Conseil des Academies, pour avoir accepte d'appuyer cette these et 
pour ses conseils eclaires; au dr. Vlaho Cviić, directeur de l 'Institut d'Oceano­
graphie et de Peche de Split, au dr . Miljenko Buljan qui remplissait les 
fonctions de directeur pour les larges facilites de travail qui m'ont ete offertes; 
au dr. Otmar Karlovac pour l'interet porte a mes recherches; a tous mes 
collegues et amis de l 'Institut d 'Oceanographie et de Peche: dr. Radosna Mu­
žinić, Jožica Karlovac, Tamara Vučetić , Tereza Pucher-Petković, Mira Zore­
-Armanda, dr. Ante Ercegović, dr. ing. Šime Županović, ing. Dinko Morovi ć, 
Slobodan Alfirević, Fabjan Grubišić et Ante Špan pour les encouragements 
qu'ils m 'ont donnes et pour leurs precieux conseils; aux laborantins Marija 
Pa,nd,oirolVliić ,de 1'Iinisi11it1:n.lit d-e Zooil.Qgti.1e ,de le. F•acuJ.ite ,de Soieinces Nart:iurelleis et 
Mathematiques de Belgrade et a Davor Ratković, Mladen Alajbeg et Zdravko 
Zapalac de l'Institut d'Oceanographie et de Peche de Split pour leur assistance 
techiniqrue ainsu qu'a Ja hilbliiiortheca!i.lI',e Jelena V,oJ,aa:-.i-ć, aiux 001mmairu001111ts ett a,ux 
eq,w;ipa,ges deis ba11Jeiarux ,de r1ns1tii1truit, le »BrllOs« et le »BredVlOldiniilk«. 

Je profite de cette occasion pour exprimer, en relation avec ce travail, 
toute ma reconnaissance a mon premier maitre, le dr. Abdel-Halim Soujdan, 
professeur a l'Universite de Damas. 

I. P:ECHE ET IMPORTANCE ECONOMIQUE 

La peche du Rouget de vase etait presque inconnue dans la peche yougo­
slave jusqu'a la seconde moitie du xrxe siecle, epoque ou l'on commence a 
employer le chalut. Le chalutage est l'unique methode de peche avec laquel on 
puisse avec succes pecher le Rouget de vase. Jusqu'a cette epoque, on pechait 
le Rouget de vase au moyen de filets que l'on tirait a une certaine distance 
des cotes a bord d 'un bateau a l 'ancre (gripo) ou a la senne cotiere. Mais le 
rendement de ees peches etait insignifiant. A l'heure actuelle, ees peches 
n'ont vraiment aucune importance. 

Les meilleures positions de peche du Rouget de vase se trouvent dans 
les canaux de la Dalmatie moyenne, dans un assez vaste perimetre aux 
environs de Split surtout, sur le littoral montenegrin et, en particulier, devant 
l'embouchure du fleuve Bojana. 

Selon les donnees de l 'Office de la Statistique de la Republique Populairc 
de Croatie pour la periode 1948-1957, la peche annuelle moyenne des deux 
especes de Rouget s'elevait a 84 tonnes, le Rouget de vase y etant represente 
par 60 tonnes, ce que nous deduisons de la participation de 40/o tlu Rouget de 
vase dans la capture annuelle moyenne au chalut, qui se monte a 1500 tonnes 
de poissons divers . Les 24 tonnes qui restent se rapportent au Rouget de roche, 
capture au moyen de divers filets, tramails et sennes c6tieres, alors que, dans 
les captures au chalut, il ne represente meme pas un demi pour cent. 
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Par rapport a la capture totale annuelle moyenne tlu poisson dc mer, 
s'elevia1111t a 19.000 1ton1nes, 60 itol!1ITT.es 11:1:e 1representeint q1ue 0,320/o. Ma,is tLl. fout te,ni[' 
compte tlu fait que le Rouget est considere comme l'un des produits de la mer 
d,e ipremierre qru,aLi1te. Elta:rut i!Jres ['€Clherohe, H a un ,p1acemerut, SIU!r J,e m&·che 
interieur et exterieur, sur et non soumis a des fluctuations. Seules quelques 
especes se ventlent plus cher que le Rouget: la langouste, le bar, la dorade, la 
pagelle, le dentale et les petits calmars. Toutes ees especes ont une grande valeur 
mair0ham.1de ,oair ~,e ir,eiveruu a1I1ITT.iu:eil. de 1euir v,err'te, a des pni.x eleves, ir,epreseinrte la 
moitie tlu revenu total de la peche maritime. 

H. DETEiRMiiNA'DION DE L'AGE ET CROISSANCE 

La tletermination de l 'age et de la croissance des poissons occupant une 
place centrale dans l 'etude de leur biologie et de leur eocologie on s'est penche 
sur ce probleme. 

W i r s zub s ki (1953) trouve que, chez le Mulus barbatus des cotes d'Israel 
les otolithes peuvent etre utilises pour determiner l'age, mais qu'il est rare 
d'arriver a discerner les anneaux annuels surs es ecailles. Cet auteur reconnait, 
cependant, que les otolithes ne peuvent etre utilises efficacement dans le calcul 
de la croissance tlu Rouget. 

C a ste 1 n u ovo (1936) conclut, a propos tlu M. barbatus des petits fonds 
de Lampedusa, qu'il est impossible d'etudier sa croissance par la methode scali­
metrique. 

A u tl reu e t Rod r i g u e z - Rod a (1951) se sont heurtes a de grandes 
difficultes dans l'interpretation tles ecailles tlu M. barbatus de la region de 
Castell6n (Espagne orientale). 

Bou g i s (1952) mentionne que la lecture des ecailles tlu M. barbatus de 
Banyuls-sur-Mer a ete facile dans la majorite des cas 

S c a c cin i (1947) trouve la determination de l'age et de la croissance tlu 
M. barbatus au moyen des ecailles, dans l'Adriatique occidentale moyenne, assez 
facile et les anneaux hivernaux discernables. 

En ce qui nous concerne, la lecture des ecailles tlu M. barbatus, dans l'Adria­
tique orientale moyenne, nous a ete le plus souvent facile et satisfaisante. 

On remarque, ce que Bou g i s (1952) a deja mentionne, que la determi­
nation tle l'age tlu M. barbatus, comme pour la Sardine (Sardina pilchardus 
W alb.), devient plus difficile en allant tlu Nord de la Mediterranee et de ses 
mers annexes vers le Sud. 

Materiel et methodes 

Pour etudier l 'il.ge tlu Mullus barbatus, nous nous sommes servis des ecailles 
et des otolithes. Pour le calcul de la croissance, on a employe, pour les jeunes 
Rougets, la methode directe basee sur l'analyse de la repartition des Rougets 
d'arpres Ja ,t,a:i,lll.e ,et p,our les ,a,diu]tes, on a aifW.liqiue la metho.de wrudfurecte au 
moyein des ecaiiili!,es aux all1!neaiux 111ebtemen1t marques. 



T ABLEA U 1. - Sbaltion:s s-u,r ,1esquelles cmt e<te prele,ves les 1ots au om.trt5 de irecherches sur la bio1ogie des peches da,ns 
l es ca!!laux de l' Adriat>i que orientale moyenne, 

Pmirbion geogr.aiphiqu,e 
Startiion Pro.f-01ndeur Nature du fond 

no N E m 

* 1 43° 24,0' 16°22,9' 49 - 59 aIDgliile 

2 43° 22,5' 16°48,0' 76 - 76 aiDgliile 

** 3 43° 21,6' 16°14,2' 92 - 104 sab1e rur-gliileux-liimoneux 

4 43°16,3' 16°25,8' 82 - 87 himolll, 1imcm sa1bleux, s.a:ble limoneux-amgi.Ieux, sable 
argileux-Limon,eux 

5 43°14,8' 16°52,5' 63 - 63 airgliile 

6 43°06,3' 16° 24,0' 85 - 85 saible 

7 43°03,5' 16°48,6' 68 72 limon a1·gileux, argHe limoneuse, saible ar,gileux-Emo-
neux- Limon aTgiileux-sabiLeux 

8 43°03,4' 17°04,0' 57 63 Lim.on rur-gliileux-sableux, hlim:o.n a;r,giileux, saible a;r,giileux 

9 43° 03,7' 17°21,0' 26 38 ar;giille 

10 42°57,0' 17°29,0' 28 - 29 ar-gille 

* La statiio,n a ete il10IITl!ffiee ,,.calllal de SiP'lrl.t«, 
** La s1taitiJOln a ete nol!Illffiee »Maisl!i1ruLca« (d'apres le viil.ilage Le ,plutS pa:-etS dans l'i-le de Šolta). 

.... 
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EoaJiilles et 01boi1~thes OIIllt ete ipreleves s:ur pnesque .to1utes Jes cap;turres rpro­
v,eniallllt ide deux srtJaitiiio111S: dains 1-e ,oalrulJ de Siplliit {1pos. 111 ° 1) et pres ide Miaisliill1lica 
(pos. n ° 3), entre le 15. V. 1959 et le 2. V. 1961. L'age a ete etutlie sur 1804 exem­
plaires et la croissance sur 1149 exemplaires tlu canal tle Split. Les mensurations 
tle la taille tles Rougets ont ete effectuees selon la methode appliquee a l'analyse 
tle la repartition tles Rougets tl'apres la taille (voir le chapitre correspontlant.) . 

L'eoa'i!lle du Mullus barbatus es<t idu tyipe ctteno'ide; sa pwtie 1Pooteriieure 
visible r,orte plusieurs rangs tle spinules et sa partie anterieure, masquee par les 
autres ecailles, montre tle tres nombreuses cretes paralleles aux bortls anterieur 
et lateraux. A la limite tles tleux faces , anterieure et posterieure, tle l'ecaille, 
prennent naissance cinq a huit sillons ratliaux qui s'etentlent jui'qu'au bortl 
anterieur ou ils se terminent par autant tl'encoches. 

L o Bi a n c o (1908) mentionne que le centre tle formation tle l'ecaille se 
trouve legerement au-tlessous tle l'origine tles sillons ratliaux et qu'il tlemeure 
visible, entoure de cercles concentriques. 

L'otolithe (sagitta) tlu Mullus barbatus a une forme allongee et presente une 
tlepression sur sa face tlorsale; il est plus ou moins epais, et sa face interieure 
est convexe. 

Choix des ecailles. Les anneaux ne presentent pas le meme aspect sur toutes 
les ecailles, ni meme sur les ecailles tl 'un meme poisson. Les ecailles les plus 

, -___ ,, /. 
,/ i) 

/ c,,'ll __ ,:) 
\. . ..,.., / /;;· 

I I I . 

((~_:// . ._/ 

25m 
50m 

100m 
- .. - .. - 150m 

Pig. 2. - Stations sur lesquelles ont ete effectuees les captures au chalut dans les 
canaux de l'Adriatiq,ue oriental-e moy-enne. 
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TABLEAU 2. - ValeuOC's moyenne:s de L1, L2 . .. L5 des Rou,g.ets diu canaJ. de Split, 
abtenues ,pa,r 1a methode scahlmetoc-lqiue en 1959, 1960 et 1961. 

L1 L2 L3 L„ 

o 
N-ombre d'exempla:i.Jres 377 318 197 127 
ViaJ.eur moyenine, cm 10,1 12,9 14,2 15,1 

<i? 
N-ombre d'exemp1'a~res 422 259 150 102 
V.a1euoc- moy€1l1Jle, cm 12,2 15,2 16,5 17,5 

TABLEAU 4. - Valelfil's moyenn,es theol'liques de L1, L 2 ... L5 des Rougets 
dlU canall. de Spil,ilt 

10,1 
12,0 

12,8 
15,1 

14,1 
16,7 

14,9 
17,5 

39 
15,7 

40 
18,3 

15,5 
18,3 

NOTE. - Pour des raisons techniques certains tableaux et certaines figures ne sont 
pas a cote du texte et nous prions de prendre ceci en consideration (La 
redaction). 
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fiaoi~es a [iiire et a moruteir se itirioll.llV•e111Jt Sl\llf le seoorud et l,e tr01iaieme ira:ng a1U-,dessous 
de la ligne laterale - la troisieme, la quatrieme, la cinquieme et la sixieme 
ecaille, en comptant de la tete vers la queue. Mais les ecailles du M . barbatus 
s'arrachant facilement en cours de peche, on en prelevait sur n 'importe quelle 
partie du corps, la ou elles avaient resiste. On choisissait de preference les 
ecailles ventrales comme etant les plus appropriees pour la determination du 
centre de croissance de l'ecaille, celui-ci y etant bien visible par le point de 
conjonction des sillons radiaux. 

Les ecailles regenerees ont ete d'emblee eliminees. 

Lavage des ecailles . Les ecailles choisies etaient conservees dans de petites 
eprouvettes (1,5 cm X 5,5 cm) pleines d 'eau fraiche. On pouvait les garder ainsi 
deux jours environ, suivant la temperature du laboratoire. Apres deux jours 
l'ecaille revet une teinte jaunatre ce qui en gene la lecture. Au cours du montage 
des ecailles, le contenu de chaque eprouvette etait verse dans un recipient de 
verre fonce rempli d 'eau fraiche . On procedait alors a une nouvelle selection des 
ecailles. Les ecailles choisies etaient nettoyees entre le pouce et l'index, puis 
rincees a l'eau fraiche et sechees avec un tissu souple. 

Montage des ecailles. La colle utilisee pour le montage des ecailles etait 
composee de 540/o d 'albumine (blanc d'ocuf tres frais) , de 450/o de glycerine et de 
1 O/o de salicylate de sodium. Le melange devait etre agi te plusieurs fois, a quel­
qiues lhe;u,r,es d'wniter,v1alhle. La ooThe etiaiit \Prepa,ree que!lqrues mOLi.s a l 'aivance. 

Les lames de verre etaient prealablement lavees a l'alcool et sechees a 
l'aide d'un chiffon propre. Sur le bord gauche de chaque lame, on inscrivait a 
l'encre de Chine deux chiffres de serie indiquant les deux exemplaires sur 
lesquels avaient ete prelevees les ecailles. Ces chiffres etaient ensuite enduits 
d'une mince couche de baume du Canada. Sur chaque lame, on faisait soigneuse­
ment tomber huit gouttes de colle, sur chacune d'elle on posait une ecaille 
nettoyee et bien seche en faisant attention que la face lisse et brillante de l'ecaille 
soit collee sur la lame. Les ecailles ainsi disposees etaient laissees au moins 
quelq1Uets iheures. 1P1uis on 0jppuy,a:iit i1e po,uce, enrv-elQ1Ppe id'IUIIl 11Ji6su (S,ouple et 
propre, sur chaque ecaille, le surplus de colle etant absorbe par le tissu. Les 
1ames etaii,en:t IIIl!ise.s ide cote 1Penid•aintt ideux 01U lbrolis joun; ,a,v,airut d'etir,e S,Ql~gineuse­
ment nettoyees des bavures de colle dans les intervalles entre les ecailles. Les 
preparations etaient laissees a secher deux semaines. 

Lecture des ecailles . Les ecailles etaient examinees au binoculaire sous faible 
grossissement (oculaire: 5x, objectif: 2x a la lumiere semi-reflechie obtenue par 
une plaque de fa'ience blanche mobile) . 

Procede employe pour les otolithl?.s . Pour extraire les otolithes, on fendait 
le crane du poisson exactement en son milieu pfl" une profonde incision longi­
tudinale. Ils etaient ensuite sortis a la pince et nettoyes entre les doigts d 'une 
main et la paume de l'autre main. On les conservait ensuite a sec dans de petits 
sacs en papier transparent, designes par un chiffre de serie. 

Les otolithes etaient examines au binoculaire sous grossissement moyen 
(oculaire: 5x, objectif: 4x). On les plac;ait dans un petit recipient de verre fonce, 
plonges dans du xylol, la face concave tournee vers le haut et examines a la 
lumiere reflechie. 
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Resultats de la lecture des ecailles et des otolithes et discussion des resultats 

Les ore.tes SU<r .lJes ecaiiililes so:rut eoanitees a l'orurg1im,e ,et s,e iress,er.erut ensui:te. 
Les mensurations de la zone tlans laquelle les creies sont assez ecartees tlonnent 
une valeur moyenne correspontlant a une longueur tle µoisson tle 2,5 cm, ce 
qui prouve que, jusqu'a une taille tle 3,5 cm, le Rouget croit plus rapitlement. 
L'examen tle cette zone sert a eliminer les ecailles precocement regenerees. 

On peut tlistinguer tleux types essentiels: anneaux plies caracterises par la 
courbure <les cretes et anneaux discontinus marques par tles cretres discortlantes 
(Hg. 3). Les rarrmeaJUx plliies sorut rtloJUliourrs plus pres du ,oenlbre, et J,e rplrus freqJU,errn­
menJt au inomme ide 1deux. Oin rbroulv•e ra:rerrnent ides 1a:ninearux 1plJi,es suoceda1n1t a des 
anneaux tliscontinus. Des calculs ont prouve que le premier anneau plie corre­
spontl a une taille tle 5,5 cm tlu poisson et le secontl a 7.7 cm. Ces tleux anneaux 
n'ont pu etre comptes parmi les vrais anneaux annuels. Les tleux tailles corre­
spontlent aux tleux migrations connues du Rouget tle vase. Au cours tle sa 
premiere migration, le Rouget passe tle la vie pelagique dans les eaux cotieres 
tle faible profontleur a la vie benthique. Au cours tle sa secontle migration, il 
quitte ees fonds et s'achemine dans tles eaux plus profontles. Il n'est pas rare 
que l'un tle ees anneaux plies revete, en partie ou entierement, l 'aspect tl'un 
anneau tliscontinu (fig. 4) . 

L'otolithe presente un champ central opaque avec un point translucitle au 
milieu qui marque le centre tle croissance de l'otolithe. Autour tlu centre se 
succetlent alternativement tles anneaux opaques et translucides. Les deux 
anneaux plies, trouves sur les ecailles, apparaissent parfois sur les otolithes 
oomme tdeux 00u1,es ipres dru ,cerutT,e, ld'un,e farible 1Jmnspair,ence et leger,errnent tplrus 
larges que les autres (fig. 5). 

Les anneaux ne sont pas sur toutes les ecailles egalement accuses (fig. 6) 
et peuvent quelquefois meme ne pas apparaitre sur certaines d'entre elles. De" 
differences peuvent exister aussi entre l 'otolithe droit et l 'otolithe gauche tlu 
meme poisson. C'est pourquoi il est desirable d'examiner les tleux otolithes et 
plusieurs ecailles. 

Il n'est pas rare de rencontrer <les individus avec un seul anneau precoce 
sur les ecailles et sur les otolithes ou, au contraire, ne presentant parfois qu'un 
seul anneau net tres tardif (fig. 7). Il arrive aussi d'avoir a faire a des cas 
d'anneaux doubles ou triples, ou partiellement indiques etc. 

La necessite s'impose đone de controler la lecture des ecailles par celle des 
otolithes, ou a l'aitle d 'autres procedes. Dans de nombreux cas, en effet, les 
anneaux qui etaient a peine ou pas du tout marques sur les ecailles apparais­
saient nettement sur les otolithes. Tres souvent, l'otolithe confirme le dedouble­
me1I11t 1des anineaJUx SIU!r ['eoa1hlle. Ma,'is, sd. ,Les arrm,earux doru'bLes S10nt peu ecamtes l'un 
de l'autre, l'otolithe ne montre qu'une seule zone (fig. 8) _ Si les anneaux doubles 
sont eloignes, de sorte qu'on puisse douter de leur nature, l'otolithe ne presente 
qu'un etroit dedoublement (fig. 9). 

L'otolithe seul ne suffit ni pour la determination de l'age, ni pour le calcul 
de la croissance. En fait, l'anneau se forme et s'eloigne tlu bard de l'ecaille bien 
avant que cela soit visible sur l 'otolithe (fig. 10). De plus, la concavite de l'oto•­
lithe et la densite des anneaux en particulier ceux des rve, ve et vre annees ne 
permettent pas un calcul precis de la croissance. 

Dans certains cas, on trouve l'un des otolithes defectueux. 
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I. 

Fig. 3. - Ecaille du Ro:uget avec anneau plie et anneau discontinu . 

.,. 

Fig. 4. - Ecaille du Rouget 2vec un anneau plie ayant revetu completement l'aspect 
d'un anneau discontinu . 

Fig. 5. - Aspect sur l 'otolithe du Rouget de deux zones correspondant a deux 
anneaux plies sur les ecailles. 
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Fig. 6. 
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Deux ecailles d'un meme Rouget montra,nt les anneaux plus apparents 
sur l'une que sur l 'aut>re. 

Fig. 7. - Ecaille d'un Rouget male de 16,5 cm avec un seul anneau bien visible. 

Fig. 8. - Ecaille du Rouget avec des anneaux etroitement dedoubles cor·respondant 
a une seule zone sur l'otolithe. 
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Resultats de' l'etude de la croissance 

A. M e t h o d e d i r e c t e 

L'analyse de la repartition du Rouget d 'apres la taille (voir plus loin) a 
permis d'etudier la croissance de jeunes individus n'ayant pas encore passe leur 
premier hiver. Les polygones des frequences des classes de taille des Rougets 
captures a la station n ° 9 (fig. 2) entre le 1. VII 1957 et le 1. VII. 1958 (tabl. 25, 
fig. 35) montrent que, debut septembre, la taille modale s'etablissait a 9,5 cm. 
Celle-ci atteignait 10,5 cm en octobre, 11 cm en novembre et 12,5 cm en decem­
bre. Cet accroissement progressif de la taille rnodale etait, probablement, dO. 
a la croissance des jeunes contingents. 

En 1960 et 1961 on a pu encore une fois suivre directement, dans le canal 
de Split, la croissance des jeunes Rougets (tabl. 33, fig. 37) . On a constate que, 
en novembre 1960 la taille modale etait de 10,5 cm, en decembre de 11,5 cm 
et en fevrier 1961 de 12,5 cm. Cette taille modale s'est maintenue en m ars et 
en avril pour s'elever jusqu'a 13,5 cm en mai. 

On pourrait donc conclure a un retardement de la croissance des jeunes 
en 1960-1961 par rapport a celle de 1957-1958. D 'autre part, il semble que 
l 'arret hivernal de croissance commence en fevrier et dure jusqu'en mai. Ceci 
est confirme par la lecture des ecailles et des otolithes. 

B. M e t h o d e i n d i r e c t e 

Sur le materiel capture dans le canal de Split en 1959, 1960 et 1961, 779 
Ro1UJge\ts IOIIlit ~c§s.etnJte ,de.s eoa1iilJes llii:sli!h1es, suscep1iiJbl<es ide servtiir a la d eiteinmiln.1aition 
des tailles moyennes du poisson, correspondant a chaque arret hivernal de 
croissance. 

On s'est servi pour ce calcul de la formule courante de Lea: 
s 

- L, dans laquelle: 
s 

L longueur totale du poisson 
S longueur de l 'ecaille du centre jusqu'au bord 
s longueur de l 'ecaille jusqu'a l'arret hivernal 
1 longueur du poisson correspondant a cet arret hivernal 
Les resultats ont montre une croissance plus rapide chez les femelles , et ceci, 

depuis le premier hiver (tabl. 2, fig . 11), ce qui s'accorde avec les observations 
des autres auteurs (tabl. 3). 

Une confrontation des r esultats acquis avec ceux publies par divers auteurs 
pour la Mediterranee et ses mers annexes montre une difference importante 
par rapport aux resultats obtenus par W i r s zub s ki (1953) pour les cotes 
d'iISQ"ael ,(1ta1bJ. 3). Oe,1:lt-e 1ddd'd'ere1I1Jce, a notire aiviis, prOIVli,e!J11t idu fo,iit que W rir s z ,u b­
s ki a considere les deux premiers anneaux plies comme des anneaux annuels. 

Les r esultats d' A na ni adi s (1949) , pour la Mer Egee, coi'.ncident a peu 
pres avec les notres . 

Les donnees obtenues par S c a c cin i (1947), pour l 'Adriatique occidentale 
moyenne, sont tellement eloignees des notres que nous partageons l'opinion de 
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Bou g i s (1952) sur une erreur eventuelle tlans la separation tles tleux especes 
tle Mullus. En faveur tle cette opinion, nous mentionnons que S c a c cin i 
intlique comme longueur possible tles Rougets plus tle 29,3 cm pour le~ ;emelles 
et plus tle 27,0 cm pour les ma.les, alors que, tl'apres nos recherches (voir plus 
loin), la taille limite etait tle 26,4 cm pour les femelles et tle 20,0 cm pour les 
ma.les. Bou g i s et Muž ini ć (1958) intliquent, pour M . barbatus tles eaux 
tle Split (Atlriatique orientale moyenne), la taille limite tle 25 cm pour les fe­
melles et 20-21 cm pour les ma.les (631 intlivitlus tle 1952 et 1953 ont ete 
examines). 

De plus, la taille minimale a maturite sexuelle, mentionnee par S c a c c i n i, 
etait tle 14 cm pour les ma.les et tle 16 cm pour les femelles , alors que, tl 'apres 
nous, la taille minimale s'elevait a 10,0 cm pour les ma.les et a 10,7 cm pour les 
femelles . 

Les resultats de Bou g i s (1952) pour le golfe tlu Lion ne concortlent avec 
les n6tres que pour la premiere annee, alors qu'ils tlifferent nettement pour les 
autres. Mais, il nous semble que le nombre tl'intlivitlus analyses (32 femelles 
et 37 ma.les) etali.rt; nniilOlime. De tplius, une .se.Leali1v-iite en foiveur des sipeoianens de 
grantle taille, ou plus exactement, vigoureusement tleveloppes, semble avoir eu 
lieu, comme pourrait l'intliquer le nombre tle ma.les mesurant plus tle 17,6 cm 
(13 sur 37), Sur 1215 exemplaires examines, nous avons trouve 4,1 O/o tle ma.les 
seulement tlepassant 17 cm. 

En comparant les donnees obtenues pour le M. barbatus tlu golfe tlu Lion 
et de Sipliirt, Boru ,g li s e/t iM 1u ž J IIl i ć {1'958) ornJt :trou;ve iUIIl a-ooorItl 1S1talt'isfaiisa111Jt ip,orur 
L2, L3 et L,,, ainsi que presque la meme taille limite. Au contraire, les valeurs 
pour la L1 ont ete sensiblement plus elevees chez les exemplaires tle Split. Les 
courbes tle frequence n'ayant pas confirme cette tlivergence, les auteurs ont 
suppose que chez tous les ma.les - et probablement chez les femelles aussi -
le premier anneau n'est pas marque au cours tle leur premier hiver. Les auteurs 
ont tlonne, en tlefinitive, tleux valeurs (sans correction et avec correction), 
d 'atlil:l,eUJrS rtires vohsiillles, pou,r L2, iLs, L4 eot La erutre Jeq1Uelil•es l,es •valeurs ireelJes „e 
trouveraient (tabl. 3). 

En essayant tle trouver la cause tle l 'absence tlu premier anneau chez certains 
individus Bou g i s et Muž ini ć (Ibid.) ont emis une hypothese tle travail 
sur la »temperature critique« dans la biologie tlu Mullus barbatus. Quantl la 
temperature descend au-tlessous de 12°C, ce qui se produit certaines annees (en 
1954, 1pa1r exarrniPle )idia1I1S Ja 1baii,e ide KašiteLa, Itous Les d•euine.s !ilJ1ldirv~,dius iinsorii­
raient un arret tle croissance sur leurs ecailles, tantlis qu'au-tlessus de cette 
temperature, chez un nombre notable d'entre eux, cet arret ne serait pas marque. 

Nous avons, par contre, dans les memes eaux, constate que seul un petit 
nombre d'indivitlus n'avait pas marque le premier anneau. D'apres les tlonnees 
de !'Institut d 'Oceanographie et de peche de Split, l'eau ali fond tlu canal de 
Split - de 1955 jusqu'a present - a toujours eu une temperature superieure 
a 12°c. 

Les auteurs espagnols font etat de grandes difficultes dans les recherches 
sur la croissance du Rouget de Castellćm par la methode scalimetrique. Certains 
d'entre eux n'ont reussi a etablir que les valeurs Lt et L2 (tabl. 3). Les resultats 
pour L1 et L2 coi:ncitlent plus ou moins avec les n6tres. 
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Pour le calcul tles valeurs theoriques pour les tlivers ages, on a adopte une 
formule empirique (A k y ti z, 1957) qui concortle bien avec les tlonnees (calculees 
pour Li, L2 . .. L5): 

tlans laquelle: 
n age tlu poisson 

K log (n + l) 
Ln = 3-v ~-

Ln tialil,le d'ilfill [Pdisson age de n annees 
ik OO!IllSba!Illte 
On a trouve la valeur K = 33,8 pour les maks et K = 40,0 pour les femelles. 
Dans le tableau 4 figurent les valeurs theoriques pour L tle 1, 2, 3, 4 et 5 

ans pour males et femelles tlu canal de Split. 

III. RAPPORT POIDS/LONGUEUR ET CONDITION 

L'analyse du rapport longueur/poids et condition tl'un poisson a, d'ordinaire, 
tleux buts: premierement, obtenir le poids a partir de la longueur et inverse­
ment; deuxiemement, mesurer les ecarts de la longueur attendue pour certaines 
longueurs ou groupes de longueur et a les considerer comme indication de gros­
seur, de bonne condition en general, de developpement tles gonades etc. 

La notion »rapport poitls/longueur« (P/L) est utilisee dans le premier but, 
tandis que le terme »condition« s 'applique au secontl (Le C r e n , 1951). 

Materiel et methodes 

La recolte tlu materiel tlestine a l 'etude du rapport longueur/poids et con­
dition a eu lieu du 31. III. 1959 au 24. V. 1960 19 captures ont ete analysees: 
13 tlu canal de Split, 4 tle Maslinica et 2 tle la baie tle Kaštela . On a travaille 
sur un total tle 9_88 exemplaires tles tleux sexes, mesurant tle 8,0 a 23,9 cm 
(fig. 12). La longueur et le poids etaient tletermines en laboratoire quelques 
heures apres la capture. Les mensurations tle la longueur ont ete faites comme 
lors tle l 'etutle tle la repartition tles Rougets suivant la taille (voir plus loin) . 
Les poids (y compris le contenu stomacal) etaient peses a un gr. pres, apres 
avoir laisse egoutter quelques instants le poisson sur une planche inclinee. On a, 
en premier lieu, etabli les poitls moyens pour chaque classe tle longueur pour la 
totalite des poissons, les resultats ayant ete ensuite reportes sur une echelle 
logarithmique. On classait ensuite les poitls moyens tl'apres le sexe, l'etat tles 
gonades et la localite. Pour poser l 'equation tle la ligne theorique concordant 
le mieux avec les points correspontlants au poids moyen tle chaque classe tle 
taille des indivitlus possetlant les memes rapports P /L, on s'est servi tle la 
methode tles plus petits carres 

tle l'equation P = a L11 ou 
log P = log a + n log L 
tlans laquelle : P = poitls 

L = longueur 
a et n = constantes 
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Les constantes a et n ont ete calculees de la fa~on suivante: 

loga= 
Z log P • Z (log L)2 - Z log L • (Z log L • log P) 

n = 

N · Z (log L) 2 - (Z log L)2 

l: log P - N log a 

Z logL 

No. 1 

P.oll.llI' i1e oal,au,l ,d:e ['rurndiiice {POllllderal K on s'es<t S'elWl.i ide la formru!le K = l00P/I} 
Les fluctuations mensuelles de l'indice ponderal K ont ete suivies pour les 

specimens presentant les memes rapports P/L dans le canal de Split seulement. 
Pour pouvoir comparer la convenance des ambiances entre les localites, on a 
utilise le test de S t u d e n t , pour la confrontation des valeurs moyennes de 
l'indice ponderal. La valeur tlu t a ete calculee comme il suit: 

danslaquelle: 

1 

N' 

X1 et X2 sont les deux valeurs moyennes a comparer 

X1 et X2 les valeurs differentes des deux variantes 

N1 et N2 le n ombre des exemplaires employes pour chaque variante. 

N'= 

Resultats 

A. Rapport longueur / poids 

Les valeurs des poids moyens de chaque classe de longueur, pour la totalite 
des poissons, reportees sur l 'echelle logarithmique montrent deux rapports P/L 
(fig. 13): l'un pour les classes de longueur de 8,5 a 15,5 cm inclus, l'autre pour 
les classes de longueur de 16,5 a 23,5 cm. Pour le premier rapport, le calcul 
d'apres la methode des plus petits carres de l'equation de la ligne theorique, qui 
concorde le mieux avec les points tlu poids moyen de chaque classe de longueur 
donne: 

log P = -2,05493 + 3,05225 log L, 
et pour le second : 
log P = -2,29339 + 3,26242 log L. 
Ce resultat montre que, chez les Rougets jusqu'a 16 cm, le rapport P /L est 

a peu pres ideal (n = 3,05), alors qu'a partir de 16 cm, les poissons cro1ssent plus 
en poids qu'en longueur (m = 3,26) . 

Sur la representation graphique, il a ete impossible d 'etablir une difference 
dans le rapport P/L entre les immatures (classes de longueur de 8,5; 9,5 et 
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TABLEAU 5. - Comparaii6on du faateur de condmon pour le Rouge1 de la ba!ie de Kaš,tela et du cana,l de Split. 
....... 

Difference entre 
Valeur De v,ia t,:,o,n le,s moyerunes de Difference srugini.ficative 

Date Localilte n m,oy2n1I1e standaa:-d Ka l'avantaig,e de enrtre iLes moyennes 
K a La bad<e de Kootela P = 0,05 

8. et 26. V. 1959 Baie de Kaštela 31 1,031 0,095 tc100> = 2,343 
0,035 P(t) > 2,343 = 0,02 - 0,01 

15. et 28. V. 1959 Canal de Split 77 0,996 0,070 

TABLEAU 6. - Comparaiiiso:n ·du faoteur de 0011.diti,o,n pm.ur Le Rouget d'l.l cainal de Sp1it et de Miaslimica. 

Diller-enoe entr-e 
Va1eUJr Dev;iiailto,n les moyennes de Dilfferenae sig,n.Hlica,tive 

Date Loc.ailiite n moyerrme staindaird K a l'-avantage du enrtre Jes ,moy,ennes 
K a canaJ de SpHt P = 0,05 

Canal de Sp1it 43 1,002 0,0548 tc68i = 2,477 
28. V. 1959 0,033 P(t) > 2,477 = 0,02 - 0,01 

Maistiini.ca 27 0,968 0,0632 

8. et 9. VII. 1959 OanaJ de Sp,Lit 46 1,017 0,077 t(78) = 5,37 
0,081 Pft) > 5,37 = 0,02-0,01 

9. VII. 1959 MaisLirri-ca 34 0,936 0,0707 

Cainal de Spl:it 10 1,067 0,0632 tc2ai = 2,378 
19. II. 1960 0,064 P(t) > 2,378 = 0,02 - 0,01 

Mashnka 20 1,003 0,0707 

....... 
--:,· 
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Fig. 9. - Ecaille du Rouget avec des anneaux largement dedoubles cor,respondant 
a une zone etrnitement dedouble e sur l'otolithe. 

Fig. 10. - Ecaille du Ro-uget avec un anneau au bard n 'ayamt pas encore urne zone 
v~sible co-rrespondainte sull' rotolithe. 
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Fig. 12. - Repartition de 988 Rougets, d 'apres la longueur, utilises dans l'analyse 
du rappo,rt Longueur/p oids. 
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10,5 cm) et les adultes (classes de longueur de 11,5 cm et plus) . Le calcul donne 
pour les uns et les autres des valeurs de n tres proches. 

Le materiel assorti d'apres le sexe et d'apres la localite - les moyennes des 
poids pour chaque classe de longueur ayant ete inscrites sur l 'echelle logarith­
mique - ne presente aucune difference avec les deux rapports generaux pre­
cedents. Pour les individus hors de la periode d'activite sexuelle, de meme que 
chez -oeux q'l.11.i s'y 11:irouverut, mi ne ir,emairqrue ,pas :non ,plus ide 1Chfferenoe s-ens~ble. 

A 1n ani a d ~ s (1949) ltJriQuve, (PO'Ur ,le M. barbatus 1de 1a mer E.gee, 1n = 3,11, 
valeur tres proche de la n6tre pour les poissons mesurant jusqu'a 16 cm 
(n = 3,05), mais il souligne que, a partir de 18 cm, ceux-ci croissent plut6t en 
poids qu'en longueur. 

Bou g i s (1952), dans le golfe du Lion, donne n = 3,13 pour les jeunes et 
n = 3,24 pour les adultes. Cet auteur n'a pu etablir aucune difference significa­
tive dans les rapports P/L, en cours de croissance, ni pour les individus en repos 
sexuel, ni pour ceux dans la phase d'activite sexuelle. 

P 1 a ne s et V ive s (1956) mentionnent pour le M .. barbatus des eaux de 
l'Espagne orientale des variations tlu rapport P /L a partir de 16 a 16 cm de 
longueur. 

B. C on di ti on 

Afin d'etudier les fluctuations de l'indice ponderal du Rouget, seul le mate­
riel tlu canal de Split a ete analyse. On s'est servi a cette fin de la formule pour 
un poisson ideal: K = 100 P/L3. (K = !'indice ponderal; P = le poids tlu poisson 
en grammes et L = sa longueur en centimetres) . Pour eliminer tous les facteurs 
susceptibles d'avoir une influence sur l'exposant de L, on a pris le classes de 
longueur repondant a la meme equation tlu rapport P /L, et chez lesquelles 
n = 3,05. Ces classes de longueur sont de 11,5 a 15,5 cm. Les classes de 8,5, 9,5 
et 10,5 cm ont ete exclues pour leur basse frequence ou leur absence. 

Les flruotua1bilQIIlS me11161Uelles de ['in,diice po'Illdera,l du Roug,et ,diu c::tnail de Sp1it 
(fig. 14) pourraient etre determinees par une difference de l 'etat des gonades, 
ou des differences dans la quantite de nourriture no;n digeree dans le tractus 
di gestif, ce qui est peu probable, mais plut6t par des fluctuations de la quantite 
de graisse stockee dans les tissus. 

Les fluctuations de l'indice ponderal pour les Rougets femelles se sont 
montrees generalement opposees a celles du rapport gonosomatique (R. G. S.) , 
(fig. 14). Les valeurs minimales de K en periode avril - juillet correspodent a 
des valeurs hautes du R. G. S.; inversement, les valeurs hautes de K en periode 
aout - fevrier coi:ncident avec les valeurs basses du R. G. S. Il faut mentionner 
que l'amplitude des variations de graisses dans les muscles de Mullus barbatus 
est forte (Bou g i s, 1952), ce qui caracterise les poissons gras. 

W i r s zub s ki (1953) nate que le plus faible poids pour chaque classe de 
taille a ete enregistre en periode de pante. 

S u 1a u et V li v ,e s (1957) OIIllt :brioimre, dhez 11e M. barbatus des Am1tJiLles 
espagnoles, des fluctuations des graisses dans les muscles paralleles chez ma.les 
et femelles. De plus, 1ls ont nate un maximum en avril, un minimum en aout 
et un autre maximum en octobre et novembre. 
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Afin de se servir de l 'indice ponderal comme indicateur de la convenance 
d'une localite donnee, nous avons choisi dans le materiel de la baie de Kaštela, 
du canal de Split et de Maslinica des lots de Rougets, peches a la meme epoque 
et merrne l,e m eme jol1.llI'. De prus, naus in',arvons 'l.lJti,11se qrue Les classes de itaillle de 
11 ,5 a 15,5 cm ipour les raisoins meinhlonrnees. 

Les resultats obtenus (tabl. 5 et 6) plaident en faveur de la baie de Kaštela, 
comme le lieu le plus propice, viennent ensuite le canal de Split et enfin Masli­
nica. On pourrait invoquer comme raisons la difference de profondeur, d'eloigne­
ment des c6tes et meme d'intensite de la peche. 

Conclusions 

1) Le rapport P /L, du Rouget de l'Adriatique orientale moyenne obeit a la 
formule P = aLn, dans laquelle n = 3,05225 pour les classes de taille jusqu'a 
15,5 cm inclus, et n = 3,26242 pour les classes de taille de 16,5 a 23,5 cm inclus. 
Pour le rapport P/L aucune difference n'a pu etre etablie, ni entre les sexes, 
ni entre les localites , ni meme entre la periode d'activite et de repos sexuel. 
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Fig. 13. - Rapport lonqueur/,poids du Rouget (a cote de chaque point est i,ndique 
le nombre d'exemplai<res). 
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Bou g i s (1952) a obtenu des resultats semblables pour le Rouget du golfe 
du Lion. 

2) Les fluctuations de l 'indice ponderal du Rouget enregistrees dans le canal 
de Split presentent des valeurs minimales en periode avril-juillet - c'est-a-dire 
pendant le periode de maturation rapide et de ponte - et des valeurs maximales 
en octobre, novembre et decembre. 

3) L'etude de la convenance des ambiances, du point de vue de la teneur 
en graisse chez le Rouget, a demontre la priorite de la baie de Kaštela sur le 
canal de Split et de celui-ci sur Maslinica. 

IV. MATURA TION SEXUELLE 

Compte tenu de l'existence de donnees partielles sur la maturation sexuelle 
tlu M. barbatus en Adriatique nous avons consiicre une attention toute particu­
liere a l 'etude de ce probleme. 

La diisitilrwbian ldes go:na,des ohez des :im1ma,tl.l'I'es ide ibalihle !infertiieU[',e a 8 om, 
captures en aout dans les eaux cotieres entre 8 et 15 m de profondeur, etait 
presque impossible a l'oeil nu, sauf chez quelques individus dont la coloration 
vaguement rosee des gonades indiquait les femelles. 

Chez les immatures de plus de 9 cm peches a une profond2ur plus grande 
(25 m) en septembre, octobre et novembre, on peut deja distinguer les testicules 
plats des ovaires saillants, de section arrondie. La coloration des gonades peut 
aussi faciliter la differenciation des sexes: testicules blanchatres, ovaires rose 
clair. 

1. Le cycle sexuel 

L'etude du cycle sexuel du Rouget a ete faite par l'examen macroscopique 
et microscopique des gonades, d 'une part, et par l'analyse du poids des gonad :'!s 
et du rapport gonosomatique (R. G. S.) d 'autre part. 

A. Analyse des gonades males 

En cohclusion de l'etude macroscopique des gonades et de l'analyse du 
R. G. S. d'individus de 40 a 60 gr, Bou g i s (1952) note que les M. barbatus 
males du golfe du Lion ont presque toute l'annee des testicules flu2nts. Il a 
meme reussi a distinguer trois phases dan s leur cycle sexuel : 1) une phase 
d'epuisement, 2) une phase de maturation lente avec repos hivernal et 3) une 
phese de reproduction. 

S u a u et V i v e s (1957) , apres l'etude macroscopique des gonades e1. 
l 'analyse du R. G. S. des M. barbatus mesurant 120, 130, 140 et 150 mm, etablis­
sent une echelle empirique de cinq phases de l'etat des 1:esticules: 1) immaturite, 
2) repos, d 'aout a octobre, 3) maturation, de novembre a juin avec un maximum 
en avril et mai, 4) r eproduction, de mai a juillet avec un maxtmum en iuin et 
5) post-reproduction, de juin a janvier avec un maximum en juillet et aoiit. 
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Materiel et methodes 

Lets obserrv,aibLOrrlS ()[111; ete effoctn.ies de 1959 a 1961. Le maiteriel (ipeirsoamelle­
ment recolte) provenait de la baie de Kaštela, du canal de Split (pos. n° 1) et de 
Maslinica (pos. n° 3). 

Aussitot captures les Rougets etaient soumis a un examen macroscopique. 
Par simple pression exercee sur les flancs du poisson on regardait s'il liberait 
du sperme fluent. Ensuite on examinait la forme et le volume des testicules, par 
rapport a la cavite viscerale, puis leur coloration et vascularisation. 

En vue de l'examen microscopique preliminaire, on prelevait sur chaque 
lo,t Uil'l 0111 rdeux exempla:iires ide 14,1 a 15,7 cm inol1us. Leurs <tes.11\oul1es etauent 
iirrnmedii.aitemerut flixes, :J.es JU!l1S ,da!!l\s l:e liquide ,d,e BoUJi111, les aUJbres idao.1.S l,e liiq,mde 

Fig. 15. - Coupe histologique des testkules du Rouget a l'epoque de la fra.ie 
(gauche: X 100; droit: X 300). 

ide Oair111oy, et ooloires a :J.'ihema!boxil1ill'm-eosine (fa,g. 15). L',emploi du iliiq'Uli1de de 
Carnoy nous a semble plus satisfaisante du fait de leur nettete. De plus, comme 
on le sait, l'usage de ce fixatif ecourte de 1/10 le temps de travail. 

Resultats 

Les donnees resultant de l'examen macroscopique e microscopique des 
testicules du Rouget figurent surle tableau 7. Etant donne que tous les examens 
mi,oroiscoip1iques iptre!liimiinaiires avai,enit ete effectu es s1ur des spec~mems de 14,1 
a 15,7 cm, on a repete les observations sur des exemplaires de taille differente. 
C'est pourquoi, de decembre 1960 a mai 1961, on a prepare en vue de l'etude 
microscopique les testicules appartenant a divers groupes de taille. 

Le 18. XII. 1960, les testicules de cinq individus de 11, 13,3, 14,2, 15,7 et 
17,3 cm ont ete prepares. Seul l'exemplaire de 15,7 cm etait en etat de repro­
duction; les autres montraient une spermatogenese lente. 
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Fig. 16. - Cycle sexuel a1nnuel des jeunes Rougets ma.les. 

Le 21. II. 1961, les quatre ma.les de 11,5, 13,0, 16,0 et 16,5 cm montraient une 
spermatogenese lente (un male de 1959. avait des testicules au stade d'epui­
sement). 

Le 31. III. 1961, les testicules de sept males de 10,1, 11,4, 12,4, 14,5, 15,5, 16,l 
et 17,2 cm ont ete prepares. Ceux des exemplaires de 15,5 et 17,2 cm etaient au 
stade d'epuisement, alors que ceux des autres specimens etaient au stade de 
spermatogenese lente. 

Le 4. V. 1961, les cinq males mesurant 10,6, 12,2, 13,7, 14,9 et 16,4 cm etaiem 
,err1 ebait tde m ai1Junilte sexuelll,e, pJus av,aincee -chez les exempliaiiir,e.s d.e 14,9 eit 
16,4 cm. 

Conclusions 

L'analyse macroscopique et microscopique des testicules tlu Rouget des 
oam.aux de 1' Aidir.ia1tiique ooi.enJtaiJ.e moy-enne, enitire 1959 •eit 1961, lIIll0[111Jr,e oe qu,i 
suit: 

1) Les itre.s ipehllts exemiplaiiires, m&ne oeux rdel0 om, p;ossMaienrt; des rt;es,ti­
cules murs. 

2) Toute l'annee, les testicules contiennent tlu sperme fluent , ce qui est 
prouve par la presence de spermatozoi:des dans les canaux deferents et les cana­
licules seminiferes, de meme que par la liberation tlu sperme fluent, par simple 
pression sur les flancs, chez la plupart des individus. Ceci s'accorde avec l'obser­
vation de Bou g i s (1952) pour le golfe du Lion. 
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3) Les cai11Jail:1ou1eis semi:n:iferes oontena!l1Jt s,imuLtanemen:t sper:ma1togo1nies, 
spermatocytes, spermatides et spermatozoi:des, l'asynchronisme dans la sperma­
togenese tlu Rouget male est donc evident. 

4) Le Rouget male pouvrait presenter deux sortes de cycles sexuels compor­
tant chacun trois phases (fig. 16 et 17): 

a) les individus jusqu'a 14 cm de longueur ayant un cycle sexuel annuel 
comportant : 1) une periode de reproduction en mai, juin et juillet, 2) une periode 
d'epuisement en aout et septembre et 3) une periode de lente maturation qui 
debute en octobre et atteint son apogee en avril et mai; 

b) les exemplaires d 'une taille superieure a 14 cm ayant un cycle sexuel 
bi-annuel a vec: 1) une longue periode de reproduction, de mai a decembre, 
2) 1u:ne perJ1ode id'e1Puiis,eme!l11t en j:č1111!vlier, fevrlier e:t mars et 3) une pet"loide de 
lente maturation debutant en avril de la premiere annee et durant toute l'annee 
avec un maximum en avril et mai de l'annee suivante. 

Il conviendrait, en tout cas, de faire de nombreux examens microscopiques 
sur un grand nombre d'individus de tailles differentes afin d'etudier la validite 
de cette hypothese. 

N ous rappelons que les trois memes phases (l'epuisement, la maturation 
lente et la reproduction) ont ete distinguees dans le cycle sexuel du M. barbatus 
male du golfe du Lion par Bou g i s (1952). 

B. A n a 1 y s e d e s g o n a d e s f e m e 11 e s 

W i r s zub s ki (1953), analysant macroscopiquement l'etat des ovaires du 
M. barbatus des c6tes d'Israel a distingue six phases: 1) gonades immatures, 
2-4) phases de transition dans le cours de la maturation, 5) phase de pante 
et 6) phase de post-reproduction. Pour la distinction des phases 2 et 3, W i r s­
z u b s ki a utilise seulement le diametre des oocytes. La pante, selon cet auteur, 
se declenche pendant la seconde moitie d 'avril, passe par un maximum en mai 
et prend fin au debut ou a la mi-juin. 

A k y i.iz (1957) a distingue sept stades dans le cycle des femelles du M. 
barbatus tlu golfe d'Iskenderun (par simple aspect macroscopique): 1) gonade 
immature, 2) ovaire jaunatre, tous les oeufs fonces, 3) ovaire jaunatre, majorite 
des oeufs fonces, quelques uns translucides, 4) ovaire jaunatre, majorite des 
oeufs translucides, quelques uns fonces, 5) pante - gros oeufs translucides au 
milieu de l'ovaire, alors que sur les bords ils ont le meme aspect qu'au stade 4, 
6) ovaires flasques de teinte rouge sang (poisson epuise), 7) etat d'atresie - go­
nades rouge fonce. Selon cet auteur, la ponte se declenche soit en avril, soit 
peuil;-ernre ldebult mali et IPI1ffillde flin ldeibiurt ~ruillet. 

A na ni adi s (1949) a constate que les femelles du M. barbatus, en mer 
Egee, ne depassent pas le stade II (maturation lente) de decembre a avril. Entre 
Ja mi-avril et le debut de mai, des stades avances de maturation sont visibles 
dans tous les groupes d'age. A en juger par l'etat des gonades en mai, la pante 
commence a la mi-juin. 

L-o r ii-ni (1902)"' mffilJtriarune qu,e la .pon1te du M .barbatus, S'l.llr le co'bes ori­
entales de l 'Adriatique, dans les parages de Trieste, a lieu au printemps. 

"· L ,orinli, d'raipres Syrsk:i•, S. (187,6) . Riigiuardo al t,€1!Il1Po deilla firega degl,i 
an1mawi n-el 11naire aid~iaJtLco. 'Drlieste. 
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Fig. 17. - Cycle sexuel biannuel des Rougets m ales. 

S c a c cin i (1947) indique que la periode de maturite sexuelle du M. bar­
batus, dans l 'Adriatique occidentale mayenne (Fana), s'etend d'avril aux premiers 
jours de juillet) . 

Ein s,e ba:sa111,t srur ,des reche,1,ohes m,aicro1s0D1piqu,es ert hi.s1to[agiiques des t0rva1ilre;; , 
d2 meme que sur l'analyse du R. G. S., Bou g i s (1952) a defini quatr2 stades 
dans le cycle sexuel du M. barbatus femelle de la regian de Banyuls-sur-Mer: 
1) la phase d 'accroissement lent des ganades, d'octabre en avril, 2) la phase de 
rr..aturatian qui commence debut avril, 3) la ponte qui dure au moins de fin mai 
au debut de juillet et 4) la phase de restauration. 

A n dr e u et Rod r i g u e z - Rod a (1951) signalent que les M. barbatus 
femelles de Castell6n cammencent la pante en avril et finissent en juin. 

L a r r a fi eta et Rad r i g u e z - R ad a (1956), apres une etude macro­
scopique des ovaires et l 'analyse du R. G. S. chez les M. barbatus de Castell6n 
(Espagne arientale), ant note le maximum d'activite sexuelle en mai. 

P 1 a na s et V iv e s (1956) dressent une echelle empirique de sept stades 
dans le cycle sexuel des M. barbatus femelle. La maturation commence en avril 
et la pante se declenche en mai, passe par un maximum en juin-juillet et s 2 
termine en aout. 

S u a u et V ive s (1957) dressent une echelle empirique de cinq stades 
dans le cycle sexuel du M. barbatus femelle des c6tes m editerraneennes des 
l 'Espagne : 1) ganades immatures, 2) repas , d 'actabre a mai, 3) maturatian, de 
mars a juin avec un maximum en avril, 4) ponte, de rnai au debuit d 'aout avec un 
maximum en juin, 5) ponte tardive, de juin a janvier avec un maximum en 
aout-septembre. 

Materiel et methodes 

Les etrudes ,ma,oros:cqpiqrues ,ert hisitolo,giiques ,des ovati["es o:rut ete effec.tuees sur 
le materiel qui a ete utilise pour l 'analyse des testicules. Le merne pracede a 
ete adopte pour ees etudes. Pour faciliter la mise en tableaux, on a juge neces-
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saire d'indiquer les caracteristiques des stades par lesquels passe l'oocyte pour 
devenir un oeuf mur, pret a etre expluse. 

S:tadie A) Tlres peiulits roocYJl;es SJPh&o'ide,s de 25 µ de d~ametre a,vec cy,tqplasmc 
h,orn,oge;n1e/ cofo1re ,e.n villoleit fo1nce. No.ya,u meisiUII'arnit 13 µ .de d:l:arrne,tir,e, en1tor ... 11re dc 
m.1,cJeoiles rperiptheriqu,es, occurpairnt [e cooltre de !l'oocyte. Membrane celliulla,':re s,ilffi!Ple 
et cioiloree e,n ;vli1oileit. 

Sitaide B) Oo:cy1te;s. s,pheir,oi:des de 1•20 ft d1e ,cllLametr,e :avec cy,t,oplasme va,C'U10J•ali1re de 
tei'rute 1cLo,1e1bte mo[,rns foncee qiue datns le giri□IUIP·e rpreced-ernt. Le tno,ya1u m,eis1Uirarut 62 /t 
de di.ametre, a;v,e,c '.Les n1uoleoleis 1Perii:pheri~q1UJels, eislt b:i,e;n vii$iib,1e et occupe encore 
taujoUJL15 le oein:br•e de J',oo,c}'lte. MffiTllbram-e ce1iliU:Lafur,e slilllllP1e et vi1oilebte eg.ail,em•enit, :afo.rs 
q:u'1u1ne memh!'aJne :fioil:1'i,eiu~aiilr-e -100:ee eirwel,op:p.e l'o·o.cylte. 

Sitade C) Oocy:teis sphemi:deis de 2·30 µ de dliarrne1lre av,ec c}'ltqpla1sme va•cuoJ,a,iire de 
tein1te vioJ.ette ellllVeLo,WJ,airnt le 111,oya1u, :ailors qru,e, v-eins la peri[J!he<rf,e, dieis gira1im,s de 
viiltelJJuls co1ores en iro1se -en·vaJ1l:1sis,eint le cY1bCJ1PlaJsl!ne,. Le 111oyaiu .de 80 µ avec l ,es nucle„ 
o1eis ,pe1'1ipher!Jq1ues es1t enc·ore hi,en vtis,ilble q1u,01iqiue c,omm,en9a1111t a s1e depiLacer v,er, 
l '1Un des .p61,es de l',010icy.te. 0111 :p.eiu1t deija dli1Sceir:ner, ciulbre , la f i;ne me1mbr.aine oeil.Jl,uilailI'e, 
la »zona radiata« l airge de 5 µ., aJins1i q1U,e la »granulosa«. 

Stade D) Oocytes spheroi:des d'un diametre de 360 f,t gorges de grains de vitellus 
r-eoouiv:ra1n:t ile cy,t01Pla1Sme et 'le noy.aiu. Le,s gralanr, de vlilte1,LUIS, IID•eBIUII'•ain,t de 4-13 ,u 
de dlaimetre, de te~nlte 1I10isee, so1rut .n,etteimell/t sepaires le1S uns des a1u1trm. La »za.na 
radiata« s'esit ejpaliissli,e j1rnsqu'a mes1uir,eir 20 fl vems il.-e rp61le vegeltalt:iiif et 9 ri v,ern le po'le 
ani1maJ. 

S!baide E) Oeiu.fis mes1UJrairut 420 1-i d,e dliarrne'bre et m&ne daivanitage, conite.na1n,t des 
girailrns de v<Uteilil.!l.IIS deja 'lfuq1uefie.s ,ect; fius1ionnes ocou:painJt itoute la ceillliule, tain<lllis q1U•e 
s-e1Uiles de Jegel'ffi ,urnces de cy;bopilaisme .s-olillt enctoire dilsc,erna:bleis a ii.a perlirpherli•e d,e la 
cet1ule. Ces oeulfs s101n,t s1uir ,le po1!1nit d'etre e:xip1Uilses. 

Resultats 

Dans le tableau 8, figurent les resultats de l 'etude macroscopique et micro­
scopique des ovaires des Rougets. En se basant sur les resultats de cette etude 
on a pu etablir dans le cycle sexuel du Rouget femelle quatre phases bien 
distinctes, similaires a celles etablies par Bou g i s (1952) , pour le golfe du Lion 
(fig. 18) : 

1) Phase de lente muration avec repos hivernal. Elle s'etend de la mi-sep­
tembre au debut d 'avril. Les ovaires, rouge fonce ou rose.s, occupent moins d'un 
ti,eins Ide ila cav,irt;e IVliisce:raie. wls ,oonrtJ.i.,einnent ,des oocyites aiv;ec cyitoipliasme homo­
gene, de teinte foncee, et un noyau central avec nucleoles peripheriques (fig. 19a). 
La membrane cellulaire est simple et les lamelles folliculaires de l'ovaire sont 
bien visibles. Le diametre des oocytes qui participeront a la pante imminente 
augmente de 63 µ en juillet a 126 µ fin mars. 

2) iBhase ide mrubuJr,aiti.on m1P.iide. Des le de!bwt id':awM, om ireno01I11tre 1des :ind-i­
vidus possedant des ovaires qui occupent plus de la moitie de la cavite viscerale, 
avec des oeufs opaques, visibles a l'oeil nu comme des points blancs. Vers le 
m iltieu idiu meme moli.is, rt:io1U1tes les femeNes devia:nlt ipa!I'rtfa:ii1Per a ~a pcmlte [Pres•em.1beint 
cles ovaires qui remplissent plus des deux fiers de la cavite viscerale, et entiere­
ment pointilles de blanc. 

Ce n'est qu'a partir du 20 avril qu'apparaissent des femelles dont les ovaires 
contiennent des oeufs translucides. Outre les oocytes avec cytoplasme homogene, 
noyau central et membrane cellulaire simple, on commence aussi a discerner des 
oocytes avec cytoplasme vacuolaire et membrane folliculaire, ainsi que d'autres 
avec cytoplasme vacuolaire et grains de vitellus qui penetrent de la peripherie 
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Fig. 18. - Cyde sexuel des Rougets femelles (Les chifferes rnmain-s indiquent le 
deg,re de maturi te sexuelle). 

vers l 'interieur de la cellule (fig. 19b). Le noyau, encore visible au debut, se 
deplace tlu centre de la cellule vers l 'un de ses p6les. La »zona radiata« est bien 
visible. La maturation rapide se declenche d 'abord chez les femelles de grande 
taille. 

3) Phase de ponte. La phase est definie comme la periode pendant laquelle 
la majorite des femelles presentent des gonades a oeufs translucides sur fond 
pointille de blanc. Elle debute dans la seconde m.oitie d'avril et prend fin a la 
mi-juillet. La section histologique (fig. 19c) outre les categories d 'oeufs observes 
pendant la phase de maturation rapide, montre aussi des oeufs chez lesquels 
les grains liquefies et fusionnes de vitellus ont envahi la cellule tout enti.ere, 
masquant le noyau. Ces oeufs sont prets a etre expulses. Aux endroits ou se 
trouvaient les oeufs deja pondus restent des follicules aplaties et vides. Les plus 
grosses femelles cessent de pondre les dernieres. Chez de nombreux Teleosteens 
les plus grands specimens sont les premiers a pondre et les derniers a cesser. 

Il nous a ete impossible d'etablir si l'emission des oeufs avait lieu a une 
heure fixe de la journee. Sur 46 chalutages, effectues en periode de ponte (de 
20 a 105 m de profondeur), entre 6 et 20 heures , un seul, le 18. V. 1959, en baie 
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de Kaštela (25-40 m de profondeur) entre 17 et 18 heures a ramene des Rougets 
femelles dont les ovaires liberaient spontanement des oeufa murs.'' 

Les etudes histologiques ont montre dans les ovaires la presence d'oeufs a 
des stades divers de developpement, ce qui prouve que la pante, pour chaque 
individu, s'effectue par l'emission, a des interval.les plus ou moins longs, d'une 
ipa:rib1e Ide.s ioeufs. B o 1U g i s {1952) peinse que la !p011111;e idu M. barbatus dJU golfe 
du Lion dure au moins plusieurs semaines pour chaque individu. 

Une difference existe donc entre le M. barbatus de l 'Adriatique orientale 
moyenne et celui des autres regions m.editerraneennes, soit quant a la duree de 
la periode de pante, soit quant a san debut et a sa fin . Cette difference est faible 
par rapport au M . barbatus tlu golfe tlu Lion, d'apres les donnees de B o u g i s 
(1952) . 

4) Phase d'atresie. Durant cette periode, les ovaires occupent moins de la 
moitie de la cavite viscerale ; ils se presentent comme une masse flasque jaunatre 
ou rosee parsemee de petits points blancs bien visibles ou jaunatres extremement 
ipeitriits. Ces poi'.IIllts 001r1r<es1Ponlde!tllt a ,des oocytes ,gonges de Miltellus d,onlt :l'evol1UJtlio111 
en oeufs murs s'est arretee. Ils dispara1tront bient6t. Sur la section histologique 
(fig. 19d), on voit des oocytes de grandeurs differentes a cytoplasme homogene, 
fonce, le noyau central avec nucleoles peripheriques et membrane cellulaire 
simple. Entre les oocytes, on discerne des phagocytes digerant les residus des 
oeufs abortifs. Les lamelles folliculaires de l'ovaire sont bien visibles . Cette phase 
s'etend de la mi-juillet a la mi-septembre. 

Considerons niaintenant, le cycle sexuel des Rougets femelles, en relation 
a;v,oc [,e imi.Wi,elll. 

Le Rouget ne semble pas avoir des aires de pante strictement determinees. 
Pourtant, il semble rechercher, pour la pante, les eaux de 50 a 85 m de pro­
fondeur . 

Pendant la periode de maturation rapide et de pante (avril-juillet) la tem­
perature pres du fond a varie de 12° a 14°C (fig. 20). Par contre, en periode de 
repos hivernal (novembre, decembre et janvier), elle a oscille entre 15° et 20°C. 

Conclusions 

L'analyse macroscopique et microscopique des ovaires tlu Rouget des canaux 
de l'Adriatique orientale moyenne, entre 1959 et 1961 , montre le suivant: 

1) Le cyde sexueJ. des Ro1UJgets fernell,e„ passe pa>r qua1tre phases ,'bi.-ein deter­
minees: la m.aturation lente avec repos hivernal; la maturation rapide, la pante 
elt ,l '.aiuresii,e. Les ;phases s,emb1a'blles OD!t ete ,def:iinies par B o JU ,g li s (19·52) (POUr 

le NI. barbatus du golfe du Lion. 

2) La rmait1Ulra11Jio!l1 :r,aipi!de ,oommence au >deblUt d ':avril. La :pcmte debuit ida!l1S 
la seconde moitie d'avril et finit a la mi-juillet. 

* U.n cha.lu<ta,g,e eliec1Jue l<e 8. V. 1958 dans ile caina1 de VJis (85 m) e,rntire 8 l5 et 
9 35 heiun~s a do1rnne 95 exemrpilaiilr,e,s de M. barbatus et 5 exerrJiPfaliuseis de M. surmu­
letus. Sur 1Jrn1is M. surmuletus feime1leis1, deux eitaient en eitait d '<artireisi,e et la rtr-o,isiieme, 
de 00 crn, em,ei1Jta;iJt 1>P0111ibainemerut des oeuns murs. 
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Fig. 19. - Les quatre phases ovariennes: A 
rapiide ; C - Pante; D - A tresie. 

Maturation lente ; B - Maturation 

C. A n a l y s e d u p o i d s d e s g o n a d e s e t d u r a p p o r t 
go no s om at i q u e (R. G. S.) ch e z 1 e s R o u g e t s f e me 11 e s 

Il nous a semble interessant de suivre les variations mensuelles du poids des 
gonades et du R. G. S., d'autant plus que, pour l'Adriatique, on ne possede 
aucune donnee a ce sujet. 

Materiel et methodes 

Bou g i s (1952) a trouve que, chez le M . barbatus, le poids des gonades 
n 'augmente pas en proportion du poids total du corps. Nous avons deja vu que, 
tant la maturation que la ponte, ne se declenchent pas simultanement pour toutes 
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les classes de taille et que les femelles les plus grandes commencent la pante les 
premieres et finissent les dernieres. On a tlu đone se borner a une categorie de 
poids afin d'obtenir des donnees confrontables tlu rapport gonosomatique. 

On a preleve, tous les mois, de fevrier 1959 a janvier 1960, des femelles 
pessant de 40 a 60 gr (ce groupe de poids a ete utilise par Bou g i s chez des 
Rougets tlu golfe tlu Lion, ce qui permet les comparaisons). Chaque poisson a 
ete pese au gramme pres avec le contenu de l 'estomac, de deux a quatre heures 
au plus apres la capture. Les gonades ayant ete prelevees tres fraiches, debar­
rassees tlu tissu conjonctif et laissees quelques secondes sur un buvard, etaient 
pesees au centigramme pres. 

Tout le materiel provenait de la Dalmatie moyenne. 

gr. R.GS. 

~. & 

5 

Fig. 21. 
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li 111 IV V VI VII V/li IX X XI XII 
Fluctuations mensuelles du poids des gonades du Rouget et du R.G.S. en 
1954-1960. 
o---- o R.G.S. 
o - - - - - o Poids des gcmades 
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Nous n 'avons pas etudie les fluctuations du poids des gonades et du R. G. S. 
ma.les, parce que le prelevement des lots de poisson a ete effectue comme pour 
les femelles en prenant des ma.les de 40 a 60 gr. Ceux-ci se trouvant, etant donne 
leur poids, a la limite de taille des ma.les a cycle sexuel annuel et biannuel, le 
materiel ne nous donnait pas une image exacte des fluctuations ponderales des 
gonades et du R. G. S. des Rougets ma.les. 

TABLEAU 9. - P,oruds d e, g,o;nade, et rap,p.011,t ,g.om,o::.oma'1lique (R. G. S.) 
chez -les R ougeb'.l fomelJe,3 de 40 a 60 gr. 

M oye run·e Amp'11tude Valeu r R. G.S. 

Date p;oindera1le du ]Yohds m oy.en,n e Ampl:i1tu d,e P Olid3 d ru 
detS g;o,na,d,es doo go,m~des tlu R. G. S . d,u R. G . S. go,naide,s 

n g,r gir 

19. II. 1959 6 0,61 0,09 1,12 0,29 1,83 
31. III. 1959 8 0,89 0,70 1,63 1,07 1,83 
15. IV. 1959 4 1,81 0,93 3,31 1,02 1,83 

8. V. 1959 7 2,97 2,40 6,14 4,49 2,07 
28. V. 1959 5 4,00 2.51 7,97 4,51 1,99 

9. VII. 1959 10 2,75 2,37 5,42 4,24 1,97 
22. VIII. 1959 8 0,49 0,60 0,93 1,08 1,89 
13. IX. 1959 3 0,37 0,06 0,69 0,08 1,86 
28. X . 1959 4 0,47 0,20 0,85 0,25 1,81 
25. XI. 1959 5 0,53 0,39 1,00 0,58 1,88 
27. XII. 1959 8 0,53 0,35 0,92 0,52 1,74 
12. I. 1960 5 0,54 0,15 0,94 0,25 1,74 

Resultats 

Les 'ValeUJr,s moyerunes diu rp,o,ids des goo.,aides et du R. G. S. des Rougeits 
fomeLLes slOillt II'eipD['ttees dam.s ~e :talb1Lea1U 9 et sl\.llI' [a fii(gure 21. Eru1n'e le 19. Iii et le 
31. JJLI 1959, O[l a ,en,riegfi:ske une fuibJe hausse du poids des gl()([lades (ide 0,61 a 
0,89 gr) et du R. G. S. (de 1,12 a 1,63). Mais alors que !'amplitude des valeurs 
ponderales des gona!des et du R. G. S. etait faible en fevrier (0,09 gr et 0,29), 
elle a atteint une valeur importante en mars (0 ,7 gr et 1,07), ce qui indique que, 
depuis le declenchement de l'ovogenese intensive, la maturation ne se manifeste 
pas simultanement chez les individus appartenant meme a un seul groupe de 
poids. 

Depuis fin mars, on a note une augmentation brusque du poids des gonades 
et du R. G. S ., imputable a une ovogenese acceleree. Le poids moyen des gonades 
passe de 0,89 gr, le 31. III, a 1,81 gr, le 15. IV., s' eleve jusqu'a 2,97 gr, le 8. V:, 
et atteint un maximum, le 28. V., avec un poids moyen de 4,00 gr. Les valeurs 
moyennes correspondantes du R. G. S. sont : 1,63, 3,31, 6,14 et 7,97. 

Nous avons etabli precedemment que la ponte est discontinue chez le M. 
barbatus, qu'elle commence dans la seconde moitie d'avril et finit a la mi-juillet, 
alors, que les poids moyens des gonades et les valeurs moyennes du R. G. S. 
montent jusqu'a la fin mai. Ceci montre qu'il s'agit d 'un phenomene de compen­
sation entre l 'augmentation du poids des gonades du a l'evolution des oocytes en 
oeufs murs et a la regression du poids des gonades consecutive a l'emission des 
oeufs au cours de la ponte. Cette compensation croit au commencement de la 



TABLEAU 10. - Pourcentage de Roug,ets femelles d.1mmaitures daru; les cfasses de taruHe de 9,1 - 17 cm, pendant 
la periode de maturation rapi~de et de p01I1te. 

Cla.sses de ta;ille, cm (%) 

Date n 9,1-10 10,1-11 11,1-12 12,1-13 13,1-14 14,1-15 15,1-16 16,1-17 

5. V. - 4. VII. 1958 0,1 0,4 2,3 5,9 11,3 10,6 11,8 57,6 
8. V . - 9. VII. 1959 804 N omba',e d ' imma:tuH~3 (% ) 
5. IV. - 8. VI. 1960 100 100 36,8 18,8 6,5 3,5 1 o 

TABLEAU 11. - P,ourcenrta,ge de Rougets males immaitures dans les clJaisses de ta'.Ue de 8,1 - 14 cm, pendant la perl-o{le 
d,e ma,tura1t.ion rapide et de ponrte. 

Date 

1. IV. - 1. VII. 1958 
31. III. - 9. VII . 1959 
14. III. - 8. VI. 1960 

n 

994 

8,1-9 

0,1 

100 

9,1-10 

0,4 

75 

Clai'>ses d e tad'1.Le, cm (%) 

10,1-11 11,1-12 12,1-13 

2,1 6,3 10,5 
Nombre d '::1rrurnat u res (% ) 

52,4 11,1 3,8 

13,1-14 

16,4 

o 

64,2 

o 

w 
<:J1 
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fraie; elle est complete quand le poids des gonades et le R. G. S. atteignent leur 
maximum, puis elle va en diminuant. 

Les amplitudes tlu poids des gonades et tlu R. G. S. etaient en mal tres gran­
des : le 8. V. 1959, sur deux femelles pesant 46 gr et mesurant 15,6 et 15,9 cm 
de longueur, la premiere avait des gonades d'un poids de 1,80 gr et, par conse­
quent, un R. G. S. de 3,91, la seconde, des gonades de 3,75 gr et un R.G.S. de 8,15. 

Les plus larges amplitudes ont ete observees le 28. V. 1959, et se montaient 
a 2,51 gr pour le poids des gonades et a 4,51 le R. G. S. Le poids maximal des 
ovaires a atteint 5,22 gr et la valeur maximale tlu R. G. S. 10,05 chez un exem­
plaire de 52 gr mesurant 17 ,6 cm. 

A partir de la fin mai on note une baisse assez brusque tlu poids des gonades 
et tlu R. G. S. Le poids moyen des gonades tombe de 4 gr, le 28. V a 2,75 gr, 
le 9. VII., et a 0,49 gr, le 22. VIII.; il atteint une valeur piinimale de 0,37 gr., 
le 13. IX. Les valeurs moyennes correspondantes tlu R. G. S. etaient de 7,97, 5,42, 
0,93 et 0,69. 

Les amplitudes tlu poids des gonades et tlu R. G. S. ont ete importantes en 
juillet aussi, mais presque insignifiantes en septembre. Cela plaide en faveur de 
l"hypothese que les processus de maturation rapide, de ponte et d'atresie ne 
debutent pas en meme t emps, meme chez les individus d'un seul groupe de poids. 

Toute la periode d'aout a janvier a ete marquee par de petites fluctuations 
des valeurs moyennes tlu poids des gonades (0,37-0,54 gr) et tlu R. G. S. (0,69-
-1,00). Ces valeurs augmentent legerement en fevrier atteignant 0,61 gr et 1,12 
respecti vement. 

De septembre a janvier les amplitudes tlu poids des gonades et tlu R. G. S. 
sont faibles. 

Conclusions 

L'arialyse tlu poids des gonades et tlu rapport gonosomatique pour les Rou­
gets femelles pesant de 40 a 60 gr, dans l 'Adriatique orientale, moyenne, entre 
fevrier 1959 et janvier 1960, a donne les resultats suivants : 

1) Les fluctuations tlu poids des gonades et tlu R. G. S. traduisent les phases 
distinguees dans le cycle sexuel tlu Rouget lors de l 'analyse macroscopique et 
microscopique des ovaires. 

Les valeurs moyennes tlu poids des gonades et tlu R. G. S. les plus hautes 
ont ete trouvees en mait et juillet. Les valeurs les plus hautes en mai, juin et 
juillet on ete enregistrees chez le M. barbatus tlu golfe tlu Lion par B o u g i s 
(1952) . 

2) Les amplitudes tlu poids des gonades et du R. G. S. ont ete plus accusee 
pendant la periode de maturation rapide, de ponte et d 'atresie que pendant la 
phase de maturation lente. Ceci prouve que, meme dans un meme groupe de 
poids, les trois phases ne commencent ni ne finissent en meme temps chez tous 
les individus. 

2. La premiere maturite sexuelle 

Les donnees sur la premiere maturite sexuelle du Rouget pour la Mediter­
ranee et ses mers annexes sont tres divergentes. 

Z e i e t S a bi on c e 11 o (1939-1940) pensent que les Rougets de l'Adria­
tique ori.entale moyenne sont sexuellement murs apres leur premiere annee. 
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S c a c cin i (1947) a abouti aux conclusions suivantes pour les Rougets de 
la region de Fano: »Gli esemplari con gonadi mature non sono mai lunghi meno 
di 14 cm i maschi e 16 cm le femmine. I maschi riproduttori piu giovani che 
ho potuto osservare hanno un anno di eta, ma in piccola percentuale, mentre la 
grande maggioranza sono di due anni e in minor numero di tre; rarissimi quelli 
di eta superiore«. »Le femmine raggiungono la maturita al secondo anno«. 

W i r s zub s ki (1953) a constate que les plus jeunes reproducteurs des eaux 
d'Israel mesuraient de 10,5 a 11 cm, et meme parfois 9 cm. Cet auteur evalue 
a trois ans l 'age de ees femelles. 

Pour N um a nn et D e niz ci (1955), le M. barbatus, dans les eaux 
d 'Istambul et d 'Iskenderun, parvient a la premiere maturite sexuelle la premiere 
annee accomplie. Dans les resultats publies par cet auteur (tabl. 13 de l 'auteur), 
nous voyons que 77% des femelles et 870/o des ma.les de 9,5 a 13,5 cm sont deja 
murs, alors que sur 104 femelles et 147 ma.les etudies, mesurant jusqu'a 11 cm, 
il n 'a trouve aucun exemplaire mur. 

Chez le M. barbatus de l'archipel Toscan, Mat ta (1958) a note comme 
taille minimale des reproducteurs 15,1 cm pour les males et 16,1 cm pour les 
femelles. 

Dans le golfe de Lion, B o u g i s (1952) trouve que la grande majorite des 
Rougets sont murs au bout de leur premiere annee, et que le pourcentage des 
immatures etudies en mai, juin et juillet • ne depassait pas 200/o. Des femelles 
de 13 a 14 cm et les males de 11 a 12 cm etaient deja aptes a la reproduction. 

Divers auteurs ont etudie le probleme de la premiere maturite sexuelle chez 
le M. barbatus des cotes orientales de l'Espagne. 

A n dre u et Rod r i g u e z - Rod a (1951) indiquent une taille minimale 
de 11 ,9 cm pour les males et de 12,3 cm pour les femelles a leur premiere matu­
rite sexuelle. 

L a r r a ii eta (1953) mentionne la taille minimale a la premiere maturite 
sexuelle de 11,0 cm pour les ma.les et de 11,2 cm les femelles. 

D'apres la courbe de maturation due a L a r r a fi eta et Rod r i g u e z -
- Rod a (1956) , des specimens de 10,5 cm sont deja des reproducteurs et le 
pourcentage des individus murs depasse 500/o dans les classes de 11,5 a 12 cm. 

Materiel et m ethodes 

Afin d'obtenir les donnees sur la premiere maturite sexuelle tlu Rouget 
autant precies que possible on a utilise les echantillons preleves pendant la saison 
de maturation rapide et de ponte. Ceux-ci ont ete rassembles en 1958, 1959 
et 1960. 

Le materiel de 1958 provenait de dix positions dans les canaux de l'Adria­
tique orientale moyenne (fig. 2); celui de 1959 et de 1960, a ete recolte sur les 
positions n°5 1 et 3 (fig. 2) . Au total, 804 femelles et 994 m a.les ont ete analyses. 

Resultats 

Leis 'resulta:bs obterms mcm1t:rem,t que le nombre de femeUes i,ffiiPU!be:res aJtteint 
j,usqu'a 100% dans les class,es de 9 a 11 am, ltandis que cett-e ,pro,pm,tion descend 
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brusquement a 36,80/o dans les classes de 11 a 12 cm et continue a baisser pro­
gressivement jusqu'a la classe de 15 a 16 cm (tabl. 10). Les exemplaires au-dela 
de 16 cm etaient tous murs. 

Parmi les males de 8 a 9 cm, le nombre d'immatures etait de 1000/o, mais 
cette proportion tombe a 750/o dans les classes de taille de 9 a 10 cm et a 52,40/o 
dans celle de 10 a 11 cm (tabl. 11). Tous les males appartenant a la classe de 13 
a 14 cm etaient murs. 

Chez les femelles mesurant moins de 11 cm, on n'a pas trouve d'exemplaires 
murs. Cependant le nombre des femelles au-dessous de 11 cm, dont nous dispo­
sions, ne depassant pas 0,50/o, la peche n 'ayant pas ete effectuee a des profon­
deurs de moins de 26 m . La taille minimale notee pour les femelles mures etait 
de 11,1 cm (le 4. V. 1961, on a meme capture une femelle mure de 10,7 cm), mais 
on peut considerer 12,0 cm comme la taille moyenne des femelles a la premiere 
maturite sexuelle. Cette taille moyenne correspond a des individus d'un an 
d'age. 

Chez les males nous n'avons pas trouve d'individus murs au-dessous de 
9 cm, et cela par manque de materiel disponible des basses classes de taille. La 
taille minimale a la premiere maturite sexuelle chez les males etait de 10 cm, 
mais 10,5 cm peut etre considere comme la taille moyenne des males a la 
premiere maturi te sexuelle; cette taille correspond a des individus d 'un an d 'age . 

La taille moyenne a la premiere maturite sexuelle pour males et femelles 
tlu Rouget, dans l'Adriatique orientale moyenne, est presque la meme que dans 
les localites suivantes : c6tes d'Israel, c6tes de Turquie, mer Egee, golfe du Lion 
et c6tes espagnoles orientales. Les resultats auxquels ont abouti S c a c ci n i 
(1947), pour l'Adriatique occidentale moyenne (Fano), et Mat ta (1958), pour 
l'archipel Toscan, different đone nettement des n6tres. 

Les differences d'age pour la taille moyenne a la premiere maturite sexuelle, 
procedant des donnees de ees memes auteurs, proviennent, sans aucun doute, 
de desaccords entre ceux-ci dans la determination de l'age. 

Conclusions 

L'etude de la premiere maturite sexuelle du Rouget de l'Adriatique orientale 
moyenne montre ce qui suit: 

1) La taille minimale a la premiere maturite sexuelle etait de 10,0 cm pour 
les ma.les et de 10, 7 cm pour les femelles. 

2) 10,5 cm pour les ma.les et 12,0 cm pour les femelles ont ete conideres 
comme moyennes a la premiere maturite sexuelle. Ces chiffres se rapprochent 
de ceux enregistres par divers auteurs dans differentes localites de la Mediter­
ranee et de ses mers annexes. Ils different cependant notablement des resultats 
obtenus par S c a c cin i (1947) pour l 'Adriatique occidentale moyenne et Mat­
ta (1958) pour l'archipel Toscan. 

3) L'age d 'un an correspond a la taille moyenne a la premiere maturite 
sexuelle du Rouget, male et femelle. Les differences dans l 'age correspondant 
a la taille moyenne a la premiere maturite sexuelle, d 'apres les donnees d 'auteurs 
divers pour des localites diverses, tirent, sans aucun doute, leur origine d'un 
desaccord entre les differents auteurs dans le calcul de l'age du poisson. 
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V. NOURRITURE 

11 nous a semble y avoir grand interet a nous consacrer a la nourriture de 
M. barbatus afin de contribuer a la connaissance de son oecologie en Adria­
tique, d'autant plus que nous ne possedons pas pour cette mer de travaux 
anterieurs sur se sujet, et que ceux se rapportant a d'autres regions mediter­
raneennes sont incomplets. 

MaterieL et methodes 

Le materiel recolte au cours des dix chalutages, effectues a des intervalles 
d 'un mois entre mai 1959 et mars 1960 dans le canal de Split, avec un total de 
570 exemplaires, 329 femelles et 241 ma.les, a ete utilise. En baie de Kaštela un 
seul chalutage a donne 26 Rougets et un autre a Maslinica 43. Tous les chalu­
tages ont eu lieu de jour, entre 9 et 17h. Tous les exemplaires captures ont ete 
analyses.* 

Etant donne que la digestion est moins avancee dans l 'estomac que dans les 
autres parties tlu tube digestif on n'a preleve que les estomacs avec les oesopha­
ges. Ils ont ete assortis suivant le sexe et en tenant compte de l'etat des gonades 
tlu poisson. 

Les variations quantitatives saisonnieres etaient etudiees selon la methode 
de »rassasiement« de l'estomac. Son application a ete dictee par les faits 
suivants: 

a) les estomacs examines n'etaient assortis ni suivant la taille, ni suivant 
l'age des poissons; 

b) le volume de chacun des exemplaires d'une meme espece dans l'estomac 
differait d'une fac;on etonnante (p. ex., le volume d'une Cymodoce truncata bien 
developpee peut egaler celui d'une vingtaine de jeunes Cymodoce trimcata). La 
methode de numeration n 'aurait donc pas donne des resultats exacts. 

L'evaluation du degre de satiete des estomacs a ete faite selon une echelle 
empirique de cinq degres (fig. 22): 

a) estomac vide: estomac totalement vide: ses parois sont epaisses ; 
b) estomac presque vide: ses parois sont epaisses comme au degre a), mais 

l'estomac renferme une faible quantite de nourriture ; 
c) estomac en partie rempli: l 'estomac est presque plein, ses parois sont 

devenues minces ; 
d) estomac plein: l'estomac est plein, ses parois sont devenues transparentes; 
e) estomac surcharge: l'estomac, ainsi que la partie inferieure de l'oesophage 

sont pleins, les parois de l'un et de l 'autre sont devenues transparentes. 
Les donnees des analyses sont exprimees en pourcentages dans l'histo­

gramme de frequence. 
En vue de l 'analyse qualitative de la nourriture et de la determination de 

la valeur de chaque groupe, et meme de chacune des especes, on a utilise les 
deux methodes suivantes: 

* J'adresse ki mes iremeirci€iIIleru1Js aux chernheurs de il'I.nstituit d'Oceanogiraphie et 
de peche de Sipliit, mes colle~u.es J02lLca Kan:ilovac, pcmr .J.'identificaition des larves de 
poiooon, Tamara V!U!četić, ;pouir aa determi.lnaition des Oopepoda et ,la oonifilrmatdon de 
nO!bre didenrtifiicaiti•on de Schd,z,opoda, aillwi qu'a mon oohlegue Sl!oboda!Il Alfirević po,uir 
la de<teruninati1on des Foraiminiif'era. 
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Fig. 22. - Estomacs de ctnq femelles appartenamt a la classe de taille 15-16 cm, 
montrant -les degres empiTiques de satiete. 

a) la methode d'apparition: le nombre des poissons chez lesquels on a trouve 
une espece determinee dans le contenu stomacal est exprime en pourcentage tlu 
nombre total des poissons examines (A 11 e n, 1935; F r o s t , 1939, 1946; F r o s t 
et Went, 1940; Hartelay, 1940, 1947, 1948 et autres); 

b) la methode de predominance: le nombre des poissons chez lesquels cer­
taines especes apparaissent dominantes est exprime en pourcentage tlu nombre 
total des poissons analyses (S o u t h e r n, 1935; F r o s t, 1939); W e nt, 1940). 

La premiere methode a ete modifiee par exclusion tlu nombre des poissons 
au degre a) (estomac vide) . Dans la seconde methode ont ete exclus les poissons 
dont les estomacs presentaient les degres a) et b) (estomac vide et presque vide) . 

Pour determiner la predominance dans la nourriture ingeree, nous avons 
utilise deux degres: le degre A, dans lequel la nourriture dominante represente 
plus de la moitie tlu contenu stomacal total, et le degre B, dans lequel elle 
represente entre le quart et la moitie tlu contenu stomacal. Les immatures n 'ont 
pas ete traites a cause de leur faible representation (4,040/o de la totalite des 
Rougets analyses). 

Resultats et conclusions 

Les donnees sur les quantites mensuelles de la nourriture trouvee dans les 
estomacs des Rougets tlu canal de Split (fig. 23) montrent ce qui suit : 

1) Durant toute la periode (de mai 1959 a mars 1960) les poissons contenaient 
de la nourriture, bien que moins abondante certains mois. 

2) Les femelles contenaient toujours de plus grandes quantites de nourri­
tures que les ma.les. 
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3) La quantite de nourriture a ete la plus faible chez les males et les femel­
les en fevrier et mars: plus de 500/o des estomacs etaient vides ou presque. 

4) La nourriture ingeree a ete la plus abondante chez les males et les 
femelles en juillet. 

so 

51 

U,.V111195 

50 

19.11 1960. 

50 

111X 1959. 1~.IU 1960. 

'a.l,,ed,e. 

a" 

Fcig. 23. - Fluctuations de la quaintite de nourriiture dams l 'estomac des Rougets de 
l'Adl1iatique orientale moyenne. 
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Fig. 24. - VMLattcms mensuelles d 'apparition et de predomina!l1ce <les Laimellibran­
chia, Crustacea et Polychaeta dans la nourriture du Houget dan.s le canal 
de Split. 

Lamellibranchia 
- - - - - - Crustacea 
---- - ---- Polychaeta 

Lamel1i:branchia 
- - - - - - - - - Crustacea 

. . . . . . Polychaeta 

P;redominance 

Apparition 

Les tableaux 12-16, de meme que la figure 24 presentent les donnees sur 
l'apparition de chaque groupe et meme de chaque espece dans l'estomac et la 
predominance de chacune des especes pour les trois localites. Les donnees mon­
trent ce qui suit: 

1) Dans la nourriture tlu Rouget trois grands groupes sont bien r epresentes: 
les bivalves, les crustaces et les polychetes. Certains organismes etaient presents 
en faibles quantites, bien qu'ils aient eie toute l'annee a la disposition tlu poisson. 
Ainsi, Ommatostrephes sagittatus n 'a ete trouve que deux fois dans le contenu 
stomacal, et Ophiuroidea quatre fois. L'apparition de certains autres elements, 
tels que larves et juveniles de poissons, est en relation avec leur cycle biologique. 
Certaint elements sont souvent presents dans l'estomac des Rougets, mais a 
cause de leur taille insignifiante, ils ne jouent aucun role dans leur alimentation. 
C'est le cas tlu foraminifere Elphidium crispum. 

2) Une difference dans le contenu stomacal existe entre males et femelles 
(elle apparaitra plus clairement quand nous suivrons chaque groupe ou espece 
presents). 

Les fluctuations dans l'apparition et la predominance des trois grands grou­
pes constituant la nourriture tlu Rouget au cours de l 'annee montrent ce qui suit: 

a) Dans la nourriture tlu Rouget en mai et en juillet dominent en premier 
lieu les Lamellibranchia chez plus de 700/o d'exemplaires environ, alors que les 
Crustacea et les Polychaeta ensemble, ne constituent la nourriture dominante 
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TABLEAU 15. - Oompo,sition tlu contenu stomacal des Rougets des deux sexes 
oa,ptUJres •le 26. V. 1959 dains La baiie de Kašte1a.. 

Es,peces et .gr,ou,pes 

Elphidium crispum (L.) 
Sternaspis scula,ta (!Riaintzaini) 
Nerphtys hystricis Mcimosh 
Syllis spongicola Gnube 
Polychaeta indeterminees 
Poly,chaieta. rtort;a,I 
Euterpina acutifrons Dana 
Clytemnestra rostrata B111ady 
Gorycaeus SI!) . 

Cqpep;oda :iJnJdeterimilnees 
Cy,there sp. 
Tanais sp. 
Apseudes latreillei M. Edw. 
Gnathia maxillaris Mont. 
Eurydice sip. 
Cymodoce truncata Leach 
Rocinela damnoniensis (,Lea,ch) 
Ichnopus taurus A. C01Sta 
Leucothoe pachycera Della Valllie 
Eusiroide•s •5'I) . 

ArrniPh:Lpoda i111Jdeiterimmees 
Cuma scorpioides Mionrt. 
Anchialina agilis G. O . .Sairs 
Gastrosaccus lobatus N,ouvel 
Lophogaster typicus M. ~airs 
Crangon vulgaris F . 
Crangon cataphractus OHv. 
Alpheus ruber Oosita 
Nika edulis Rli:s&o 
Galathea intermedia Liwlj,eb. 
Ebalia gra:nulosa ·M. Eldw. 
Ebalia cranchii Leaich 
Portunu·s depurator L. 
Meg;alapa die Portunus 
Oriusit>acea tortal 
BuUa utriculus B.t1occhii 
Leda fragiUs Oheinmirtz 
Pecten hyalinus (Poli) 
Cardium paucicostatum G. B . Sowerby 
Syndesmia alba (S. W,ood) 
I.Jame11J.i:br.ainohi1,a ,total 
Op.hii,u,ro.idea 
Ommatostrephes sagittwtus (Verany) 
Box boops Bp. (iLatrv,es) 
MerlUJccius merlucci,us (L.), (1'airves) 
Gadildae (iLairves) 
Lairves de ,pOli.,sso,n,s inidetermi.nees. 

.All)p.airiJtiJon (%) 

22,7 
13,6 

72,7 
72,7 
3,1,8 

9,1 

31,8 

31,8 

13,6 
4,5 

13,6 
36,4 

4,5 

45,4 

95,5 
4,5 

9,1 
9,1 

4,5 

Bredominance (%) 

A 

10,5 

26,3 
26,3 

5,3 

21,1 

42,1 

68,4 

5,3 
5,3 

B 

5,3 
5,3 

15,5 
15,5 
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TABLEAU 16. - Compos.iiii on du oontenu stornacal, des Rougets des deux sexes 
captures le 9. VII . 1959 pires de MasHrnLca. 

ES1Peces et .grnupes 

Elphidium crispu.m (L.) 
Sternaspis sculata (Rairl(~ainli) 
Nephtys hystricis McI1nibooh 
Sylli,s spongicola Grube 
P,o~ychaeta indetermi[lees 
Pollychaeta <t-o<tal 
Euterp:ina acutifrons Dana 
Clytemnestra rostrata Brady 
Gorycaeus SIP. 
Oo1PeP1oda ri[ldetermilnees 
Cythere sp. 
Tanais sp. 
Apseudes latreillei ,M, Edw. 
Gnathia maxillaris Mont 
Eurydice sip. 

Cymodoce truncata Leach 
Rocinela damnoniensis (Leach) 
Ichnopus tauru·s A. Gosta 
Leucothoe pachycera DeHa VaUe 
Eusiroides sp. 
Amphiipoda wnideterrn.i[leeS 
Cuma scorpioides Maillt. 
AnchiaLina agilis G. O. Sairs 
Gastrosaccus lobatus Noovel. 
Lophogaster ty,picus M. Sa,r,s 
Crangon vulgaris F . 
Crangon cataphractus Oliv. 
Alpheus ruber Gosta 
Nika edulis Rwsoo 
Galathea intermedia LliLljeb. 
Ebalia granulosa M. Edw. 
Ebalia cranchii Leach 
Portunus depurator L. 
Me~aiLQpa de Portunus 
Cr,UJS,tacea totail 
Bulla utriculus Birocohli 
Leda fragilis Ohemnutz 
Pecten hyalinus (Po li) 
Cardium paucicostatum G . B . Soweriby 
Syndesmia alba (S. W,ood) 
LameLlilbr-ainchiia ,total 
Ophd1uirOlidea 
Ommatostrephes sagittatus (Verainy) 
Box boops Bp. (,Lairves) 
Merlucciws merluccius (L.) , (larves) 
G.a.d:irlae (J.iairves) 
Lairves de poiis&ons ~ndeteirmiinees. 

Apparition (% ) 

7,1 

4,8 
16,7 
21,4 

4,8 

7,3 

2,4 
11,9 

9,5 

33,3 
4,8 

52,4 
14;3 
40,5 

7,1 

28,6 
19,0 

11,9 

2,4 
2,4 

97,6 
4,8 

2,4 
2,4 

3:1,0 
9,5 

14,3 

Piredomi.naince (O/o) 

A 

6,1 
3,0 
9,1 

6,1 

6,1 

30,3 

27,3 
6,1 

6,1 

3,0 

84,8 

3,0 

3,0 
3,0 

B 

6,1 

6,1 

3,0 

15,2 
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Fig. 25. - Estomac ouvert. Les pa·rois J·nternes ,s,ont par.tiellement i'ndurees. 

que chez 300/o des individus environ (fig. 24). Nous pouvons appeler cette periode 
d'alimentation par les Lamellibranchia. Plus tard, les Crustacea et les Polychaeta 
sont de plus en plus largement representes. Ainsi, en septembre les Lamelli­
branchia et les Crustacea sont presque en proportions egales ; ils dominent chez 
400/o d'exemplaires environ. Ensuite, la quantite de Lamellibranchia baisse dans 
le contenu stomacal. 

b) Les Crustacea apparaissent toute l'annee dans le contenu stomacal de 
ma.les et femelles et, d'ordinaire, chez plus de 900/o des individus. La presence 
de Lamellibranchia est notable chez ma.les et femelles, a savoir chez 900/o des 
exemplaires, mais seulement a l'epoque ou les Rougets utilisent surtout ce 
groupe. Par contre, de novembre a mars l'apparition de ce groupe est faible 
chez 500/o d 'exemplaires environ. Durant la periode ou ce groupe ne joue pas un 
role important dans la nourriture, les Lamellibranchia se trouvent plutot dans 
les estomacs des males. Entre septembre et mars, la courbe d'apparition des 
Polychaeta est presque parallele a celui de sa predominance dans les contenus 
stomacaux. On les trouve plus frequemment dans les estomacs des males et ceci 
a l'epoque ou ils jouent un role important dans la nourriture du Rouget - de . 
novembre a mars. C'est le contraire qui se produit pour les Lamellibranchia. 

Les donnees sur l'apparition et la predominance a l'interieur de chacun des 
trois groupes, reportees dans les tableaux 12-14, indiquent ce qui suit : 

1) Lamellibranchia. Quatre especes seulement ont ete trouvees dans les 
contenus stomacaux du Rouget : Leda fragilis, Pecten hyalinus, Cardium pauci­
costatum et Syndesmia alba. Sur l'apparition et la predominance eventuelle de 
ees espeees, en cours d 'annee, on a fait les observations suivantes: 

L. fragilis est apparue une fois seulement (25. XI.) et ne dominait pas. Elle 
ne joue đone pas un role dans la nourriture du Rouget. 
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P. hyalinus apparait toute l'annee dans les estomacs des Rougets, mais plus 
manifestement durant la periode d'alimentation avec les Lamellibranchia. Pen­
dant tout ce laps de temps l'espece apparait plus frequemment chez les ma.les. 

P. hyalinus et S. alba dominent dans la nourriture pendant la periode d'ali­
mentation predominante avec Lamellibranchia, alors qu'en dehors de cette 
periode, c'est P. hyalinus seul qui prevaut et plus souvent dans les estomacs des 
ma.les. 

S . alba, a. l 'encontre de P. hyalinus, n'apparait qu'a l'epoque 011 le Rouget 
se nourrit de Lamellibranchia et on ne la trouve presque jamais aux autres 
epoques. Elle est presente et damine plus frequemment dans les estomacs des 
femelles. Ainsi, dans la capture du 22. VIII. , par exemple, on la trouve chez 
65,30/o des femelles et elle domine chez 41 O/o de celles-ci, alors qu'on ne la trouve 
pas chez les ma.les. 

C. paucicostatum semble ne pas jouer un role important dans l'alimentation 
du Rouget. Ne meme que S. alba, il n'apparait que durant la periode d'alimen­
tation avec les Lamellibranchia, mais chez un petit nombre d'exemplaires. 11 ne 
domine que chez 5,70/o des individus dans la prise du 28. V. 

La nourriture du Rouget avec les Lamellibranchia ne se base donc que sur 
deux especes: Syndesmia alba et Pecten hyalinus. Le Rouget mange P. hyalinus 
toute l'annee, mais S . alba seulement durant la periode pendant laquelle il se 
nourrit de Lamellibranchia. Les femelles se nourrissent en premier lieu de 
Syndesmia, puis vient Pecten, alors que les ma.les mangent tout d 'abord Pecten, 
et, dans des cas tres rares, Syndesmia. 

2) Crustacea. Les Isopoda, Schizopoda et Decapoda jouent un role important 
dans l'alimentation du Rouget alors que les Copepoda, Amphipoda et Cumacea 
y jouent un role secondaire. Les Ostracoda ne semble y avoir aucune signi­
fication. 

Isopoda. Aspeudes latreillei et Cymodoce truncata sont les plus importants, 
tandis que Tanais sp., Gnathia maxillaris et Eurydice sp. sont tout a fait acces­
soires. Quant a Rocinela damnoniensis, on ne la trouve pas chez les specimens 
dans le canal de Split, et elle est rare a Maslinica. 

A . latreillei apparalt toute l 'annee dans les estomacs des ma.les et des femel­
les : dans les prelevements du 22. VIII. et du 13. IX., dans une proportion de 
97,1 O/o et meme de 1000/o et prevaut sur tous les autres Crustaces chez 20,30/o 
et 37,50/o des individus. 

C. truncata ne se rencontre que durant la periode pendant laquelle les 
Crustacea ne jouent pas un role significatif dans l'alimentation du Rouget, 
c'est-a-dire de mai a aout. Aux autres epoques l 'apparition de cette espece dans 
le contenu stomacal est rare ou inexistante. Elle represente un Crustace dominant 
dans les prises du 28. V., du 8. VII. et du 9. VII. 

Schizopoda. Anchialina agilis apparait toute l'annee, mais plus frequemment 
durant la periode 011 le Rouget se nourrit principalement de Crustacea, soit 
d'octobre a mars. Elle est plus souvent presente dans les estomacs des femelles. 
Elle represente l'espece dominante dans la prise du 20. X., et associee a Nika 
edulis, dans celles du 25. XI. et du 12. I. 

Lophogaster typicus apparait seulement dans les captures du 20. X et du 
25. XI., 011 elle ne domine que chez 2,70/o des exemplaires. 
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Gastrosaccus lobatus n 'est present que dans les prelevements du 12. I. du 
19. II. et du 15. III. et ne damine que chez 30/o des exemplaires dans celui du 12. I. 

Decapoda. Seule l'espece Nika edulis joue un role important dans l'alimen­
tation du Rouget, alors que Ebalia granulosa ne joue qu'un role secondaire. 
Crangon vulgaris, Crangon cataphractus, Ebalia cranchii et Portunus depurator 
sont tout a fait accessoires. Alpheus ruber n'est jamais representee dans les esto­
macs des Rougets peches dans le canal de Split, alors que dans ceux de Maslinica 
on la trouve assez souvent. 

N. edulis apparait tout le long de l'annee dans les estomacs des ma.les et des 
femelles , plus frequemment quand le poisson se nourrit surtout de Crustacea. 
Elle est toujours plus frequente chez les ma.les. Elle est nettement predominante 
dans les captures du 25. XL , du 12. I. et du 19. II., alors qu'aux autres periodes 
elle domine associee soit a Anchialina, soit a Apseudes et Cymodoce. Elle prevaut 
plus souvent chez les femelles. 

E. granulosa apparait toute l'annee, bien qu'avec des pourcentages diffe­
rents, et domine chez 2,90/o des exemplaires de la capture du 15. V. 

Copepoda. Clytemnestra rostrata n'apparait qu'une fois dans la peche du 
15. V., et Corycaeus sp. dans la capture du 15. III. seulement, tandis que Euter­
pina acutifrons est presente toute l'annee dans les estomacs des ma.les et des 
femelles . Les Copepoda n 'ont jamais domine. 

Amphipoda. Eusiroides sp. semble etre la plus importante et dominante dans 
les captures du 12. I. et du 19. II. , chez 6,1 O/o et 8,30/o des exemplaires respecti­
vement, tandis que Ichnopus taurus et Leucothoe pachycera ne jouent qu'un role 
tout a fait accessoire. Bien qu'apparaissant toute l'annee dans l'estomac du 
Rouget, les Amphipoda n'ont pas un role significatif dans la nourriture du 
Rouget. 

Cumacea. Cuma scorpioides apparait toute l'annee avec des pourcentages 
divers dans les estomacs des males et des femelles, mais plus frequemment chez 
les ma.les. L'espece ne predomine jamais. 

Ostracoda. Cythera sp. n 'apparait que tres rarement et dans certaines prises 
seulement, plus frequemment chez les ma.les. Elle ne predomine jamais. 

On peut donc dire que, a l 'epoque ou le Rouget se nourrit de Lamelli­
branchia, les crustaces Nika edulis et Ebalia granulosa jouent un role plus impor­
tant dans la capture du 15. V. ; Cymodoce truncata dans les prises du 28. V. et 
du 8. et 9. VII. ; Apseudes latreillei dans celles du 22. VII. et tlu 13. IX. Mais 
durant la periode ou le Rouget se nourrit surtout de Crustancea et de Polychaeta, 
Nika edulis et Anchialina agilis ont une participation plus importante. 

3) Polychaeta. Deux especes, Sternaspis sculata et Nephtys hystricis appa­
raissent toute l'annee, et en particulier dans les estomacs des femelles , dominant 
plus frequemment chez celles-ci. Il n'a pas ete possible d'identifier la totalite des 
especes de Polychaeta ; et pourtant ees Polychaeta indetermines jouent un role 
important (tabl. 12-16). 

4) Autres groupes: 
a) Foraminifera. Elphidium crispum est present presque toute l'annee, 

quoique en un faible nombre d'exemplires, plus frequemment chez les ma.les. 
b) Gastropoda. Bulla utriculus n 'apparait que durant la periode ou le Rouget 

se nourrit de Lamellibranchia, c'est-a-dire de mai a aout. On la trouve dans peu 
d'estomacs, mais plus souvent chez les ma.les (elle est toujours de petite taille) . 
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c) Cephalopoda. Ommatostrephes sagittatus n'est apparue que dans la cap­
ture du 25. XI., chez 4,30/o des exemplaires, et dominait chez 5,40/o des individus. 

d) Pisces. On a pu identifier des larves de Box boops dans les captures du 
15. III. 1960, chez 1,60/o tl'exemplaires, ainsi que tles larves de Merluccius mer­
luccius dans la prise du 28. V. 1959, chez 1,30/o tl'exemplaires. On a identifie 
aussi des juveniles de Gadidae dans des peches de tliverses epoques de l 'annee. 
Il etait impossible d'identifier les autres larves. 

Une comparaison entre les tableaux 14 et 15 montre que la seule difference 
entre le canal de Split et la baie de Kaštela vient tle ce que le Rouget ingere 
les memes aliments a des epoques differentes. Bien que les deux prelevements 
sur ees localites aient eu lieu presque en meme temps, on peut voir que, dans le 
canal de Split, le Rouget se nourrit en majorite tle Lamellibranchia, puis tle 
Crustacea et tle Polychaeta. Dans la baie tle Kaštela, sa nourriture consiste sur­
tout en Crustacea et Polychaeta, puis en Lamellibranchia. Dans la baie tle Kaštela 
les elements jouant un role tle premier plan tlans l'alimentation tlu Rouget 
etaient: Nika edulis et Cymodoce truncata. Farmi les Polychaeta, Sternaspis 
scutata et certains autres intletermines etaient representes, alors que parmi les 
Lamellibranchia, Syndesmia alba seule etait representee et que Pecten hyalinus 
et Cardium paucicostatum n'apparaissaient meme pas. Dans le canal tle Split, 
les elements importants sont: Pecten h-yalinus, Syndesmia alba et Cardium pau­
cicostatum, alors que Cymodoce truncata, Nika edulis, Nephtys hystricis et 
autres Polychaeta intletermines jouaient un role secontlaire. 

La tlifference tlans le contenu tles estomacs, tant tlans l'apparition que tlans 
la pretlominance tle certaines especes, est beaucoup plus grantle entre le canal 
tle Split et Maslinica qu'entre le canal tle Split et la baie tle Kaštela (tabl. 14 
et 16). 

On a itlentifie, tlans les estomacs tles Rougets tle Maslinica, tle nombreuses 
especes qui n'ont jamais ete trouvees tlans le canal tle Split. Ce sont: parmi les 
Crustacea, Rocinela damnoniensis, chez 7,1 O/o tles exemplaires, Alpheus ruber, 
chez 28,60/o, Megalopa tle Portunus, chez 2,40/o, et tles Crustacea intletermines, 
chez 2,40/o tles intlivitlus. Des Polychaeta apparal:t Syllis spongicola, chez 4,80/o 
tles exemplaires. Pour la premiere fois nous trouvons tles representants tles 
Echinotlermata, sous forme tle restes tl'Ophiuroitlea trouves chez 9,50/o tles intli­
vitlus. Alors que certaines especes apparaissaient toute l'annee, sans interruption, 
chez les Rougets tlu canal tle Split, telles que le Copepotle Euterpina acutifrons 
et l'Isopotle Apseudes latreillei; on ne les trouve pas chez les specimens tles 
parages tle Maslinica. 

La prevalance tles especes tlans le contenu tles estomacs des Rougets pres 
de Maslinica montre que les Crustacea seuls jouent un role signific;itif; les 
Polychaeta et les Lamellibranchia n'ont qu'une importance secontlaire (tabl. 16) . 
Les Rougets 'tlu canal de Split se nourrissent principalement tle Lamellibran­
chia, puis de Crustacea et tle Polychaeta (tabl. 14). En outre, parmi les Cru­
stacea eux memes il y a d'autres especes qui dominent. C'est ainsi que Alpheus 
ruber prevaut chez 27,30/o des exemplaires, Lophogaster typicus chez 30,30/o, 
alors que Nika edulis, Ebalia cranchii, Anchialina agilis et Leucothoe pachycera 
dominent chez 6,1 O/o tles exemplaires. N ous n'avons jamais trouve Alpheus ruber 
dans les estomacs tlu Rouget tlu canal de Split, tandis que Lophogaster typicus 
etait present tlans deux captures, tlu 20. X. et tlu 25. XL, mais en quantite 
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insignifiante (2,30/o et 2,10/o des exemplaires). Il n'a pas domine qu'une seule fois 
chez 2,70/o des individus. 

Etant donne que nous ne possedons pas d 'informations sur la composition de 
la nourriture disponible, les donnees obtenues ne peuvent indiquer s'il existe 
une selectivite dans la nourriture et, autant qu'elle puisse exister, si elle varie 
en fonction du temps et de l 'espace, si elle depend de l 'etat physiologique du 
poisson, et si elle se modifie au cours de son existence. 

Il resulte de ce qui vient d'etre dit que le contenu stomacal du Rouget subit 
des changements au cours de l 'annee, d'une part, et varie suivant la localite, 
d 'autre part. 

W i r s zub s ki (1953) mentionne que le contenu de l'estomac et des inte­
stins des M. barbatus adultes des c6tes d'Israel se compose de: Vermes 530/o, 
Crustacea 81 O/o, Mollusca 580/o, Echinodermata 240/o, Pisces 1,30/o, indetermines 
7,7°/o,. Cet auteur conclut que les Crustacea constituent une partie importante 
de la nourriture du Rouget des c6tes d 'Israel et que les Penaidae et les Lamelli­
branchia (genres Abra et Leda) representent, les principaux groupes de Cru­
stacea et Molusca. 

N tim a nn et D e niz ci (1955) concluent que le M. barbatus des eaux 
turques (Istambul, Iskenderun) se nourrit principalement des Crustacea (en parti­
culier des Decapoda) , tandis que les Annelida et Lamellibranchia ne viennent 
qu'en second lieu. On remarque (tabl. 8 e1 9 de cet auteur) que la quantite de 
nourriture est la plus faible en mars. Selon ees auteurs, le contenu stomacal du 
M. barbatus est presque identique toute l'annee, bien qu'en ete les Lamelli­
branchia y jouent un role plus important. Ils expliquent, au moins en partie, la 
difference de croissance entre les M. barbatus des deux localites Istambul et 
Iskenderun - par une difference de nourriture disponible. 

P 1 a ne s et V ive s (1956) trouvent que le contenu des estomacs des 
M. barbatus n 'est pas soumis en cours d'annee a des fluctuations quantitatives, 
mais, du point de vue qualitatif, ils ont etabli que les Decapoda avec leurs larves 
occupent une place prioritaire dans la nourriture de cette espece. Viennent et 
second lieu les Polychaeta, les Lamellibranchia et les Isopoda. 

On peut, pour finir, mentionner que les parois internes de nombreux esto­
macs du Rouget etaient partiellement indurees (fig. 24). On trouve de tels esto­
macs surtout chez les individus qui se sont nourris de Cymodoce truncata. 

Nous avons observe des Nematodes parasites, a l'interieur et a l'exterieur 
du tractus digestif, sur les mesenteres, dans le foie et meme dans les gonades. 
Ces vers etaient plus nombreux chez les adultes. 

VI. PREDATEURS 

Nous avons pris en consideration les especes de poisson dans l 'estomac 
desquelles ont ete trouves des Rougets deja - jusqu'a un certain point -
digeres. 

Les observations ont ete faites au cours de peches experimentales effectuees 
dans les canaux de la Dalmatie moyenne, de 1957 a 1961. 
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Les resultats des observations figurent sur le tableau suivant. 

Predateu ,rs 

Lophius parvipinnis Cuv. 
Raja clavata L. 
Trygon pastinaca Cuv. 
Galeus canis Bp. 
Zeus faber L. 
Merluccius merluccius (L.) 

Nombre 
d'exem­
plaires 

36 
63 
26 
24 
56 

640 

PoiiSSQilS• -contena:n,t 
de.s Rou,gets en 
etat de dd1gesti1on 

(%) 

16,7 
9,1 
8,3 
8,3 
7,2 
3,1 

Nous voyons que Lophius parvipinnis donne le plus haut pourcentage d 'indi­
vidus l 'estomac desquels on a trouve des Rougets partiellement digeres, al01'.s 
que le plus faible pourcentage a ete etabli pour Merluccius merluccius. Mais on 
peut cependant considerer Merluccius merluccius comme le plus redoutable pre­
dateur du Rouget etant donne que, dans l 'ichtyobenthos adriatique, elle est 
representee dans une proportion de 23,30/o et Lophius parvipinnis de 1,870/o 
seulement. 

VII. DISTRIBUTION') 

Les auteurs qui se sont occupes du Mullus barbatus croyaient que son ha­
bitat normal etait les fonds vaseux. L'examen du materiel de l'expedition 
►►Hvar« a suggere certaines corrections a la conceptian de l 'habitat de cette espece. 
La croisiere a opere, entre le 26. II . 1948 et le 1. IV 1949, sur 167 positions situees 
au large de l'Adriatique et dans la partie nord de la mer Ionienne (fig. 1). Sur 
la majorite des stations, les travaux ont ete repetes deux fois, sauf sur celles 
situees pres des c6tes tl'Albanie ou l'on n 'a opere qu'une seule fois. 

On a remarque (voir plus loin) que le nombre des Rougets, captures en une 
heure, variait dans la meme localite, suivant les mois . Pour obtenir des donnees 
comparables, les captures tle l'expedition ►►Hvar« on ete classees tl'apres quatre 
periodes tle temps: tlu 15. III. au 19. IV. 1948 ; tlu 2. V. au 19. VI. 1948 ; tlu 15. VII. 
au 23. IX. 1948 et tlu 6. XL au 28. XL 1948. Les donnees obtenues (fig. 26a et b) 
montrent clairement que le Rouget tle vase, au large de l'Adriatique, a ete trouve 
sur les fontls vaseux ou sableux, et meme plus frequemment sur ees derniers. 

L'analyse de la tlistribution en fonction tle la profontleur tlu Rouget de la 
haute Atlriatique a montre qu'on le trouve rarement au dela 200 m, et peu entre 
150 et 200 m, alors qu'il se tient - en quantites justifiant la peche commerciale 
- aux profondeurs allant jusqu'a 150 m . La cause de la rarete tlu Rouget de 

') Quam.d ce manuscr!i.,t venaiJt d 'etre 1ternni1I1e, un travaiil de S. ž u p a ll1 ovi ć (1961) 
sur l 'anal}'ise quam.ititaiti-ve-qua,Liitaitive des popuilait:ions de podss10,nS des ca,naux de 
l'Adria,tiq,ue moyenne venadt de pairairbre. L'auteur y diJt qu,e, dans les canaux de 
l'Aclriaitiq,ue 0:rienitail.e moyen1I1e, il ne ;trouve pas de relati,on enitre aa diisitr,Lburoion tlu 
RoUJge,t et la nartJure d,u fond . I!l a aiUJSsd itr,ou,ve q,ue le canal ide la Neire,tva eitaiiit le plus 
ri-che en Rougets. I,l me1I11Uonne de ,plus .l'exii.srtence d 'une 001I1relation enrbre les osci1la­
ti1ons sa,isOillilieres du niomibre des Rougerts et les con:diiti1ons du milieu (tempern,turre et 
sa.lin~te). 
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vase au-dessus de 150 m pourrait etre la nature tlu fond et pas seulement la 
profondeur. La majeure partie des fonds au dela de 150 m sont vaseux. 

VIII. STRUCTURE DE LA POPULATION 

1. Analyse quantitative des captures 
Materiel et methodes 

Les reeherehes sur les populations de poissons dans les eanaux de l'Adria­
tique orientale moyenne se sont poursuivies tlu 26. VI. 1957 au 4. VII. 1958 sur 
dix stations (tabl. 1, fig. 2), a des intervalles d'un mois (l'auteur a pris part per­
sonnellement a einq sorties sur treize. Les observations ont ete faites au moyen 
d 'un ehalut de dimensions: longueur des ailes 6,27 m (maille de 57 mm) et 
longueur de la poehe 3 m (maille de 14-13 mm). Le trait de ehalut durait une 
heure. Les eaptures etaient analysees sur le ehamp, a bord tlu bateau. A ehaque 
stations, ori a mesure la temperature de la mer et on a preleve des eehantillons 
en vue tlu dosage de la salinite, aux niveaux suivants : 0,20, 50 m et au-dessus 
tlu fond. La transparenee de la mer a ete mesuree au moyen tlu disque de Seeehi. 
On a proeede egalement aux releves meteorologiques: vent, etat de la mer, pres­
sion atmospherique, temperature de l'air et nebulosite. Au eours tlu dernier 
voyage S. A 1 f i r e vi ć a preleve des eehantillons tlu fond au ramasseur Peter­
sen afin d 'etudier la eomposition meeanique des sediments a ees stations. Onze 
eehantillons ont ete preleves le long tlu pareours tlu ehalut a des intervalles 
de 500 m . 

Resultats et conclusions 

Les donnees de l'analyse de l'importanee tlu stoek de Rougets dans les 
eanaux de l'Adriatique orientale moyenne moritrent que la station n° 10 est la 
plus riehe en Rougets (fig. 27). Bien qu'elle n'ait pas ete exploree pendant les 
trois premiers • voyages, elle nous a donne, eependant, 3221 exemplaires sur un 
total de 10489 eaptures durant tous les voyages, a toutes les stations (n° 10 
inclus). Les eanaux de la Neretva, de Korčula et de Vis sont beaueoup plus 
riehes en Rougets que eeux de Hvar, de Split et de Brač. La station n° 2 a ete 
earaeterisee par une pauvrete eonstante en Rougets: le nombre total de ees pois­
sons pour les treize voyages n 'etant que de 76 exemplaires. Sur eette position, la 
temperature de la eouehe d'eau pres tlu fond a ete beaueoup plus basse que sur 
toutes les autres positions et se rapproehait de eelle de la station n° 3 (Maslinica) 
situee en pleine mer. L'iehtyofaune de eette station est voisine de eelle des sta­
tions n•o.s 3 et 4 a eause de la presenee d' Argentina sphyrena durant toute l'annee 
(tabl. 17), et aussi de eelle des stations n00 3, 4 et 5 par l'abondanee Gadus 
capelanus (tabl. 18). J .. Ka r 1 ova e (donnees non publiees) a attire notre atten­
tion sur la presenee, a eet endroit, de Maurolicus sp. adultes, ainsi que de larves 
de Cyclothone sp. que l'on trouve d'ordinaire dans les grands fonds. 

Les nombre des Rougets eaptures a varie notablement, dans une meme loea­
lite, au eours d'une annee (fig. 27) . Les fluctuations ont montre les earaete­
ristiques suivantes: 
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l 'Adriatique orientale moyenne. 

oc 
-------- Sal. %0 

<:J1 
N) 

...... 



No. 1 

TABLEAU 17. - NDlffibre d'ex~.Lai.rns d'Argentina sphyraena L. capM.J,Tes 
aiu ooUJrs de ;tmaiirt;s d':Ullle he-u,rie dam:s les canaux de l' Adrlart:qu,e oriernta:le 

moyerme, en 1957 - 1958. 

St•artliion 1 9 5 7 1 9 5 8 

no VM VIII IX X XJI XII I H III IV V VI 

1 
2 90 21 7 20 37 199 52 30 19 9 11 8 
3 738 738 124 14 273 32il 792 903 451 349 516 60 
4 38 104 63 . 49 50 181 39 162 20 27 23 
5 1 1 3 4 
6 1 2 
7 
8 
9 

10 

53 

VII 

13 
623 

98 

TABLEAU 18. - Nombre d'exempJ,alimes de Gadus capelanus iR'iooo ooptures a.u cours 
de tratlts d'<UJ1e heull'e dam; les C81llaux de l'AdriiJaJtli:que oriientail.e moyenne, 

en 1957 - 1-958. 

startkm 1 9 5 7 1 9 5 8 

,nO VII VIII IX X X!I X!LI I I,I III IV V VI vn 

1 2 2 2 12 7 6 8 1 7 2 6 
2 233 212 66 74 1'37 139 99 82 101 102 107 400 265 
3 2 128 4 211 6 382 9 81 7 4 3 

·4 168 16 51 65 167 196 79 99 84 91 46 75 67 
5 56 71 135 229 179 202 147 81 2,25 569 364 122 
6 3 1 1 1 33 3 
7 1 2 4 2 2,1 8 19 11 15 4 7 25 
8 2 l'l 5 6 3 
9 3 2 2 10 23 19 11 1 1 2 58 1 

10 7 

a) Le nombre des Rougets captures a ete minimal ou nul, et la peche de ce 
poisson n'est pas rentable entre la mi-juillet et la mi-septembre, a n'importe 
quelle station, sauf a la station n° 9 (la station n° 10 n'ayant pas ete exploree 
pendant cette periode). 

b) La capture des Rougets etait la plus abondante de novembre a mars a 
toutes les stations. 

c) Le nombre des Rougets a diminue d'avril au debut de juillet aux stations 
n°s 3, 9 et 10 et a augmente aux autres. 

d) Les fluctuations du nombre des Rougets ne semblent pas etre en relation 
avec les fluctuations de temperature et de salinite pres du fond. 

Les peches de Rougets etaient les plus pouvres pendant la phase d'atresie 
des gonades (mi-juillet - mi-septembre). On se demande ou se trouve le poisson 
durant cette periode. Se livre-t-il a une migration vers la cote ou vers la pleine 
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TABLEAU 19. - Nombre d'exempliaii['es de Rouget caiptures oons les cainaux 
<le I'Adr:iia1liq111e ,orn1entail.e moyenrne et au large de l'Adratique, 

en:tre le 8. VIII. eit 1e 17. VIII. 1960. 

Staibion Po:-,Olf,ondeu[" Nomb[',e d' ex-emplai["es illo m 

1 49-59 38 
2 76 1 
3 92-104 7 
4 82-87 32 
5 68 14 
6 85 60 
7 68-72 58 
9 26-38 14 

10 29 26 
40 181 2 
43 220 o 
44 220 o 
46 216 o 
47 199 o 
48 188 o 
52 193 o 
53 181 1 
54 172 2 
56 190 1 
57 157 1 
58 157 7 
61 150 6 
62 157 1 
66 135 9 
67 127 6 
71 125 o 
72 110 34 
76 111 14 

mer? Ou se comporte-t-il de fa~on a etre inaccessible au chalut? Pour essayer 
d'eclairer ce probleme, š. županovi ć a mis, avec une grande obligeance, 
a notre disposition, san materiel provenant des stations mentionnees (y compris 
station n° 10) et de 19 stations du large. Le chalutage, a ees stations, a eu lieu 
entre le 8. VIII. et le 17. VIII. 1960, selon la methode employee aux dix stations 
indiquees precedemment. Le tableau 19 donne les profondeurs des nouvelles 
positions de haute mer, ainsi que le nombre de Rougets peches. On peut voir que 
le Rouget ne s'est pas deplace pendant la periode sur laquelle ont porte les 
observations, ni vers le large, ni vers la cote. Le Rouget en etat d'atresie se com­
porterait-il dane de telle sorte que le chalut ne puisse plus le prendre. C'est une 
hypothese qu'il a ete impossible de verifier. 

Les variations observees depuis la mi-avril jusqu'au debut de juillet coi:nci­
dent avec la periode de reproduction du Rouget. La concentration des Rougets, 
a cette epoque, aux stations de 50 a 85 m de profondeur traduit probablement 
une preference liee a la fraie . C'est pourquoi les stations n~ 3, 9 et 10 - en 
dehors de ees limites de profondeur - sont abandonnees par ees poissons. 
Aussi observe-t-on aux stations de profondeur defavorable, une regression du 
nombre des Rougets peches. 
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2. Repartition des sexes et son influence sur la composition de la population 
du Rouget d'apres la taille 

A. Repartition des sexes 

55 

On a etabli que la proportion des ma.les et des femelles etait inegale, d~ns 
toutes les prises analysees. C'est pourquoi on a etudie cette r epartition en 
s'effor~ant de decouvrir les facteurs ayant pu l 'influencer. 

Materiel et methodes 

Nous avons dispose d 'un materiel de trois sources: de l 'expedition »Hvar« 
en haute mer (1948-1949), des recherches sur la biologie des peches dans les 
c;maux de l'Adriatique . orientale moyenne (1957-1958) et des i~vestigations 
faites dans le canal de Split (stations n ° 1) et pres de Maslinica (station n° 3) 
(1959-1961) . On n 'a pas retenu les captures comptant moins de 25 exemplaires, 
ni celles dont moins de 25 specimens avaient ete analyses, ni non plus les captures 
avec un assez grand nombre d'exemplaires de sexe non determine. La totalit~ 
des poissons analyses se montait a 16.789 exemplaires. Seuls les prelevements 
du canal de Split et de Maslinica ont servi a suivre les fluctuations de la compo­
sition des captures suivant le sexe. 

Resultats et conclusions 

Le rapport m ales/femelles dans 22 captures du Rouget du canal de Split 
(1323 exemplaires) a varie dans d'assez larges limites (tabl. 20, fig. 28). Les cas 
0xtremes etaient representes dans les peches du 13. IX 1959 et du 19. II. 1960. 
La premiere comportait 67,90/o de males et 32,1 O/o de femelles ce qui represente 
un rapport males/femelles (M/F) de 2,11. La seconde comptait 24,20/o de ma.les 
et 75,8Q/o de femelles, soit un rapport M/F de 0,32. Cependant, dans 820/o des cap­
tures, le rapport M/F a varie de 0,64 a 1,59. Pour la totalite du materiel du canal 
de Split le rapport M/F etait de 0,96 soit 48 ,90/o de ma.les contre 51,1 O/o de femel­
les. Le nombre total ·aes ma.les etait donc legerement inferieur a celui des 
femelles. 

Dans 12 captures de Maslinica (738 exemplaires), (tabl. 21, fig. 29), la pro­
portion des se'xes a montre des fluctuations moins accusees. Les valeurs extremes 
ont ete enregistrees dans les captures du 24. XL 1959 et du 20. II. 1961. Dans la 
premiere il y avait 41 ,50/o de ma.les et 58,50/o de femelles soit un rapport M/F 
de 0,71, et ·dans la seconde 84,90/o de ma.les et 15,10/o de femelles, soit un rapport 
M/F de 5,63, qui etait exceptionel. Le nombre des ma.les a ete toujours un peu 
plus eleve dans cette localite. Dans 83,30/o des capture, le rapport M/F a ete 
superieur a 1,0 et dans 66,60/o superieur a 1,66. La proportion des sexes, pour la 
totalite du materiel de la region de Maslinica, etait de 63,70/o de ma.les contre 
36,30/o de femelles , soit un rapport M/F de 1,75. Le nombre total des ma.les a 
donc ete sensiblement plus grand que celui des femelles. 

Aucune regularite dans les fluctuations de la repartition des Rougets d 'apres 
le sexe au cours de l'annee n 'a ete etablie, ni a Maslinica, ni dans le canal de 
Split. 

On a compare la repartition des sexes du Rouget des canaux de l 'Adriatique 
moyenne et de la haute mer. Seules les stations n° 1 et 4-10 des canaux de 
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l'Adriatique orientale moyenne ont ete prises en consideration (la station n° 3 
a ete consideree comme une station de pleine mer, et la station n° 2 etait tres 
pauvre en exemplaires). Dans ees stations on a trouve 43,80/o de males contre 
56,20/o de femelles (fig. 30a), soit un rapport M/F de 0,78. Au contraire, dans 121 
captures de l'expedition »Hvar«, representant un total de 10.857 exemplaires de 
haute mer, le rapport M/F etait de 1,26, soit 55,70/o de males contre 44,30/o de 
femelles (fig. 30b). Pour l'ensemble du materiel recolte, tant dans les canaux, 
qu'en pleine mer (16.789 exemplaires) , le rapport M/F se rapprochait de 1,0 ; il 
etait 1,12, soit 52,80/o de males contre 47,20/o de femelles (fig. 30c). 

Les donnees se rapportant a la proportion des sexes du Rouget des canaux 
indiquent que le nombre des males, par rapport a celui des femelles , est moins 
important dans les eaux peu profondes (tabl. 22, fig. 31a-c) . 

Z e i e t S a bi on c e 11 o (1939-1940), apres avoir analyse 2379 Rougets 
dans les canaux de l 'Adriatique moyenne, ont trouve que la proportion des males 
et des femelles variait a chaque station, ce qui concorde avec nos resultats. Ils 
mentionnent que, d'une fai;:on generale, il y avait plus de femelles que de males: 
1159 (54,40/o) contre 971 (45,60/o) males, ce qui se rapproche de nos donnees pour 
les canaux (2174 - 56,20/o femelles contre 1697 - 43,80/o males). 

Pour W i r s zub s ki (1953) le pourcentage des femelles de M . barbatus 
dans les eaux d'Israel est plus eleve que celui des males . Mais, en periode de 
ponte, ce pourcentage s'egalise ou peut meme changer au profit des males. 

A k y il z (1957) a trouve que, dans les eaux d'Iskenderun, les femelles de 
M. barbatus etaient beaucoup plus nombreuses que les males. 

N il ma nn et D e niz ci (1955) mentionnent une predominance des fe­
melles dans les eaux d'Istambul (91 O/o) et dans le golfe d'Iskenderun (550/o). 

S c a c cin i (1947) a trouve que les femelles du Rouget dominaient sur les 
cotes de l'Adriatique occidentale. 

P 1 a na s et V ive s (1956), apres avoir analyse 3966 individus, ont trouve 
530/o de femelles contre 34,20/o de males, et 12,80/o des exemplaires etaient 
indetermines. 

S u a u et V ive s (1957) ont etabli une proportion de 52,80/o de femelles 
et de 32,80/o de males et 14,30/o indetermines. 

B . Influence de la proportion des sexes sur la repartition des Rougets, 
d'apres la taille 

Tous les chercheurs qui ont etudie l'age et la croissance du Rouget ont con­
state qu'a age egal les femelles etaient toujours plus grandes que les males: V i r s­
zub s ki (1953) et Go t t 1 i e b (1956) dans les eaux d 'Israel; N il ma nn et 
D e niz ci (1955) dans les eaux turques; A na ni adi s (1949) en mer Egee ; 
Bou g i s et Muž ini ć (1958) dans l 'Adriatique orientale moyenne ; S c a c ci­
n i (1947) en Adriatique occidentale ; Bou g i s (1948) dans le golfe du Lion ; 
P 1 a na s, V ive s et S u a u (1955) sur les cotes de Vinaroz et Benicarlo en 
Espagne; Plana set Vives (1956), puis Su a u et Vives (1957) sur les 
memes cotes d'Espagne, ainsi que L a r r a ii e t a et R o d r i g u e z - R o d a 
(1956) dans les eaux de Castell6n en Espagne. 

Etant donne la grande amplitude des variations du rapport M/F, il semble 
y avoir interet a examiner !'influence de cet aspect du dimorphisme sexuel sur 
la composition des captures suivant la taille. 
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TABLEAU 20. - Repa.rtitkm des sexes du Rouge,t dans le canail. <le Split, 
de 1959 a 1961. 

Sexe (%) RaippOII"t 
Daite 

o o/Q n Q 

31. I. 1959 44 61,4 38,6 1,59 ' 
31. III. 1959 36 58,3 41,7 1,40 
15. V. 1959 53 37,7 62,3 0,87 
28. V. 1959 82 45,1 54,9 0,82 
9. VII. 1959 47 44,7 55,3 0,81 

22. VIU. 1959 73 39,7 60,3 0,66 
13. IX. 1959 28 67,9 32,1 2,H 
20. X. 1959 51 54,9 45,1 1,22 
25. ~I. 1959 52 30,8 69,2 0,44 
12. I. 1960 54 38,9 61,1 0,64 
19. II. 1960 33 24,2 75,8 0,32 
14. ,I1H. 1960 82 56,1 43,9 1,28 
5. IV. 1960 27 51,9 48,1 1,08 

24. IV. 1960 57 59,6 40,4 1,48 
9. V. 1960 126 54,8 45,2 1,21 
8. V•I. 1960 83 48,2 81,8 0,93 

18. VIII. 1960 29 65,5 34,5 1,90 
12. XI. 1960 71 57,7 42,3 1,37 
30. XII. 1960 103 49,5 50,5 0,98 
21. II. 19611 54 44,4 55,6 0,80 
31. III. 1961 49 29,0 51,0 0,96 

7. IV. 196,1 89 42,7 57,3 0,75 
4. V. 1961 41 31,7 68,3 0,46 

Totiall 1323 48,9 51,1 0,96 

Materiel et methodes 

En vue de l'etude de ce probleme, on s'est servi d'echantillons provenant de 
deux localites: le canal de Split (station n° 1) et Maslinica (station n° 3), preleves 
entre le 28. V. 1959 et le 5. IV. 1960 912 exemplaires fournis par 17 peches -
dont 467 males et 445 femelles - ont •ete analyses. La mensuration de la longueur 
totale la definition des classes de taille ont ete effectuees selon le procede indique 
lors de l'analyse de la repartition des Rougets d 'apres la taille. 

Resultats 

Les donnees sur la repartition des Rougets, d'apres la taille et en fonction 
du sexe, montrent que, dans toutes les peches, la taille moyenne des femelles 
a ete superieure a celle des males (tabl. 23 et 24). 

Dans les prises du canal de Split (tabl. 23) on observe, entre males et femel­
les, une difference dans la taille moyenne de 1,22 cm (le 12. I. 1960) a 2,67 cm 
(le 5. IV. 1960), donc dans une assez large limite. La difference moyenne etait 
de 2,05 cm. 

Dans les captures de Maslinica (tabl. 24) la difference de taille moyenne 
entre ma.les et femelles a varie de 1,48 cm (9. VH. 1959) a 2,90 cm (24. XI. 1959), 
donc entre de larges liimtes egalement. La difference moyenne s'etablissant a 
2,61 cm etait donc superieure a celle du canal de Split. 
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Fig. 28. - Repartition des sexes du Rouget da,ns le canal de Split (1959;-1961). 
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Fig. 29. - Repartition des sexes du Rouget pres de Maslinica (1959-1961). 

Les polygones de frequente de la taille (fig. 32 et 33) indiquent, chez les 
femelles, dans toutes les captures, une taille modale superieure a celle des ma.les. 
La difference a varie de 1-4 cm, pour chacune des deux localites. 

Les exemples suivants illustrent ! 'influence de 1a proportions des sexes sur 
la repartition des Rougets d'apres la taille. 

Dans deux ca:ptures successives du canal de Split, du 20. X. 1959 et du 25. 
XI. 1959 (tabl. 23), la taille moyenne a augmente de 16,26 cm a 17 cm. Cet 
accroissement etait, en grande partie, tlu a la difference dans la proportions des 
sexes, le rapport M/F etant tombe de 1,22 a 0,44. 
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Fig . . 30. - Repartition des sexes du Rouget. a - dans les canaux de l 'Adriatique 
moyenne n = 3871); b - au large de l'Adriatique (n = 10857); c - au 
total (n = 16789) . 

a b C 

Fig. 31. - Repa,rtiiti-on des sexes du Rouget. a - entre 15 et 26 m (n = 742) ; b -
entre 57 et 72 ,m (n = 1741) ; c - entre 82 et 87 m (n = 993) . 

Dans deux prises successives de Maslinica, tlu 28. V. 1959 et tlu 9 . . VII. 1959 
(tabl. 24), la taille moyenne et inodale pour _les deux sexes n'accuse aucun~ 
variation (w : 15,37 et 15,35 cm; mode : 14,5 et 14,5 cm). Le rapport M/F a cepen­
dant change de 2,55 a 1,24. Une analyse detaillee a montre, que la taille moyenne 
des femelles a baisse de 17,05 a 16,17 cm. Cette chute a camoufle l 'influence d 2 
la proportion des sexes qui aurait tlu se manifester, soit dans la taille moyenne. 
soit dans la taille modale de l'ensemble de chaque capture. 

La difference de taille moyenne giobale entre les deux sexes etait de 2,61 cm 
pour Maslinica et de 2,05 cm pour le canal de Split. 

La figure 34 represente les polygones de frequente de la taille eri fonction 
tlu sexe pour tous les Rougets analyses. Ces polygones sont assez symetriques. 
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sauf pour les femelles du canal de Split, pour lesquelles un mode secondaire 
s'etablit a. 14,5 cm. Les tailles modales, pour les deux localites, etaient les memes, 
c'est-a-dire 14,5 cm pour les ma.les et 17,5 cm pour les femelles. Une etude com­
paree de la taille moyenne et modale de toutes les captures pour les deux loca­
lites avec la taille moyenne et modale des ma.les et des femelles montre que 
la moyenne globale et la taille modale peuvent etre influencees par ia taille 
moyenne et globale du sexe dominant. 

Le dimorphisme sexuel peut etre la cause - en cas de dispro­
portion des sexes - d 'une certaine deviation dans la composition des lots suivant 
la taille. Dans une analyse de la composition des captures, en ce qui concerne 
la taille, on doit đone tenir compte de la proportion des sexes. 

TABLEAU 21. - Repar,bit:,cm d es sexes du Rouge t pires de MasiL'.nuca, d-8 1959 a 1961. 

Sexe (%) Rap:pCJII'lt 
Datte 

n ćš S? ćš /S? 

28. V. 1959 39 71,8 28,2 2,55 
9. vn. 1959 47 55,3 44,7 1,24 

22. v;1,1,1. 1959 40 52,5 47,5 1,24 
24. XI. 1959 53 41,5 58,5 0,71 
12. I. 1960 60 48,3 51,7 0,94 
19. LI. 1960 29 69,0 31,0 2,2!2 

5. IV. 1960 115 7:1,3 28,7 2,48 
9. V. 1960 28 64,3 35,7 1,80 
4. XII. 1960 38 71,1 28,9 2,45 

14. X11'1. 1960 189 62,4 37,6 1,66 
20. II. 1961 53 84,9 15,1 5,63 
30. III. 19611 47 66,0 34,0 1,94 
Total 738 63,7 36,3 1,75 

TA,BLEAU 22. - Repair;m,bi,oo des sexes du Rou,get en ronctii1011 de Ja profundeuir 
daJrus les oainaiux de l' Adrjaillique orti.enitial.e 1IDOyenine. enrtire ile 26. VI. 1959 

et ile 4. VII. 1958. 

StatiJon Pioofondeuir SeX\e 1(%) Raip,po:rt 

,nO m n ćš S? ćš /S? 

9 et 10 28-38 742 25;1 74,9 0,33 
5, 7 et 8 57-72 1741 46,8 53,2 0,88 

4 et 6 82-87 993 51,8 48,2 1,07 



TABLEAU 23. - Fr~quence,de -la taille du Rou~et en fonotion du sexe A la station n° l. 

Date 

28. v. 1959: 

9 . VII, 1959. 

22. VIII, 1959, 

13. IX, 1959. 

20. X, 195'l. 

25. XI, 1959. 

l2. I, 1960, 

19. II. 1960-

14. III, 1960, 

5. IV, 1960. 

Total 

Sexe n 

d' 
'i' 
o' 
'i' 
o' 
'r 
O" 
S? 
d' 
!i1 
ci' 
!? 
o' 
!? 
r:t' 
S? 
o 

~ 
'i' 

37 
45 
21 
26 

29 
44 

19 
9 

28 
23 
16 
36 
21 
33 

8 
25 
46 
36 
14 
13 

d' 239 
1r 290 

Taille 1 cm(%) Diff~r. 
en .fa•i eur l'aille 

8 1 5 9 , 5 10,5 11,5 12,5 13,5 14,5 15,5 16,5 17,5 1-'l , 5 19 ,5 20 , 5 21, 5 22 , 5 23 ,5 Taille rlcG noyenne 
,.uoyenne1'emellcs globale 

2,7 2,7 

4,8 

B,7 -

2, 8 

3,0 
12,5 

0,4 0,4 1,3 
0,7 - 0,7 

2,7 2,7 10,8 35 . 1 2_7,0 13,5 2,7 
2,2 4,4 4,4 13,3 6,7 28,6 20,0 11,1 4,4 2,2 
4,8 14,3 19,0 19,0 28,6 9,5 

11,5 - 11,5 34,6 26,9 7,7 7,7 
6,9 3,4 13,8 41,4 20,7 6,9 6,9 

2,3 9,1 2,3 38,6 31,8 11,4 2,3 2,3 
15,8 21,l 42,1 15,8 5,3 

11,l - 55,6 22,2 11,1 
7,1 7,1 2,5 17,9 25,0 14,3 3,6 

- 21,7 4,3 - 30,4 4,3 21,7 
6,3 6;3 37,5 6,3 25,0 18,8 

8,3 2,8 13,9 16,7 25,0 16,7 5, 6 
9,5 57,l 14,j 14, 3 4,8 

6,l 3 10 3,0 18 12 24 12 24,2 12 1 1 6,1 

- 37,5 12,5 25,0 12,5 
4 10 4 10 8,o 8,o a,o 32,0 28,0 4,o 4,o 

4;3 8,7 10,9 39,117,415,2 2,2 
16,7 5 , 6 8,3 5,6 8,3 25 10 16,7 8,3 2,8 
7,1 7,1 21,4 42,9 21_,4 

15,4 7,7 - - 7,7 - 15,4 30,8 7,7 
2;5 5,4 10,0 30,126,415,9 6 ,7 0,8 
2 18 3,8 3 11 7,2 4,8 21,0 24,l 15,5 8 ,3 4, 8 

4,3 

B,3 

2,8 

7,7 

2,2 

7,7 

0,7 

4, 3 

0,3 

14,64 
16,52 
14,17 
l ,; , 69 

14 , E:4 
16,93 
15,24 
16,72 
15,54 
17,15 
15,44 
17,69 
15,98 
17,20 
15,00 
17,14 
14,50 
16,53 
15,14 
17,81 
14,94 
16,99 

1,88 

2,52 

2,29 

1,48 

1,61 

2,25 

l,22 

2,14 

2,67 

2 ,05 

16,39 

15,56 

16,02 

15,64 

16,26 

17,00 

16,72 

16,62 

15,39 

16,43 

16,06 

Taille 
modale 
globale 

14,5 

16,5 

16,5 

15,5 

14,5 

16,5 

15,5 

17,5 

14,5 

15,5 

16,5 



TABLEAU 24. - Fr~qne11ces de l a taille du Houeet en f onction d,l sexe A l a st2.tion no ?,. 

']~ai lle l Otl\ ~%) Diff h. 

11,5 12 , 5 13 ,5 14, 5 15, 5 16, 5 J.7 , 5 18,5 l Q r.:. 20 , ; 21, ::, ..... ') ~ 23,5 21,,5 'faille en faveur Taill e Tcille Date Sexe n - .., , ..,, t..:..<-,..1 d~s rnoyenne rnod2.le 
mcy,mne.fel:le lle :s gl obal e: global e 

28 . v. 1959. 
d' 28 3,6 17,9 42,9 28 , 6 7, 1 14, i&e -. z_r-! 15 , ':-·7 V-~,5 'i-' 11 9,1 - 27, ?, l/-5,5 1e , 2 17, v) <"~ , .,,I 

o' 26 7 ,7 15,4 34,6 34 , 6 7 , 7 ll:-,6') 1,4t; 15, 35 14-,5 9, VII, 1959. 9 21 4,8 14,3 19, 0 4,8 14, :, 2> C ') , 5 S, , 5 16 ,17 . .1 , 1-,. 

22. VIII,1959. 
cf 21 9, 5 38,1 38 ,l 14 , 3 1~, J7 2 ,00 1 -:J , ) :) 15 , 5 
9 19 10, 5 15, 0 t.: 7 15 ,8 26 , j 21,1 5 , ;; l ? , c7 .,, , ,.1 

o' :?.2 9,1 31;!; 22,7 27,3 4 C, ~, ' :., l _L.: , :,(: 2 , 90 17, dO 16, 5 24. XI. 195'3. 
, _ 

9 31 3,2 - 19 , 4 19 , IJ. l 'J ,4 ;._:5 , c - 9 , ? 'j ,(: 1:> , t.;..C 

12 . 1960-
cf 29 13 ,8 27 , 5 41,11 l ~, a j , 4 15 ,28 1 , 8'..,, l G,15 15,5 I. 
9 31 19 , 1+ 32 , E- 29 , 0 12 , 9 c, ; 1/ , t-~ 

19. II. 1960- d' 20 5,0 15 ,0 40,0 35 ,C 5,0 11:. , tr; 
~, 56 15,50 15,5 

9 9 11,1 : 3 , 3 33p~l l.1 ,1 11, 1 i.';:' . ~:: 

5 . 1960. d' 82 1,2 3,7 43 , 9 31.,1 12 , 2 4 , 'i ) 4- , l ,' 
2 , 2.4 14- ,13 13, 5 TV. 33 3,0 3,0 '.) ,l 30, 3 18 ,2 18 , 2 12 ,1 3 , 0 3 r, !_6,Ll 9 •" 

Total if 228 0,11. 3 ,1 24 , 6 :,5 ,1 25, 9 9 , G 0, 11. 0,9 14-, E:O ~ , 61 1:~ ' SćJ 14,5 
'i-' 155 0, 6 O,6 3 ,9 5,3 13 , ~ 20,6 23 , ~1 15,5 11, c 2 , C 1,) , 6 0,1:. 17,29 

TADLEAU 25. - F~quenoes o:eusuellc ·, de 1a taille du ~ougat A la statiu11 n° 9. 

Taille om ~ Taillc 
Date n 7,5 8 ,: ' _, 9,5 lo,5 11,5 12,5 13,5 14,5 15,5 16,5 17,5 l.B, ~ 19,5 20 , 5 21,5 22,5 23,5 21,,5 25 ,5 26,5 moyenne 

1. VII. 1957. 15 
28 . VII. 1957. 4;, 4,7 11,9 11,9 21,4 11, 9 4 , 7 1.~ , '? 11,9 2,4 9, 5 ~.7 16 , 9'." 

7 . IX. 1957. '!4 1,4 ?.4,~ 29 ,7 ,'1 , L 2 ,'? :, , 4 1,4 1,4 5 , -" l , ~ l, l1. l ,4- 1,4- 1 , '+ 10 , "7 
B. x. 19.57. :) [ 5 , 6 El , 5 .30,b 1'1,4 8 ,3 2 , 8 2,3 5, f- 2, 1..1 2 , u ~, 6 2 ,8 .c , :-3 12, '·)7 

11. XI. 1957. 118 5, J 13,5 l '] , 0 14,4 0 , 5 ;. , J 7 ,9 6,0 2 , c, 5,1 3 ,1 ? , ~ u ,8 ri , B 0,8 13 , 3;, 
<;. nr. 1957. 72 1, 11 l,!:. 2 , 3 33 , 3 20 , 3 5 , 9 ?.,8 G, 9 6, S 2 ,3 6,9 2,, ) 2 ,8 l. , 4 ll!-, 69 

6: 
r. 1958. o~ 9,4 12,5 12 , 5 17,2 . S ,4 6, 3 6, .:., 6, .3 '7 ,0 4, ':' 3,1 1, 6 ) , ;:, 1 . 15,oil 

' II, 1958- 1 ., ~-
4. III. 1 9;)8 . 14 
3, IV, 1958- 29 E-,, S 10., ~ ;;t~ , 1 l ,, •"J 13 ,8 ć. , "; 10,3 6,9 ;; , , i 15,19 ,· , .:::: 
6. v. 1'358. 41 2,'+ 7,;i 17,1 ;,-.; , s ~- , 8 17 ,l lj,5 ·: ,4 2 , " /J-, 9 15,40 
6. VI. 1~~51_1 .. ',1 
1. V'C T .. 1')58- J.l 

Total 5:'l o, . ) ,7 C. , l ,, ( ,,o 1 .. /' 
, ' T 11, 'I- ') ' ') 7 , 0 ·'.1 , a 5 , 6 ;, ,9 ,, , O 2 ,6 j , '-.'. o, c, o ,_ 

' 1,1 0, 2 0,'1- l'l- 1 4-2 
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Fig. 32. - Repartition des Rougets, ma.les et femelles, d'apres leur tame, dains le 
canal de Split (28. V. 1959 - 5. IV. 1960) . 

---~ ........ . ... (f 
Fig. 33. - Repartition des Rougets, m ales et femelles, d'apres leur tame, pres de 

Maslinica (28. V. 1959 - 5. IV. 1960) . 
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Fig. 34. - Repartition des Rougets, 
m ales et femelles, d 'ap­
res leur taille, canal d,) 
Split et pres de Masli­
nica (28. V. 1959 - 5. 
IV. 1960). 
----9 ..... rš 
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3. Repartition des Rougets d'apres la taille 

La connaissance des changements intervenant dans la composition des 
Rougets, d'apres la taille, est d 'une grande importance. D'autant plus que ees 
changements peuvent nous aider a decouvrir certains deplacements tlu poisson. 

Materiel et methodes 

On s'est servi tlu materiel utilise pour l'etude de la repartition des sexes: 
celui de l'expedition »Hvar« au large de l'Adriatique, celui fourni. par les investi­
gations de biologie des peches dans les canaux de l'Adriatique orientale moyen­
ne, et enfin celui qui a ete recolte aux stations n°5 1 et 3. 

Les mensurations de la longueur totale on ete faites au millimetre pres, de 
la pointe tlu museau jusqu'au milieu de la ligne joignant les deux lobes de la 
nageoire caudale. Ce procede de mensuration permet des comparaisons avec les 
recherches anterieures. Les classes de taille ont ete formees avec un intervalle 
d'un centimetre. 

a) Resultats de l'analyse du materiel provenant des recherches sur la 
biologie des peches dans les canaux (1957-1958) 

Station n° 9 

Sur 13 captures, totalisant 537 exemplaires, 8 seulement ont ete retenues en 
vue de cette etude (les autres etaient trop pauvres en Rougets). Les polygones 
de frequence de la taille de ees captures sont tres asymetriques et montrent, a 
cote d'un mode dominant, un ou plusieurs modes secondaires, plus ou moins 
accentues (tabl. 25, fig. 35). Les modes dominants de ees echantillons, de meme 
que les tailles moyennes, varient dans de larges limites, de 9,5 a 15,5 cm et de 
10,97 a 16,95 cm. Les modes extremes et les valeurs moyennes extremes de 
taille ont ete trouvees dans deux coups de chalut successifs, tlu 28. VII. et tlu 
7. IX. 1957. 

Le 28. VII 1957 la taille modale etait de 15,5 cm avec deux modes secon­
daires s'etablissant a 19,5 et 21,5 cm. La taille moyenne etait tres haute et 
s'elevait a 16,95 cm. De plus, ce trait de chalut ne comportait pas d'individus 
mesurant moins de 12 cm. Apres cette date, on a enregistre une regression 
brusque de la taille tlu poisson: le chalutage tlu 7. IX. 1957 a montre un mode 
a 9,5 cm et une taille moyenne de 10,97 cm; la majorite des exemplaires 
mesuraient de 7 a 12 cm de longuer, ce qui indique une arrivee de jeunes 
Rougets.1) La forme des polygones de frequence de la taille de ce lot traduit 
aussi la presence de 'Rougets plus grands qui etaient la auparavant. Dans les 
coups de chalut tlu 7. IX., 8. X., 11. XI. et 19. XII., on peut suivre l'accroissement 
mensuel progressif de la taille des jeunes: la taille modale passe de 9,5 cm a 
12,5 cm. Les polygones de frequence de ees prises indiquent encore toujours la 
presence des adultes qui se trouvaient deja la. 

La taille modale, pour toutes les captures de cette localite s'elevait a 12,5 
cm et la taille moyenne de 14,42 cm. 

1) Daru; ce tiravai!l, nous enitendlons par »jeUJI1es RouigeitlS« les poissons du -passage a 
la vie benthruque jusq,u'a đa rpremiere maitur,irte sexuelle. 
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Station n° 8 

Sur 13 captures, totalisant 950 exemplaires, 11 seulement ont ete retenues 
(les autres ne contenant qu'un petit nombre d'exemplaires). Les polygones de 
frequence de la taille sont, pour la plupart, asymetriques et montrent a cote 
d'un mode dominant, un ou plusieurs modes secondaires plus ou moins accentues 
(tabl. 26, fig . 35). Bien que la taille modale de ees captures varie dans de larges 
limites, de 11,5 a 18,5 cm la plupart de ees lots avait des modes s'etablissant 
a 14,5-15,5 cm. Les changements ont donc ete beaucoup moins accentues 
la station n ° 9, ce qui est confirme par la faible amplitude de la taille moyenne, 
de 14,02 a 16,79 cm. 

Dans la capture tlu 9. X. 1957, on observe une premiere arrivee de jeunes. 
Celle-ci est plus marquee dans la peche tlu mois suivant. Leur taille modale 
est de 11,5 cm, qui correspond a la taille modale tlu meme mois a la station 
n° 9. L 'arrivee de jeunes dans cette localite a donc lieu plus tard qu'a la sta­
tion n° 9. Le polygone de frequence de la capture tlu 12. XI. decele des Rougets 
de plus grande taille qu'auparavant. Les polygones de frequence des prises tlu 
7. V. et tlu 5. VI. 1958 indiquent l 'apparition de Rougets de plus grande taille 
dans cette localite, ce qui coi:ncide avec la periode de ponte. Une nouvelle 
arrivee de jeunes est decelee le 3. VII. 1958 d 'apres la taille modale de 12,5 cm. 

La taille modale pour toutes les captures de cette localite etait de 14,5 cm 
et la taille moyenne de 15,61 cm. 

Station n° 7 

Sur 13 captures, totalisant 781 exemplaires, 8 seulement ont ete retenues 
les autres contenaient un petit nombre de Rougets captives ou analyses. Les 
polygones de frequence de la taille de quelques captures montrent, a cote des 
modes dominants, un ou plusieurs modes secondaires plus ou moins accentues 
(tabl. 27, fig . 35). La taille modale variait dans de tres faibles limites : de 13,5 
a 15,5 cm, six captures ayant la taille modale de 14,5 cm. La taille moyenne 
oscillait de 13,73 a 15,78 cm. Les changements dans la composition de la popula­
tion de Rougets dans cette localite etaient donc, moins manifestes qu'aux 
stations n°5 8 et 9. 

Le debut de l'arrivee des jeunes dans cette localite a ete decelee dans le 
lot tlu 12. XI. 1957, donc apres leur apparition a la station n° 8. L'intensite de 
ce mouvement se traduit par un mode secondaire tres accentue (11,5 cm) dans 
la prise tlu 10. I. 1958, c'est-a-dire deux mois apres l 'arrivee massive de jeunes 
contingents a la station n° 8. De m eme qu'a la station n° 8, on a note l'appari­
tim:i, de grands poissons a l 'epoque de la pante, ainsi qu'une nouvelle arrivee 
intensive de jeunes le 3. VII. 1958. 

La taille modale pour toutes les captures de cette localite etait de 14,5 cm, 
et la taille moyenne de 14,89 cm. 

Station n° 6 

Sur 13 captures totalisant 655 exemplaires, 9 seulement ont ete retenues 
(les autres contenaient un petit nombre d 'individus captures ou analyses) . Les 
polygones de frequence de ees captures etaient plus symetriques, avec un ou 
plusieurs modes secondaires, plus ou moins accentues (tabl. 28, fig. 35). Bien 



TABLEAU 26, - -Fr6quenoes mensue-lles · de l.a taiLl.e du Rouget A 1a 3tation n° 8. 

Taille om % Taille 
Date n 7,5 8 , ~ 9 ,5 lo, 5 11, 5 12, 5 13,5 14, 5 15,5 16.5 17, 5 18 , 5 19,5 2o, 5 21, 5 22 , 5 23 , :; ~ 11., 5 2.:; , 5 26, 5 moyenne 

30. v: . 1')57, 116 1,7 3 , 4 6, 9 28 , 1:. 25,9 11,2 9 , 5 &,o 1,7 7 , 6 2 , 6 15 , 74 28 . VII . 1~: 57. 31 3,2 6 r; 41,9 9 , 7 9 ,7 12 , 9 3 ,2 9,7 3,2 14 , 89 
7 , 19;>7. 6 

, , 
.J . .',. . 

8 . V 1957. 3 ;5 5 , 3 - 13 , 2 5 , 3 23 , 7 5 , ) 18 , 4- ?. 9 13 , 2 C 7 2 , 6 15, 66 A , 
/ 1 .) 12 . XI . 1957_ 84 1,1 3 , 6 17 , 9 8 „ 10 , 7 1) , 0 ll , 9 15 , 5 9, '.5 4 , 6 2 , 11. 1 ,1 14- , 60 , _;, 

10 . XII . 1957. 79 2 , 5 5 ,1 7, 6 10 ,1 21,5 21, 5 6 , 3 10 ,1 6 ,3 5 ,1 2 , 5 1 ,2 16 , 39 
10. .L , 195e. 101 1,0 1,0 6 , 0 10 , 9 20 , 3 1a ,a 11, 9 7 , 9 8 , 9 3 , c, 3 , 0 4-., o 3 , 0 lt,,09 

6. II. 1958- 84 1 ,1 2,4 6 ,o 10, 7 13 ,1 111, 3 15 , 5 9,5 15 , 5 10 , 7 1 ,1 16 ,13 ,. III, l')58 , 22 ;, . 
2 . IV, 1958- 75 1,3 6, 7 13 , 3 10 ,7 17,3 22 , 7 l.0 , 7 6 , 7 6 , 7 1 , 3 1, 3 1, ?, 14 , 02 
7 , V, 195i! . 59 5 ,1 3 , 4- 1,7 5 ,1 11,9 13- , 6 11,9 n r · 16 ,9 C, f.. , u 10 ,2 L , , 79 u , _;; ,, , ... 
'.i , VI, 1952 . 125 0 , 8 4, J 8 18 15, 2 19 , 2 14 , 'l· 10 , lf 3 , 0 5 , 6 G, 4 4-, 0 1 , 6 0 18 1 6 , 56 
3. VII , 195?. 130 3 , 3 11, 5 20,0 15 ,4 19,2 9 ,2 8 , 5 5 , ,, 3 ,3 0 , 8 1,5 r1 , e 14 ,22 

Total 950 o ;; ' , 2 ,1 5,4 7,8 11,1 17, 5 15 , 7 13 , ) 8 , l~ 8 ,3 ,, ,o 2 , 9 2 , 1+ o , 6 0 , 2 0,1 15, Gl 

TABLEAU 27, - Fr6quences mensuelle s de l a taille du Houget ~ 12, s ta t i on no 7. 

'l'a.il l:o om t';"~ Tai.lle 
Date n 7,5 8 ,5 9,5 lo,5 11,5 12, 5 13, 5 141 5 15 , 5 16 , 5 17,5 l.R,5 19,5 2o ,5 21,5 22 ,5 23,5 24,5 25,5 26,5 moyenne 

30. VI. 1957. 17 
28. VII. 1957. 15 
7. I X. 1957. 18 
9. x. 1957. 130 2,3 14, 6 34, 6 24 , 6 13 ,8 6,2 3 ,1 0 1 8 15,18 

12. XI. 1957- 46 4,3 10,7 17,3 19 , 6 17 , 3 15,2 8 ,7 4 ,3 2 ,2 15,00 
10. XII. 1957. 70 l,4 1,4 7,1 12,9 14,3 17 1 1 18 1 6 8 , 6 141 4 2 , 9 1,4 13,73 
10. r. 1958. 127 2 ,4 7,1 17 ,3 11,0 18 ,1 11,8 15 , 0 8 , 7 3 , 9 1, 6 1, 6 1, 6 13,85 

6 . II, 1958. 68 4, 6 5,9 8 , 8 17 , 6 23 , 5 17 , 6 7, 3 4,6 3 ,0 5 , 9 1,5 14,75 
3 . III. 1958- 19 
2. IV. 1958. 23 
7. v. 1958. 35 2 , 9 5 , 7 8 , 6 11,1., 20 ,0 11,,,. 17,4 5 ,7 14 , 3 2 , 9 15,38 
5. vI. 1958. 101 4 , 0 10 , 9 11, 9 24, 8 15,8 8 , 9 7 , 9 5,9 4,0 4 ,0 2 ,0 15,43 
3 . VII, 1958. 112 0, 9 - 10 , 7 14, .5 l 'l , O 13 , 3 18 , 7 9 , 8 7 ,1 2,7 1,8 0 , 9 0 ,9 0, 9 0,9 . 15,78 

Totlll 781 0,1 o,6 2, 3 7,4 9 , 5 1Co10 20 , 0 15 , 7 11,0 ·7 ,4 4, 5 2 , 9 1,3 o, e 0,1 0,1 • 0,1 14,89 
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TABLEAU W , - Fr6qucmces :11ensuellcs de la taille du Rou,;o t a la :Jtation n. 0 6. 

Taille cm Ta.,ille 
nate n 7,5 8 ,5 9,5 10,5 ll,5 12,5 13,5 14,5 15,5 16;5 17,5 lB ,5 19,5 20,5 21,5 22,5 23,5 24,5 25,5 26,5 moyenne 

30, VI, 1957. o 
27. VII. 1957. 4 

8 , IX, 1957. 14 
9, x. 1957. 41 7,3 24, 3 46, 3 12,2 7,3 2,4 1.5,45 

1.2 . XI. 1957 48 2,1 2,1 4,3 45,8 25,0 8 ,3 4,2 4,2 2,1 2 ,1. 15,25 
1.0. XII, 1957. 43 2,3 9 ,3 9 ,3 9,3 27,9 23,3 7;0 9,3 2,3 14,59 
10. I. 1953- 117 0,9 3,4 5,1. 15,4 1.7,9 35,9 1.8,8 1.,7 0,9 13,93 
7, II. 1958. 93 2 ,1 615 1.0, s 1.6,1. 25,8 20,4 9,7 6,5 1.,1 l,l 14,55 
3. III, 1958- 29 13,8 6,9 24,] 20,7 17,2 6,9 6,9 3,4 15,4-0 
1. IV, 195t}. 15 

15,6 8,3 2,1 3,1 2,1 15,07 8. v. 1953- 96 3,114.6 14,6 18,8 1.7,7 
5, VI, 1953. 124 0 18 a ,123,412,1 21,8 16,9 7,3 7,3 2,4 14,27 
4. VII. 1958, 31 9 ,7 19,4 25,8 -22,6 9,7 6,5 6,5 13,99 

Total 655 0,2 1,4 5,0 13,3 13,0 26,4 21,2 8 ,7 6,4 2,1 1,1 0,8 0,2 0,2 0,2 14,69 

-TAB!.EAU 29. - F~quence mf!!nsuelles de lo. taille d1-1 llouget A 1a station n° 5,. 

Taill e cm ') 'l'aille 
Date n '7,5 8,5 9,5 lo,5 11,5 12,5 13,5 14,5 15, 5 16 ,5 17,5 1.9,5 19 15 2o,5 21,5 22 15 23,5 24,~ 25,5 2_6,5 mo;reane 

1. VI I. 1957, 37 2,7 10,8 1G;9 35,113,513,5 2,7 2,7 15,61 
29. VII, 1957. o 
3. IX , 1957. 2 
7, x. 1957. 9 
9 , 'XI, 1957. 28 10,7 10,7 25,0 25,0 17,9 7,1 3,6. 17,18 
8 ; x:i:r: 1957. 21 4,8 9,5 14,3 4, 8 - 19,0 19 ,0 9,5 4, 8 '] ,5 4, 8 14,50 
8. I, 195i:. 51 2 ,0 7,8 5,9 15 ,7 11,8 19, 6 17,6 9 ,8 3;9 5, 9 15,31. 
5, II, 1953- 43 2 ,1 10,4 14, 6 12 , 5 8 , 3 3 ,3 22 , 9 3 ,3 8 ,3 2 ,1 2,1 15,04 
5, III. 1950. 14 
3, r:v. 1958, 4-0 10,0 10,0 10,0 20,0 17, 5 17,5 10,0 2, 5 2 , 5 15,03 
6. v. 195a. 37 2 ,7 5,4 18,9 8,1 5,4 21;6 13, 5 10,a 2,7 8 ,i 2 ,7 15,31 
7, VI. 1953, 43 16,3 11,6 _11,6 11,6 9,3 11,6 20,9 2,3 4,'7 14,94 
1. VII, -1958. 21 

Total 351 0, 3 1,4 7,1 8, 8 9,4 12,2 17,l 17,7 14,2 6,0 4,6 o,6 0~3 0,3 15,44 
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que la taille modale ait oscille de 12,5 a 15,5 cm, six captures ont eu une taille 
modale de 14,5 cm. La taille moyenne a varie de 13,93 a 15,45 cm. 

Comme a la station n° 7, la taille modale pour toutes les captures s'elevait 
a 14,5 cm; la taile moyenne s'elevait a 14,69 cm. 

Aucun decalage raans le temps n 'a ete enregistre entre cette station et la 
station n° 7 dans l'arrivee des jeunes. En realite, leur premiere apparition a 
ete ospervee a la meme date (12. XI. 1957). L'arrivee intensive des jeunes a ete 
observee aussi en meme temps (10. I 1958). 

C'est ainsi que se presentait la repartition des tailles du Rouget dans les 
canaux, au Sud de l'ile de Hvar, tandis que dans ceux situes au Nord de cette 
ile, elle avait un autre aspect. 

Station n° 5 

Sur 13 captures, totalisant 351 exemplaires, 7 seulement ont ete prises en 
consideration (les autres contenaient un petit nombre d 'exemplaires captures 
ou analysees). Les polygones de frequence de la taille de ees echantillons etaient 
assez irreguliers (tabl. 29, fig. 36) . Les changements intervenus dans la compo­
sition de la population de cette station ont ete assez frequents. La taille modale 
variait de 14,5 a 17,5 cm et la taille moyenne de 14,50 a 17,18 cm. La taille 
modale, pour toutes les prises, etait de 16,5 cm (en comparaison de 14,5 cm 
pour les stations au Sud de Hvar) et la taille moyenne de 15,44 cm (pour 15,61, 
14,89 et 14,69 cm) au Sud de Hvar) . 

Les arrivees de jeunes dans cette localite et aux stations n°5 7 et 6 au Sud 
de Hvar ont ete simultanees. A partir du 6. V. on peut remarquer l'arrivee d'un 
nouveau contingent de grands et de petits individus dans la localite observee. 

Dans la capture du 6. V. 1958, a cote d'une taille modale de 15,5 cm, on 
observe aussi deux tailles secondaires: d 'une de 12,5 et l 'autre de 19,5 cm. La 
taille modale de la prise du 7. VI 1958, etant donne l'arrivee de nouveaux 
effectifs, s'elevait a 17,5 cm; on y discerne aussi une taille secondaire de 11,5 cm. 
L'arrivee de ce contingent a ete probablement dt1 a un deplacement de poissons 
qui, durant ees mois, rejoignaient leur aire de pante, cette localite leur offrant 
une profondeur favorable. 

Station n° 4 

Sur 13 captures, totalisant 624 exemplaires, 10 seulement ont ete retenues 
(les autres ont ete eliminees a cause du petit nombre d'exemplaires captures). 
La forme des polygones de frequence et l'amplitude de la taille modale et 
moyenne du Rouget (tabl. 30, fig. 36) indiquent que les changements dans la 
composition de la population ont ete moins accuses qu'a la station n° 5, mais, 
d'une fac;:on generale, la taille moyenne du poisson a ete a peu pres la meme, 
c'est-a-dire r.uperieure a celle notee au Sud de l'ile de Hvar. La taille modale 
a oscille de 13,5 a 15,5 cm, mais dans six prises, elle etait de 15,5 cm ; la taille 
moyenne variait de 14,27 a 16,70 cm. 

La taille modale pour l'ensemble des captures etait de 15,5 cm et la taille 
moyenne de 15,35 cm. 

A cette station, les jeunes ont ete trouves un mois plus t6t (13. XI. 1957) 
qu'a la station precedente, mais l'arrivee massive y a ete constatee un mois 
plus tard. 



TABLEAU 30. - Fr~ q_uences !' tcnsuelles de lu t c.tille du ;,ous et /'l. l t. s tati oti n ° 4. 

Tn.illc; CD 
,, Taille 

Date n 7,5 G,5 9, 5 l o,5 11, 5 12, 5 13 , 5 14, :~ 15, 5 l G,5 1'7,5 LJ ,5 19 ,5 2o,5 21, 5 22 , ~ 23,5 24, 5 25,5 26,5 moyenne 

29. vr. 1957. 4-4- 4, 5 4, 5 15, 9 31,c 6,S 15 ,9 11,i,. 4, 5 4, 5 16,11 
26. VII. 1957. 11 
3. IX , 1957. 10 
6. x, 195,·_ 13 

13. x:c . 1957. 46 2,2 2 ,2 2 ,2 4- ,3 15,2 26,1 21,7 B,7 G,7 4- ,4 4 , Lf 15,98 
8. XII , 1957. G4- 3,1 3 ,1 4, 7 ,; ?; 20 ,3 20 , ;' 0, 3 12 , 5 7,8 3 ,1 10 ,9 1, 6 15,08 
8. I, 1950. 43 4 , 7 4 ' ?. 16:3 1 5 3 25 , G l G,3 9,3 4 , 7 2 ,3 14,27 
4. II. 1958. 26 3 , <) 11, '3 l a • .., 7,7 ;!3 ,1 11, 5 11,5 7 ,7 3, G 15,39 , ,~ 
2. III . 195Q. 38 5,3 '7 , 9 5,3 13 ,2 26 ,3 15,s 10 , 5 5,3 7 ,9 2 , 6 15,79 
1. IV. 1958. 29 6, 9 10 ,7 6, 9 20 ,7 10 ,7 17,3 10 ,7 3, 4- 6, 9 3 , 1, 3 ~ 16,70 ' . B. V. 1958. 115 1,7 1,7 3 , 6 11, 3 10 , 4- 25 ,2 23 , 5 B,7 5,2 5,2 0 , 9 2 , G 14,38 
lj.. VI, 1958. 126 o,s 1, 6 6,3 6,3 9, 5 27,0 17, 5 11,9 9, 5 4 ,0 2 ,4 1, 6 0 , 8 0 ,3 15,17 
4. VII . 1958. 54- 1, 9 3 ,7 7, 4- l G, 7 16,7 2:) , 6 9, 3 13,0 1,9 14, 94 

';'otal G24 l, ;; 1, 6 3,8 7,2 11 ,2 19, 9 20 , fJ 11 , 9 9, 9 5,11 3 ,8 .2 , 2 0 ,3 0 ,3 0 ,2 15,35 

T.Am.JUU 31. - Friquenoee mensuellee đe la ta.1.lle du Rauget A la atation n° l . 

Ta1;!,J;e 1 cm ~~2 Taille 
Date n 7,5 B,5 9,5 lo,5 11,5 12,5 13,5 1 .... ,5 15,5 16,5 17,5 lB,5 19,5 2o,5 21 ,5 22 ,5 23, 5 24,5 25,5 26,5 mo;ywillle 

26. VI. 1957. 12 
25. VII. 1957. 26 3,8 7,7 3,8 23,1 26,9 30 18 3,B 1.11-,23 
2. IX. 1957. 11 
7. x. 1957. 14 
6. XI. 1957. 59 1,7 6,8 3 ,4 6,8 13,6 15,3 28,8 8,5 5,1 1,7 6,8 1,7 14,91 
7. nr. 1957. 104 1,0 2, 9 6,7 8,7 13,5 13 ,5 13,5 9,6 16,3 5,8 7,7 1,0 14-,32 
7. I. 19513. 95 2,1 4,2 13,6 13, 6 17,9 12 ,6 20,1 9,5 4,2 l,l 1,1 13,96 
7, II. 1958. 37 2,7 2,7 13,5 13 , 5 8 ,1 13 ,5 16,2 18,9 8 11 2,7 13,53 

28. II. 1958. 55 1,8 1,8 7,3 14,5 10,9 18,3 21,8 12,7 3,6 3,6 3,6 15,89 
3. IT. 1958- 33 6,1 3,0 15,2 9,1 9,1 12,1 12,l 15,2 9,1 9,1 15,41 
9. V. 1958- 29 3,4 3,4 10,3 17,2 3,4 6,9 10,3 10,3 20,7 6,9 6,9 15,05 
4. VI. 1958. 61 1, 6 3,3 13,l 22,9 6,6 14-,8 16,3 a,2 6,6 1,6 1, 6 1,6 1,6 15,29 

Total 536 0,2 0, 6 1,3 3,9 7,5 11,0 14,9 14,2 16,6 13,8 8,o 3,9 2,8 0,7 0,2 0,2 0,2 14,90 
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Le 1. IV. 1958 apparaissent de nouveaux contingents de Rougets, grands 
et petits, dans cette localite, probablement pour participer a la ponte. 

Station n° 1 

Sur 12 captures, totalisant 536 exemplaires, 9 ont ete prises en consideration 
(les autres contenaient un petit nombre d'exemplaires) . 

Les polygones de frequence de la taille de ees lots presentent une asymetrie 
tres accentuee (tabl. 31 , fig. 36). La taille modale oscille entre 12,5 et 17,5 cm, 
par consequent dans une large amplitude, et la taille moyenne entre 13,53 et 
15,89 cm. 

La taille modale, pour l'ensemble des prises de cette station, s'elevait a 15,5 
cm, et la taille moyenne a 14,90 cm. La taille tlu poisson dans ce canal etait.donc 
intermediaire entre celle des canaux au Sud de l'ile de Hvar et celle des canaux 
situes au Nord de cette ile. 

Dans cette localite, les jeunes (classe de taille de 7,5 cm) ont ete trouves 
un mois plus tat qu'a la station n° 4 (7. X. 1957). L'arrivee massive de jeunes 
a ete constatee ausi un mois plus tat qu'a station n° 4 (7. XII 1957) et en meme 
temps que l 'arrivee intensive de jeunes a la station n° 5. 

Depuis le 3. IV. 1958, on a observe l'apparition de nouveaux contingents 
dans cette localite, et en particulier d'individus de petite taille, probablement 
pour prendre part a la ponte. 

Station n° 3 

Cette station, situee au large, est plus profonde que les autres. Sur les 12 
prises, totalisant 603 exemplaires, 9 seulement ont ete retenues (les autres 
comptaient trop peu d 'exemplaires). 

Les formes des polygones de frequence de la taille, de meme que les 
oscillations de la taille modale et moyenne traduisaient, dans la composition de 
cette localitee, des changements moins marquants que dans les canaux (tabl. 
32, fig. 36). Bien que la taille modale ait oscille dans d'assez larges limites (14,5 
a 17,5 cm), sept captures avaient cependant une taille modale de 14,5 a 15,5 cm. 
La taille moyenne a varie entre 14, 78 et 17 ,31 cm. 

La taille modale, pour l'ensemble des captures, s 'elevait a 15,5 cm, et la 
taille moyenne atait de 15,74 cm. Dans cette localite, la taille tlu poisson a ete, 
en general, aussi elevee qu'au Nord de l'ile de Hvar, c'est-a-dire superieur a 
celle etablie dans les canaux au Sud de l'ile de Hvar et dans le canal de Split 
(la station n° 1). 

A partir tlu 13. XL 1957 de petits individus a un mode secondaire a 14,5 
cm apparaissent, mais on observe aussi les premieres arrivees de jeunes de 
11,5 cm. Les jeunes apparaissent ici plus tard que dans le canal de Split. Les 
jeunes etaient faiblement representes dans cette localite. Les jeunes Rougets, 
pendant leur premiere annee, semblent se tenir de preference dans les canaux. 
Les lots tlu 9. V., 4. VI. et 4. VII. 1958 decelent une regression de la taille modale 
tlu poisson, due probablement a la migration de Rougets, surtout des specimens 
de grande taille, en direction des canaux pour y prendre part a la ponte. 

Les stations n° 5 10 et 2 ont ete complement exclues: la premiere a cause 
tlu faible nombre d'exemplaires analyses, la seconde pour le peu de poissons 
captures (76 au total, dans 13 peches). 
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Fig. 37. - Polygones de frequence de la taille des Rougets, pour la station n° 1 (canal 
de Split) , entre le 31. III. 1959 et le 4. V. 1961 
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Fig. 38. - Poly,gones de :fireq,uence de la taille des Rougets, pour la station n° 3 (Ma­
slmica) , entre le 28. V. 1959 et le 30. III. 1960 )le polygone en tirets designe 
un lot comptant m-oins de 25 exemplaires). 
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TADLEAU 32. - Pi•~quences mensuelle s de la taille rtu Rouc;et lt la ,, tation n° 3 

Taille crn " 
Taille 

Date n 7,5 8,5 9,5 lo,5 11, 5 12,5 13,5 14,5 15,5 16,5 17, 5 18, 5 19 , 5 2o, 5 21, 5 22 , 5 23 ,5 24,5 25,5 26 ,5 moyenne 

29. VI. 1,:·~-~ 
.1.,II , 1() 

2G . ·-.rn. 1~5'?. 4 
2 , ::z. 1957. 2 
G. Y.. . 1957. 37 2 ,7 5 ,4· 18 , 9 l G, 2 21, ,: l G,2 13 , 5 ;'. , ? 2 , '7 17, 31 

13. 7.:1. 1957. 47 2 ,1 - 11,9 12,8 29 ,8 17 ,0 10, 6 10 , 1: 2 ,1 16,76 
7- xu. 1957. 70 1,4 2 ,9 1,4 2 , 9 5 ,7 7,1 31,4 27,1 11,4 2 , 9 4, ';; l , 'i 14,78 

11. I , 1958, 88 1,1 1,1 3 , ,~ 6 ,3 26,l 25,0 18 ,2 10,2 4 C r , '2, 
l ' l 15,55 , ;; "- • -' 4. II, l ')~) r.1, 99 2,0 3,v 1,n 3 ,0 6,1 20,2 32,3 10,l 5, U 9,1 7 ,1 l,Ci 15,52 

2. III . 1953, 66 1, 5 1,5 1,5 13,6 37,9 15,2 16,7 3,0 9 ,0 16,17 
1. IV. 195 :::;. 67 3 ,0 1, 5 6,0 7,5 17,9 26, 9 22,4 9,0 1,5 1, 5 1, 5 15,40 
9 , v. 1950. 42 2 , 1. 7,1 7,1 28 ,6 21,4 9, 5 7,1 9 C, 4, 3 2 ,4 15,60 •· 4 , VI. 1958, 20 
Totč, l 603 0 _5 l r , 

, v 0,9 1, 7 2 , ,3 6, 3 21, 9 25,9 15 , 6 10 , 3 6,1 5 ,0 1,5 0,3 o , ;: 15,74 

TABLEAU 33. - Fr~quences mensuells de 1a t aille du i!ou::;et a 1a s tation n° 1, 

Taille cm Taille 
Date n 7, 5 8 ,5 9,5 lo,5 ll, j 12,5 13,5 14,5 15,5 16,5 17,5 lB,5 19,5 2o,5 21,5 22,5 23,5 24,5 25,5 26,5 moyenne 

31. I. 1959. 44 2,3 4,5 4,5 - 22,7 15,9 20,5 4,5 13,6 6,8 2,3 2 ,3 15,06 
31. III. 1959. 36 2,8 2,8 5,6 19,4 2,8 8,3 16,7 5,6 22,2 11,1 2,8 15,19 
15. v. 1959. 53 3,8 3,8 9,4 9,4 22,6 20,8 5,7 7,5 7,5 7,5 1,9 15,31 
28. V, 1959. 82 1,2 1,2 2,4 3,7 7,3 23,2 15,9 22,0 12,2 6,1 2,4 1,2 1,2 16,39 

9, VII, 1959. 47 2,1 2,1 6,4 14,9 8,5 19,l 23,4 14,9 4,3 4,3 15,56 
22. VIII. 1959. 73 2,7 1,4 6,8 21,9 9,6 26,0 21,9 6,8 1,4 1,4 16,02 
13, IX, 1959. 31 12,9 16,l 29,0 9,7 3,2 15,66 
20. X. 1959. 51 3,9 3,9 3,9 23,5 11,8 13 , 7 21,6 1,9 1,9 9,8 1,9 1,9 16,26 
25. XI. 1959. 52 1,9 5,8 1,9 1;9 ll,5 3,8 17,3 17,3 17,3 11,5 3,8 5,8 17,00 
12. I. 1960. 54 1,8 3,7 1,8 3,7 24,116,7 20,4 16,7 7,4 3,7 16,72 
19, II. 1960. 33 3,0 3,0 3,0 15,2 9,1 12,l 27,3 21,2 3,0 3,0 16,62 
14. III. 1960. 82 1,2 2,4 12,2 8,5 25,6 12,l 12,l 12,l 7,3 3,7 1,2 1,2 15 , 39 
5. IT. 1960, 27 7,4 7,4 3,7 ll,l 22,2 14,8 22,2 7,4 14,8 3,7 3 ,7 3,7 16,43 

24. IV, 1960, 57 1,8 1,8 5,3 12,3 17,5 24,6 5,3 8,8 15.8 5,3 1,8 16,78 
9. v, 1960. 126 o,8 1,6 0,8 o,a 1,6 14,3 22,2 15,9 11,9 11,9 6,3 5,6 4,0 2,4 16 , 33 
8,· vr. 1960, 83 1,2 1,2 8,4 10,8 21,7 9,6 10,8 14, 5 9,6 7,2 3,6 1,2 16,86 

18, VIII, 1960, 29 6,9 6,9 13,8 17,2 10,3 24,l 10,3 6,9 3,4 14, 35 
12, XI, 19Ei0• 71 1,4 2,8 12,7 16,9 5,6 5,6 1,4 9,9 11,3 15,5 8 ,4 1,4 2,8 4,2 13 ,76 
30, XII. 1960, 103 1,9 3,9 14,5 15,5 13, 6 3,9 4,9 9,7 7,8 6,8 5,S 4,9 5,8 l,O 14 ,18 
21. II. 1961. 54 9,3 13,0 18,5 7,4 9 ,3 9,3 9,3 3 ,7 13,0 3,7 1,8 1,8 14, 63 
31. III. 1961. 49 2,0 6,1 22,4 28,6 4,1 2,0 2,0 10,2 2,0 10,2 4,1 6,1 13, 99 
7, IV, 1961. 89 5,6 19,1 20,2 13,5 5,6 11,2 11,2 3,4 3,4 3,4 1,1 2 , 2 14,15 
4, v. 1961. 41 9,819.5 19,5 22,2 4,8 2,4 4,8 2,4 2,4 4,8 4,8 2,4 13,91 



TADLEAU 34. - Fr~quei,ces tlcr,suelles de lo. t a ille du P. oue;c t ;\ la r1ta tio1, u 0 _3 . 

Date 

28. v. 1959. 
9. VII. 1959. 

22. VIII. 1959. 
9. IX. 1959. 

24. XI. 1959. 
12. I. 1960-
19. u. 1960. 
5. rv. 1960. 
.9. v. 1960. 
4. XI, 1960-

14. XII, 1960. 
20. II, 1961. 
30. ·III. 196!, 

n 

39 
47 
40 
14 
53 
EO 
29 

115 
28 
38 

189 
53 
47 

'l'aille cm c, Taille 

7,5 8,5 9,5 lo,5 11,5 12,5 13,5 14,5 15,5 16, ~ 17,5 lB,5 19,5 2o,5 21,5 22,5 2},5 24,5 25,5 26,5 moyennc 

1,1 

1,7 
11,1 

3 ,7 6,9 
1,9 1,9 
2,1 10,.:; 

2,6 -15,4 30,a 20,5 12,8 12,a 5,1 
6,4 14,9 27 ,7 21,3 10, 6 10, 6 4, 3 4,3 

5,0 25 ,G 27 ,5 10,0 7,5 12,5 10,0 

5 , 7 13 ,2 9 ,4 22 ,6 
6 , 7 15 ,3 30 , 0 23 , 3 

3,4 10,3 27 , 6 27,6 13,8 
2, 6 32,2 27 ,0 17,4 8,7 
5, G 21,4 11-4 , 4 38 ,9 

7,9 31, 6 23,7 i5,8 
5, B 12,2 32,8 20,6 7,9 
1,9 11,3 26,4 20,8 22 ,6 
6,4 4,3 19,1 21,3 B,5 

13,2 13,2 15;1 
15,0 8 ,3 - 3 ,3 
10,3 3 ,4 3,4 
5,2 3 ,5 0;9 
5, 6 11,1 

13,2 5,3 
4, cl 2,6 0,5 
2,8 2,8 1,9 
8,5 8,5 4,3 

5,7 

0, 9 

2, 6 
l,l 
2, tl 
6,4 

2, 5 

5,6 

1,9 

15,37 
15,35 
16,32 

17, 20 
l G,15 
15,50 
14,85 
14, 93 
15,73 
14,44 
15,50 
15,50 
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La taille modale du nombre total des Rougets analyses, provenant des dix 
stations (5673 exemplaires) etait de 14,5 cm et la taille moyenne de 15,10 cm. 
La taille modale pour 2175 males s'elevait a 14,5 cm et la taille moyenne a 14,59 
cm. La taille modale pour 2749 femelles etait de 16,5 cm et la taille moyenne 
de 16,14 cm. 

La taille limite pour ees captures a ete de 26,4 cm (un unique exemplaire 
de 29 cm avait ete pris le 1. IV 1958 a la station n° 3). Ce chiffre correspond a 
la taille limite pour les femelles, la taille limite pour les males s'elevant a 20 
cm. Pratiquement, on a rarement trouve des ma.les de plus de 17 cm: sur 1215 
exemplaires d'une taille superieure a 17 cm, 4,1 °/p seulement etaient des ma.les. 

b) Resultats de l'analyse des captures supplementaires provenant des stations 
n° 1 (canal de Split) et n° 3 (Maslinica), (1959- 1961) 

Station n° 1 

23 prises, comportant 1364 exemplaires, ont ete exammes. 
Les formes des polygones de frequence de la taihle, de meme que les ampli­

tudes de la taille modale et moyenne, indiquent que, dans cette localite, les 
changements dans la structure de la population ont ete bien marquants (tabl. 
33, fig. 37). 

Les polygones de frequence montrent un ou plusieurs modes secondaires, 
plus ou moins accentues. La taille modale oscillait entre 10,5 et 17,5 cm et la 
taille moyenne entre 13,76 et 17,00 cm. Dans les trois premieres prises (31. I. , 
31. III. et 15. V. 1959) on observe de tres fortes variations de la taille modale 
dominante (13,5, 17,5 et 14,5 cm), mais elles peuvent etre imputees, tout au moins 
en partie, aux modifications de la repartition des Rougets d'apres le sexe. Le 
rapport M/F a ete respectivement: 1,59, 1 ,40 et 0,87. 

Le prelevement tlu 13. IX. indique la disparition tlu Rouget, a cette epoque, 
soit d'apres la faible amplitude de leurs tailles - pour des raisons encore 
inconnues. Tandis que, au contraire, le 20. X 1959 on voit apparaitre des Rougets 
de tailles diverses et meme des jeunes, ce qui a ete deja constate pour l'annee 
1957. En 1960, on peut, dans les trois premieres prises, suivre, d 'apres les 
oscillations des tailles modales et moyennes, l 'apparition et la disparition de 
Rougets de grande taille. 

A partir du 5. IV. 1960, de nouveaux specimens d 'une taille particulierement 
elevee commencent a apparaitre dans cette localite, ce qui est confirme par les 
lots d'avril, mai et juin. Il s'agit ici de l'arrivee d'individus murs venant 
participer a la ponte, qui s'accomplit justement a cette epoque. 

Dans le lot du 18. VIII. 1960 on constate la disparition du poisson, d'apres 
le nombre d'individus peches et leurs tailles - pour des raisons encore incon­
nues. Dans les prises de novembre et decembre, ainsi que de la periode fevrier­
-mai, on peut remarquer une arrivee intensive de jeunes et suivre leur crois­
sance. Le 12. XI. 1960 une taille modale de 10,5 cm traduit une arrivee massive 
de jeunes individus dans cette localite, qui s'est manifestee cette annee-la, un 
mois plus t6t qu'en 1957. Un mode secondaire bien accentue a 16,5 cm indique 
la presence de poissons plus ages. Le 30. XII., la taille modale etait de 11,5 cm, 
et le 21. II. 1961 de 12,5 cm. Cette derniere a conserve sa valeur le 31. III. et 
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le 7. IV. 1961, ce qui montre que les jeunes croissent jusqu'a une taille de 12,5 
cm, mais que leur croissance subit un arret durant les mois ou la temperature 
pres du fond est la plus basse. Le lot du 4. V. 1961, avec une taille modale de 
13,5 cm, montre la reprise de la croissance. 

Station n° 3 

Les 13 peches exammees, totalisant 765 exemplaires, ont ete assez homo­
genes. Leurs polygones de frequence de la taille montrent un ou plusieurs modes 
secondaires plus ou moins accentues (tabl. 34, fig. 38). Bien que la taille modale 
ait oscille entre 13,5 et 16,5 cm, onze lots avaient cependant une taille modale 
de 14,5 a 15,5 cm. La taille moyenne variait de 14,44 a 16,32 cm, alors que dans 
une seule capture, elle s'elevait a 17,20 cm (cette capture comportait un grand 
nombre de femelles : le rapport M/F etait de 0,71). Dans les captures du 5. IV 
et du 9. V 1960 on remarque une regression de taille, a l 'oppose de ce qui a ete 
enregistre pour les stations des canaux, entre 50 et 85 m de profondeur, pendant 
la meme periode de temps. Cette baisse de la taille est due, probablement, a la 
retraite du poisson, surtout des grands, a une profondeur plus favorable a la 
ponte. 

A partir du 14. XII. 1960, on peut observer l'arrivee de jeunes dans cette 
localite. A cet endroit on recontre rarement du poisson de moins de 12 cm, et 
toujours en faible quantite, d'ou confirmation de la conclusion anterieure, a 
savoir que, pendant sa premiere annee d'existence, le jeune Rouget se tient de 
preference dans les canaux. 

c) Resultats da l'analyse des prises de l'expedition »Hvar« 

Afin de suivre au moins la repartition des Rougets, d 'apres la taille, en 
fonction de la profondeur, probleme deja tres discute dans les autres regions 
de la·, Mediterranee, on a choisi des stations de l 'expedition »Hvar«, ou les 
chalutages ont ete faits a de courts intervalles de temps. Ces operations ont eu 
lieu entre le 17. VII. et le 28. VIII. 1948 et ont porte sur 28 stations. Le nombre 
des individus analyses s'elevait a 1764. 

Les r esultats montrent que, au large, il n'existe pas de relation entre la 
profondeur et la taille du poisson: entre les station n°5 11 et 110, la difference 
de profondeur etant de 108 m, la taille poisson a ees deux stations etait cepen­
dant presque la meme (tabl. 35) . 

La repartitions des Rougets de pleine mer d 'apres la taille mont,re que, 
d'une fa~on generale, leur taille y etait plus petite que dans les canaux de 
l'Adriatique orientale moyenne. On y a trouve difficilement des specimens de 
12 et de plus de 21 cm. 

Les resultats acquis s'accordent avec les observations de Z e i (1949). Au 
cours de ses recherches sur les cotes orientales de l'Adriatique, cet auteur n'a 
pu constater aucune relation entre la taille du Rouget et la profondeur. Ces 
resultats expliquent les observations de cet auteur, a savoir que taille du Rouget 
du canal de la Neretva est inferieure a celle etablie dans les autres canaux. 

š c a c cin i (1947), par contre, sur les cote occidentales de l'Adriatique, 
trouve une augmentation de la taille du Rouget en fonction de la profondeur: 
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Fig. 39. - Polygone de iirequence de la taille des Rougets utilises pour l'etude de 

l'age et de la oroi,ssance. 

TABLEAU 35. - Disitu:-.iibu1liioin de la taitLle des RoUJgets en fo111e:tlion de la prof0111deur 
(17. VI.I. - 28. VIU. 1948) . 

Tiaille Taille 
Staition Da,te PirofondeU[' modale moyoo111e 

no m n cm cm 

1 21. VIII. 48 33 26 14,5 15,7 
6 24. VIII. 48 60 58 13,5 14,2 

11 25. VILI. 48 60 79 13,5 13,8 
7 25. VIII. 48 66 39 12,5 13,5 
8 18. VITI. 48 68 30 15,5 16,2 

19 17. v:m. 48 68 22 17,5 16,5 
13 17. VIII. 48 71 23 12,5 12,9 
10 18. VIII. 48 72 20 15,5 14,5 
12 23. VII. 48 75 22 12,5 14,2 
26 24. VlI. 48 75 76 13,5 13,9 
1-8 23. ViII . 48 77 41 12,5 13,1 
17 23. VII. 48 80 35 12,5 14,1 
21 26. VHI. 48 80 107 13,5 13,9 
86 1. vrrrr. 48 88 111 13,5 14,4 
25 24. vI,r. 48 89 39 13,5 13,5 
29 15. VHI. 48 93 65 13,5 14,2 
31 23. VII. ~ 95 82 11,5 13,5 
32 26. VII. 48 100 39 13,5 13,6 
33 25. VIi. 48 106 90 14,5 14,2 
30 16. VIII. 48 110 46 15,5 14,6 
76 31. VII. 48 111 26 15,5 15,4 
38 22. VII. 48 113 158 12,5 13,2 
39 26. VH. 48 115 107 13,5 14,4 
75 2. VIII. 48 H5 22 15,5 15,5 
41 28. VI.U. 48 130 36 12,5 13,9 
45 22. VII. 48 135 38 12,5 13,8 

110 17. VII. 48 168 288 13,5 14,2 
40 25 . VII. 48 181 39 15,5 15,7 
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»La distribuzione batimetrica e strettamente legata non tanto all'eta, quanto 
alle tlimensioni raggiunte in quelo tlato momenta«. • 

B e rt ran (1942) et W i r s zub s ki (1953) intliquent 14,46 cm comme 
valeur moyenne de la taille tlu Rouget tlans les eaux d'Israel. D'apres W i r s­
zub s ki, la taille motlale est de 13,77 et meme de 12,90 cm. Cet auteur men­
tionne aussi que la taille tlu poisson croit en fonction tle la profontleur et que 
la limite de la longueur tlu Rouget a ete de 24 cm pour les femelles et de 1 7 cm 
pour les ma.les. 

A k y uz (1957) donne 20 cm comme taille limite tlu M. barbatus des eaux 
d 'Iskenderun. 

A n a n i a d i s (1 949) demontre que la taille du M . barbatus, en mer Egee, 
varie avec la profondeur. 11 mentionne, comme taille limite 24,5 cm pour les 
Rouget femelles et 17,5 cm pour les ma.les. 

Bou g i s et Mu ž ini ć (1958) ont defini la taille limite du Rouget, qui 
est de 20 - 21 cm dans les eaux de Split (Adriatique orientale moyenne), pour 
les ma.les et de 25 cm pour les femelles (nos observations ont montre une taille 
limite de 20 cm pour les ma.les et de 26,4 cm pour les femelles). 

En Mediterranee occidentale, Bou g i s (1952) souligne que la taille du 
M. barbatus des eaux de Banyuls s/M croit avec la profondeur. Comme taille 
moyenne, in indique 25 cm pour les femelles et 20 crn pour les ma.les . 

A n dre u et R o d r i g u e z - Rod a (1951), fixent la taille limite du M. 
barbatus des c6tes de Castell6n (Espagne orientale) a 24 cm. P 1 a n a s et 
V ive s (1956) mentionnent la taille limite de 21 cm pour les femelles et de 19 
cm pour les ma.les, avec une taille modale de 12 cm pour les deux sexes. La 
taille moyenne etait de 11 ,9 cm pour les ma.les et tle 13,3 cm pour les femelles. 
D'apres P 1 a n a s et V i v e s, la taille du Rouget presente une grande irregu­
larite par rapport a la profondeur. 

Conclusions 

1) La taille du Rouget dans les canaux de l 'Adriatique orientale moyenne 
est toujours plus elevee et montre une amplitude plus large que dans le eaux 
ouvertes (7 - 26 cm dans les canaux, contre 10 - 22 cm au large). 

2) La taille du Rouget dans les canaux au Sud de l'ile de Hvar est, en 
general, inferieure a celle trouvee dans le canaux au Nord de cette ile. D'une 
fac;on generale, la taille du Rouget du canal de Split presente une valeur inter­
mediaire entre celle du Rouget des canaux situes au Sud de l'ile de Hvar et 
celle des canaux situes au Nord de cette ne. 

3) Les fluctuations mensuelles dans la composition de la population de 
Rougets, d 'apres la taille, sont moins accentuees dans les canaux aux stations 
plus eloignees des regions d'origine de la migration des jeunes. Ces regions sont 
situees a proximite des c6tes, des embouchures des fleuves. Pour l'Adriatique 
orientale moyenne, la plus importante de ees regions est le canal de la Neretva 
(station n° 9) . 

4) La repartition du Rouget d 'apres la taille, dans les localites sur lesquelles 
ont porte les observations, est, vraisemblablement, determinee par trois facteurs: 
a) la migration des jeunes des c6tes vers le large; b) la migration du Rouget, 
en particulier des specimens de grande taille, vers les lieux d 'une profondeur 
de 50 - 85 met; c) l'apparition du poisson apres la periode d 'atresie . 
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La date de l'arriveee des jeunes, dans toutes les localites, depend de l'eloig­
nement de la region d'ou ils viennent. C'est pourquoi les jeunes effectifs 
apparaissent plus t6t dans les eaux interieures que dans les canaux exterieures 
et les eaux ouvertes. Leur migration est a sens unique, de la cote vers le large. 

La migration des reproducteurs est imputable a la fraie (avril, mai, juin). 
Sur les aires de profondeur favorables a la ponte, le poisson se concentre venant 
de deux directions : des c6tes et de la haute mer. 

Le comportement du Rouget pendant la periode d'atresie (aout et sep­
tembre) n 'a pu encore etre explique. 

5) La repartition du Rouget d'apres la taille, en fonction de la profondeur, 
est tres irreguliere, tant dans les canaux qu'en pleine mer. 

6) D'une fa!;on generale, la taille du poisson dans les canaux se rapproche 
de celle notee par Bou g i s (1952) dans le golfe du Lion et elle est plus elevee 
que sur les c6tes de Turquie, d 'Israel et les c6tes orientales d'Espagne. 

4. Repartition des Rougets d'apres l'age 

La connaissance de la repartition d 'apres l 'age est d'une importance capitale 
pour l'etude des populations de poissons. C'est pourquoi on a pense qu'il y avait 
interet a presenter une image preliminaire de la repartition des Rougets, d'apres 
l'age, dans eaux de la Dalmatie moyenne. 

Materiel et methodes 

On s'est servi tlu materiel utilise pour la determination de l'age et de la 
croissance du Rouget, soit 1811 exemplaires, dont 1149 du canal de Split (station 
n° 1) et 662 de Maslinica (station n° 3), peches en 1959, 1960 et 1961. La figure 
39 represente le polygone de frequence de leur taille. L'age a ete determine au 
moyen des ecailles et des otolithes selon le procede expose dans le chapitre sur 
la determination de l'age et de la croissance du Rouget. L'age a ete enregistre 
selon B ii c km a nn (1929). Les jeunes dont les ecailles et les otolithes en 
traduisaient pas encore d'arret de croissance etaient englobes dans le groupe 
O, ceux qui avaient accompli la premiere periode de croissance et etaient entres 
dans la seconde, etaient consideres comme appartenant au groupe. I et ainsi 
de suite. 

Resultats et conclusions 

Sur la figure 40 sont reportees les donnees sur la repartition des Rougets, 
d'apres l'age, dans le canal de Split et a Maslinica. 

Dans la region sur laquelle ont porte les recherches, on a identifie sept 
groupes d'age (fig. 41 et 42). Au-dessus du groupe VI, il a ete impossible de 
determiner l'age avec certitude. 

Dans le canal de Split les groupes I et II ont damine pendant toute la 
periode; les autres groupes etaient representes, meme les groupes V et VI. 

Dans les parages de Maslinica les groupes I, II et III dominaient, tandis 
que les groupes O et IV etaient peu nombreux et les groupes V et VI a peu 
pres inexistants. 
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Ces resultats concordent avec les constations qui decoulent de l'analyse de 
la repartition tlu Rouget, d'apres la taille, a savoir que les jeunes Rougets 
passent leur premier hiver dans les canaux avant de gagner la pleine mer. Les 
gros specimens sejournent aussi de preference dans les fonds qui conviennent 
a la pante, c'est-a-dire dans les canaux a des profondeurs de 50 a 85 m. Ces 
constations expliquent le nombre minime de Rougets tlu groupe O, ainsi que 
des groupes IV, V et VI pres de Maslinica. 

5. Coefficient de mortalite totale 

Etant donne l 'importance des recherches sur la dynamique des populations 
des poissons d 'interet commercial nous avons tente de faire une etude de la 
mortalite tlu Rouget, bien que le materiel recolte n'ait pas ete suffisamment 
abondant pour autoriser des conclusions d 'ordre general. 

On a determine les groupes d'age de 1814 exemplaires de Rougets, ma.les 
et femelles , provenan,t tlu canal de Split et de Maslinica, captures entre le 31. 
III. 1959 et le 4. V. 1960. 

Nous n'avons pas dispose des donnees necessaires pour la distinction de la 
mortalite naturelle tlu Rouget et de la mortalite tlu a la peche. 

La frequence de chaque groupe d 'age est reportee sur une echelle semi­
-logarithmique (fig. 43) . 

Le coefficient de mortalite totale est d 'apres Bar a nov (1918) 

logn11 - Iogn v1 2,73320 - 1,6026 
K= - - ---= -~----=0,64 

0,434 (tvr - t11) 0,434 (6 - 2) 

K = coefficient de mortalite totale 
n = nombre d'exemplaires 
t = age 

Ce coefficient (0 ,64) est un peu plus· eleve que celui trouve par A a se n 
et A k y ti z (1956) pour le golfe d'Iskenderun. 

Conclusions 

• Les etudes de l 'oecologie tlu Rouget (Mullus barbatus L.) effectuees sur le 
materiel que nous avons recolte de 1959 a 1961 dans les eaux de l'Adriatique 
orientale moyenne, ainsi que sur le materiel recueilli par les membres memes 
de l'Institut d'Oceanographie et de Peche de Split dans la haute Adriatique 
(fig. 1) en 1948 et 1949 (expedition ►►Hvar«) et dans les canaux de l 'Adriatique 
orientale moyenne (tabl. 1, fig. 2) en 1957 et 1958 ont montre ce qui suit: 

1. Les jeunes Rougets n 'ayant pas encore passe leur premier hiver ont une 
taille modale tota}.e de 9,5 cm en septembre, 10,5 cm en octobre, 11 ,5 cm en 
novembre et 12,5 cm en decembre. L'arret hivernal de la croisance commence 
en fevrier et se prolonge jusqu'en mai. 

2. On a discerne sur les ecailles tlu Rouget deux types d'anneaux: des 
~nn.e.aux plies et des anneaux d.iscontinus . (fig. 3). Les deux premiers anne~.ux 
appartienent au premier type. Ils correspondent probablement aux deux mi-
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Fig. 41. - Ecailles des grnupes d 'age I, II, III, IV, V et VI. 
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grations du Rouget: vers les petits fonds c6tiers et des eaux cotieres vers de 
plus grandes profondeurs. L'arret de croissance hivernal est vraisemblablement 
a l 'origine des anneaux discontinus. 

3. On a trouve une difference evidente de croissance entre Rougets ma.les 
et femelles, ees dernieres croissant plus rapidement, et cela des leur premiere 
annee d 'existence (tabl. 2). Ceci est en accord avec les resultats obtenus par 
d'autres auteurs (tabl. 3). 

4. La relation entre la longueur et le poids chez le Rouget obeit a la 
formule P = a Ln. On a calcule que n = 3,05225 pour les exemplaires jusqu'a 
15,5 cm inclus et n = 3,26242 pour ceux de 16,5 a 23,5 cm inclus (fig. 13). Le 
rapport poids/ longueur chez le Rouget est le meme pour ma.les et femmelles , 
en activite sexuelle ou en repos sexuel. 

Bou g i s (1952) a obtenu des resultats semblables pour le Rouget tlu golfe 
du Lion. 

5. L'indice ponderal (facteur de condition) a montre de basses valeurs 
durant les mois d'avril a juillet, c'est-a-dire pendant la periode de maturation 
rapide et de pante, et des valeurs elevees d'aout a fevrier (fig. 14). 

6. Le facteur de condition tlu Rouget dans la baie de Kaštela presentait 
une valeur plus elevee que celle de ce poisson dans le canal de Split (station 
n° 1); elle etait la plus basse a Maslinica (station n° 3), (tabl. 5 et 6). 

7. Les ma.les ont probablement deux sortes de cycle sexuel, comportant 
chacun trois phases. 

Chez les ma.les jusqu'a 14 cm de longueur (age de trois ans) on trouve un 
cycle sexuel annuel avec une phase de reproduction, en mai, juin et juillet, 
une phase d'epuisement, en aout et septembre et une phase de maturation 
commenc;ant en octobre avec un maximum en avril et mai (fig. 16). 

Chez les ma.les ages de plus de trois ans existe, vraisemblablement, un cycle 
sexuel biannuel avec une phase de reproduction, de mai a decembre, une phase 
d'epuisement, en janvier, fevrier et mars, et une phase de maturation qui 
commence en avril, dure toute l'annee, et atteint son apogee en avril et mai 
de l'annee suivant (fig. 17). 

Les femelles presentent toujours un cycle sexuel annuel avec quatre phases: 
la pante, de la mi-avril a la mi-juillet ; l'atresie, de la rn.i-juillet a la mi-sep­
tembre; la maturation lente, de la mi-septembre a fin mars et la maturation 
rapide au cours du mois d'avril (fig. 18). 

8. On a trouve une taille moyenne a la premiere maturite sexuelle de 10,5 
cm pour les ma.les et de 12 cm pour les femelles (tabl. 10 et 11) . L'age corre­
spondant a cette taille rn.oyenne est un an pour les deux sexes. 

9. Le Rouget s'alimente pendant toute l'annee (fig. 23). Le contenu de sa 
poche stomacale etait peu abondant en fevrier et mars. Chez les femelles il a 
ete tout le long de l 'annee plus volumineux que chez les ma.les. 

10. Le Rouget se nourrit d'especes appartenant aux Lamellibranchia, Cru­
stacea et Polychaeta (fig. 24); les autres elements ne sont pas representes dans 
sa nourriture ou y sont tres rares. En ni.ai et juillet sont principalement repre­
sentes les Lamellibranchia, alors que dans la periode novembre-fevrier les 
Polychaeta et les Crustacea dominent. 
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Fig. 42. - Otolithes des groupes d 'age I, II, III, IV, V et VI. 
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11. Parmi les LameUibranchia, Pecten hyaUnus et Syndesmia alba jouent 
surtout un role essentiel dans la nourriture du Rouget (tabl. 14-16). Parmi les 
Crustacea, sont particulierement importantes Apseudes latreillei, Cymodoce 
truncata, Anchialina agilis, Nika edulis et Ebalia cranchii; parmi les Polychaeta, 
Sternaspis scutata et Nephtys hystricis (tabl. 14-16). 

12. Une difference dans la composition tlu contenu stomacal semble exister 
entre ma.les et femelles (tabl. 12 et 13) . 

13. On a etabli une difference qualitative dans le contenu stomacal tlu 
Rouget entre la baie de Kaštela et le canal de Split, d'une part, et Maslinica, 
d'autre part (tabl. 14-16). 

14. Lophius parvipinnis, Raja clavata, Trygon pastinaca, Galeus canis, Zeus 
faber et Merluccius merluccius se sont averes comme des predateurs tlu Rouget, 
jeune et adulte. 

15. Contrairement a des opinions etablies sur une relation entre la distribution 
tlu Rouget et la nature tlu fond, on a trouve ce poisson tant sur les fonds vaseux 
que sur les fonds sableux (fig. 26 a et b). 

16. Aux profondeurs superieures a 200 m , on rencontre tres peu de Rougets. 
on en trouve peu egalement entre 150 et 200 m tabl. 19). Les fonds jusqu'a 150 
m se sont averes etre les plus rentables pour la peche tlu Rouget. 

17. Les captures les plus abondantes tlu Rouget ont ete effectuees sur la 
station n ° 10 et les plus faibles sur la station n° 2 (fig. 2 et 27). 

18. La peche tlu Rouget n'est pas rentable en juillet, aout et septembre 
(phase d'atresie) (fig. 27) ; elle est la plus abondante de novembre a fevrier, et 
meme en mars. D'avril a juin la peche est rentable entre 50 et 85 m de pro­
fondeur (profondeur favorable a la pante). 

19. La proportion des sexes tlu Rouget a varie dans d 'assez larges limites 
(le rapport numerique M/F a oscille entre 0,32 et 2,55) tabl. 20 et 21)*) . Aucune 
regularite saisonniere n'a ete enregistree dans ees fluctuations (tabl. 20 et 
21, fig. 28 i 29). 

20. Le nombre des fernelles dans les canaux de l'Adriatique orientale moy­
enne etait superieur a celui des ma.les (rapport M/F = 0,78), (fig. 30). Par contre, 
au large de l'Adriatique, le nombre des fem.elles etait inferieur a celui des ma.les 
(rapport M/F = 1,26). Pour toute la region soumise aux investigations le rapport 
M/F etait de 1,12. 

21. On a constate une nette predominance des femelles dans les eaux 
cotieres les moins profondes (tabl. 22 et fig. 31). 

22. La taille modale, de meme que la taille moyenne, ont ete - pour tous 
les lots analyses - plus elevees chez les femelles, le fait etant tlu au dimor­
phisme sexuel quant a la taille (tabl. 23 et 24, fig. 32-34). Ce dimorphisme 
a . une influence - en cas de disproportion des sexes - sur la composition 
des lots d 'apres la taille. ' 

23. D'une fa~on generale, la taille tlu Rouget etait plus grande dans les 
canaux qu'en haute mer (tabl. 25-34, fig. 35-38). De plus, Ja taille dans les 
canaux situes au Sud de l'ile de Hvar etait inferieure a celle notee dans le 
canal de Split, et cette derniere encore plus basse que dans les canaux au 
Nord de l'ile de Hvar. 

*) U.ne excep.1:iLo:n de 5,63 ,a ete 1Jr:ouvee. 
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Fig. 43 . - Logarithmes de frequence des groupes d'age des Rougets provenant du 
canal de Split des parages de Maslinica (1959-1961). 
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24. Les fluctuations mensuelles de la composition des lots de Rougets , 
d'apres la taille, etaient moins accentuees dans les canaux aux stations plus 
eloignees de la region d 'ou migraient les jeunes vers des eaux plus profondes 
(tabl. 25-34, fig. 35-38). 

25. La distribution du Rouget, d'apres la taille, a revele que le Rouget 
se livrait, probablement, a deux especes de migration: la migration des jeunes 
de la cote vers le large et la migration des adultes vers les canaux a des 
profondeurs de 50 a 85 m en avril, mai et juin (phase de ponte). 

On a observe aussi la disparition, suivie d'une reapparition tlu Rouget en 
aout et septembre (phase d 'atresie) dans toutes les localites. 

26. La repartition tlu Rouget, d'apres l 'age, a indique sept groupes d 'age 
(fig. 40). 

27. Dans les canaux bien que les groupes d 'age I et II dominent, les 
autres y ont aussi une signification, meme les groupes V et VI (fig. 40) . En 
haute mer dominaient les groupes I , II et III, alors que O et IV y etaient rares, 
et les groupes V et VI a peu pres inexistants. 

28. Le coefficient de mortalite totale du Rouget calcule selon la methode 
de Bar a nov (1918) a ete : K = 0,64 (fig. 43). 
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EKOLOGIJA TRLJE (MULLUS BARBATUS L .) U ISTOČNOM JADRANU 

Zeid H a'i dar 

Institut za oceanografiju i ribarstvo, Sp/it 

Universite de Damas, Faculte des sci.ences, Syrie 

KRATAK SADRZAJ 

Istraživanja ekologije trlje blatarke (Mullus barbatus L.), izvršena na 
materijalu sabranom u srednjem dijelu istočnog Jadrana u godinama 1959-
-1961, te na materijalu što su ga, u otvorenom Jadranu (sl. 1) u 1948. i 1949 
(ekspedicija »Hvar«) i u kanalima srednjeg dijela istočnog Jadrana (tab. 1, 
sl. 2) u 1957. i 1958, sabrali sami članovi Instituta za oceanografiju i ribarstvo 
u Splitu, pokazala su ovo: 

1. Mlade trlje koje još nisu prošle prvu zimu dostižu modalnu totalnu 
dužinu od 9,5 cm u rujnu, 10,5 u listopadu, 11 ,5 u studenome i 12,5 u pro­
sincu. Zimski zastoj rasta počinje u veljači i traje do svibnja. 

2. Na ljuskama trlje pojavljuju se dva tipa prstenova : savijeni i preki­
nuti (sl. 3) . Prva dva su savijena. Oni vjerojatno odgovaraju dvjema migra­
cijama trlje, tj. migraciji prema plitkim obalnim vodama i od tih voda prema 
većim dubinama. Prekinuti prstenovi određeni su vjerojatno prekidima rasta 
za vrijeme zime. 

3. Nađena je uočljiva razlika rasta između mužjaka i ženki trlje : ženke 
rastu brže od rn.užjaka, i to od prve godine života (tab. 2) . To se slaže 
s opažanjima drugih autora (tab. 3). 
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4. Odnos između dužine i težine trlje se ravna po formuli : P = a Ln. 
Izračunat je n = 3,05225 za primjerke do 15,5 cm dužine uključivo i n = 
= 3,26242 za primjerke od 16,5 cm do 23,5 dužine uključivo (sl. 13). Odnos 
između težine i dužine trlje isti je za mužjake i ženke, kao i za spolno aktivne 
i neaktivne primjerke. 

Bou g i s (1952) je dobio slične rezultate kod trlje Lionskog zaljeva. 
5. Težinski indeks (faktor kondicije) pokazao je niske vrijednosti u mje­

secima travanj-srpanj, tj, u periodu brzog sazrijevanja i mriješćenja, a visoke 
vrijednosti u periodu od kolovoza do veljače (sl. 14). 

6. Faktor kondicije je pokazao višu vrijednost kod trlje u Kaštelanskom 
zaljevu nego kod one u Splitskom kanalu (postaja br. 1), a najmanju kod one 
u području Maslinice (postaja br. 3), (tab. 5 i 6) . 

7. Mužjaci vjerojatno imaju dvije vrste spolnog ciklusa od kojih svaki 
ima tri faze. 

Kod mužjaka do 14 cm dužine (tri godine starosti) postoji godišnji spolni 
ciklus s fazom razmnožavanja u svibnju, lipnju i srpnju, fazom iscrpljenosti 
u kolovozu i rujnu, te fazom sazrijevanja, koja počinje u listopadu i dosiže 
maksimum u travnju i svibnju (sl. 16). 

Kod primjeraka starijih od tri godine postoji vjerojatno dvogodišnji spolni 
ciklus s fazom razmnožavanja od svibnja do prosinca, fazom iscrpljenosti u 
siječnju, veljači i ožujku, te fazom sazrijevanja koja počinje u travnju, traje 
čitavu godinu i dosiže maksimum u travnju i svibnju iduće godine (sl. 17). 

Zenke imaju uvijek godišnji spolni ciklus s četiri faze : mriješćenje, od 
sredine travnja do sredine srpnja, atrezija, od sredine srpnja do sredine rujna, 
sporo sazrijevanje, od sredine rujna do konca ožujka, i brzo sazrijevanje u 
mjesecu travnju (sl. 18). 

8. Nađena je srednja dužina kod prve spolne zrelosti od 10,5 cm za muž­
jake i 12 cm za ženke (tab. 10 i 11). Starost koja odgovara toj srednjoj dužini 
iznosi jednu godinu za oba spola. 

9. Trlja se hrani čitave godine (sl. 23). Sadržaj želuca bio je malen u 
veljači i ožujku. Kod ženki on je bio čitave godine veći nego kod mužjaka. 

10. Trlja se hrani vrstama iz grupa Lamellibranchia Crustacea i Poly­
chaeta (sl. 24) ; ostalih elemenata n ema u njenoj ishrani ili su veoma rijetki. 
U svibnju i srpnju ima uglavnom Lamellibranchia, a u periodu studeni-veljača 
prevladavaju P olychaeta i Crustacea. 

11 . Od Lamellibranchia osobito Pecten hyalinus i Syndesmia alba igraju 
bitnu ulogu u ishrani trlja (tab. 14-16). Od Crustacea su osobito važne Apseudes 
latreillei, Cymodoce truncata, Anchialina agilis, Nilca edulis i Ebalia cranchii, 
a od Polychaeta Sternaspis sculata i Nephtys hystricis (tab. 14-16). 

12. Čini se da postoji razlika u sastavu sadržaja želuca između mužjaka i 
ženki (tab. 12 i 13) . 

13. Nađena je razlika u sastavu sadržaja želuca trlje između one iz Kašte­
lanskog zaljeva i one iz Splitskog· k anala s jedne strane te one iz Maslinice s dru­
ge strane (tab. 14-16). 

14. Lophius parvipinnis, Raja clavata, Trygon-pastinaca, Galeus canis, Zeus 
faber i Merluccius 1nerluccius pokazale su se kao grabljivice prema mladim i 
odraslim trljama. 
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15. Suprotno mišljenju o odnosu trlje prema prirodi dna, ona je nađena i na 
muljevitom i na pješčanom dnu (sl. 26a i b). 

16. Na dubinama od preko 200 m ima vrlo malo trlja, a malo ih nalazimo 
i na dubinama od 150-200 m (tab. 19). Dubine do 150 m najrentabilnije su za 
lov trlje. 

17. Najbolje lovine trlje bile su ostvarene na postaji br. 10, a najslabije na 
postaji br. 2) sl. 2 i 27). 

18. Lov trlje nije rentabilan u srpnju, kolovozu i rujnu (faza atrezije) (sl. 27) ; 
on je najbogatiji u periodu od studenog do veljače, pa čak i u ožujku. Od travnja 
do lipnja lov trlje je rentabilan na dubinama od 50 do 85 m (dubina povoljna 
za mriješćenje). 

19. Odnos između spolova trlje kolebao je u dosta širokim granicama (brojni 
odnos mužjaci/ženke kretao se između 0,32 i 2,55) (tab. 20 i 21)*). Nije zabilježena 
sezonska pravilnost u tom kolebanju (tab. 20 i 21), (sl. 28 i 29). 

20. Broj ženki u kanalima srednjeg dijela istočnog Jadrana bio je veći od 
broja mužjaka (odnos mužjaci/ženke) bio je 0,78) , (sl. 30). Naprotiv u otvorenom 
Jadranu broj ženki bio je manji od broja mužjaka (odnos mužjaci/ženke bio je 
1,26). Za cijelo ispitivane područje odnos mužjaci/ženke bio je 1,12. 

21. Nađeno je izrazito prevladavanje ženki u obalnim najplićim vodama 
(tab. 22 i sl. 31). 

22. Modalna dužina, kao i srednja dužina bila je u svim analiziranim lovi­
nama veća od ženki, a to je posljedica spolnog dimorfizma s obzirom na dužinu 
(tab. 23 i i 24, sl. 32-34). Taj dimorfizam utj eče, u slučaju disproporcije spolova. 
na sastav lovina prema dužini. 

23. Općenito je dužina trlje bila veća u kanalima nego u otvorenom moru 
(tab. 25-34, sl. 35-38). štoviše, dužina u kanalima južno od otoka Hvara bila 
je mapja nego u Splitskom kanalu, a ta je opet bila manja nego u kanalima 
sjeverno od otoka Hvara. 

24. Mjesečna kolebanja sastava lovina trlje s obzirom na dužinu bila su 
manja u kanalima na postajama koje se nalaze dalje od područja s kojih migrira 
mlađ prema većim dubinama (tab. 25-34, sl. 35-38). 

25. Raspodjela trlje prema dužini pokazuje da ona vjerojatno vrši dvije 
vrste migracija: migraciju mlađi od obale prema pučini i migraciju odrasle ribe 
prema kanalima na dubine od 50 do 85 m, u travnju, svibnju i lipnju (faza 
mriješćenja) 

Zapažena je i iščezavanje i ponovno pojavljivanje trlje u kolovozu i rujnu 
(faza atrezije) na svim lokalitetima. 

26. Raspodjela trlje prema starosti pokazala je sedam grupa starosti (sl. 40). 
27. Iako su u kanalima dominirale grupe starosti I i II, ostale su grupe 

također bile značajne, čak i grupe V i VI (sl. 40). Na otvorenom moru su domini­
rale I, II i III grupa ; grupe O i IV bile su rijetke, a grupe V i VI gotovo se i nisu 
pojavljivale. 

28. Izračunati koeficijent ukupne smrtnosti trlje po Bar a nov oj metodi 
(1918) iznosio je K = 0,64 (sl. 43). 

•) Nađen je jedan izuzetak od 5,63. 
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L1 12 13 14 ~ 16 L7 

Wirszubski (1953) 0o~ 4 1 Iarail " 9,42 ll,27 13,03 15,06 0bservations directe11 et 
~ 10,72 13,66 16,35 18,~ 21,40 22,95 mensurations sur les otolithe& 

N !1 m a n n (1955) IskendelMI. a' 9,3 10,4 ll,4 Mensurations sur les 6caillea 
9 10,1 11,7 13,l 

N!lmann (1955) I11tamlNl a" 9,4 !l.ensurations sur les 6ca1lles 
9 10,., 13,0 15,3 

A na n 1 a d 1 s (1949) Mer Eg6e o 9,0„ 12,31 14,37 15,32 16,00 
9 9,95 13,47 16,82 18,37 19,81 21,07 21,87 22 , 50 

S C a O C 1 n 1 (1947) Mer Adriatique, <I 12,63 17,47 20,42 22,31 23,32 24,19 24,88 25,50 Fano 9 12,71 20,26 23,94 25,93 27 ,04 27,93 28 ,66 29,34 Mensur,itions sur les 6cailles 

B O U g i B et Mu ž i n 1 6 (1958) Mer Adriatique, <I 14,9 16,0 16,7 17,7 Mewrura tions sur les 6cailles 
Split 9 18,0 18,9 20,4 21,s 

B O U g i B et Mu ž 1 n 1 ć (1958) ller Adriatique, J 10-11 0bservations direoteo Split ~ 12-147 

B o u g i s (1952) Banyuls s/M a 10,0 14,5 16,5 17,5 Mensurations sur les ~cailles 
9 12,0 17,5 20,0 21,1 

p l V i, e et S a, a u (1955) Ct>te đ'Espagne <I 10-11 14-15 Mensurations sur les 6oaillee ana s, s 
9 12-13 16-17 

p l et V 1, e a (1956) octe d'Espagne ci 9,32 15,21 a na s 
} 11,55 17,31 Mensurations sur les 6cailles 

Suau et V 1, (1957) 0t>te d'Espagne 10,0 12,0 0bservations directes e 11 
~ 11,0 14-,15 



Date 

19. II. 1959 

31. III. 1959 

8. V. 1959 

15. V. 1959 

28. V. 1959 

8. VII. 1959 

22. VIII. 1959 

13. IX. 1959 

20, X. 1959 

24, XI. 1959 

12. I. 1960 

Tableau 7. - Cycle sexuel du Rouget male (C. S. = oanahcules semiruiferes; C. E. = canaJ. effer€1Ilt; 

Stati,on 
il10 

1 et 3 

1 

Baie de 
Kaštela 

1 

1 et 3 

1 et 3 

1 ert 3 

1 ert 3 

1 

1 et 3 

1 et 3 

11 

34 

21 

15 

22 

65 

64 

50 

29 

28 

78 

50 

Sgio. = spermato,g,oniJes; Scy. spemnatocytes; Sti. = spe.rimatiides et Szo. = spermatozoides). 

'Dahlle 
cm 

12,6-19,1 

11,0-17,0 

10,8-17,5 

11,6-15,8 

9,9-17,5 

10,9-17,0 

11,3-17,8 

12,8-17,1 

12,1-lH,4 

7,4-18,2 

13,1-18,3 

Analyse macro,sc,opiqrue des testicules 

Chez les eX1emplai1r,es jUJsqu'a 14 cm de !.ongueur ;LLs occu­
penrt plus de la mo:iitie de ,1,a oavite viscer.aile et 1a vasculra­
riJsatiion est forte. Chez les ~ndi•v1Ldus mesuraint p1'us de 
14 cm, certaiins presentent un develo,prpement mtnimal, 
d'autres sont bi,en deve1o,ppes. 

Chez des ind,Lvldus mes111rant j,usqu'a 14 cm -ils occu1Pent 
presque to111te la cavite v:i\Scerale. Chez ceux qui restent 
cer,tains onrt un devel,Qppement mi,n1mal, d'autres s,o:-;t bien 
developpes. 

Chez les speoimen:s jusqu'a 14 cm, i1s presentent un deve­
Lo1ppement maxirrnal et u,ne tetinte d 'U111 bLanc laiiteux ; J.,a 
vasoulariJsatiion est bien deve1oppee. Certains des aiutres 
01!1Jt un devel-oppement •maximal. d'autres sont ,peu deve­
lo,p[Pes. 

Chez les ex·emplai:res j1usqu'a 14 om, ils presentent un de­
ve101ppement maximal et sous simple II)res•sfon 1ai,s,se,nt oou-
1er de la laitance. Chez ceux qui restent, oertains ,o,nt atte­
:i;n,t un maxiimum de de.veloppement ,aiv,ec sperme f.Luent, 
d 'autires sont pe,u deve1oppes. 

T.ous .presenten,t le meme aspect que le m011s p,recedent. 

Chez les .il!1Jdiv,i,dus mes1U1ran1t j,usqu'a 14 cm, 1i,lis occupent lie 
t i,ers de la cav1ite v~sce,riale et emettent du sperme fluent. 
Chez ceux q,ui restent, certai111s ,ocou,pent torute la cavli.te 
vi1Scerale et contiennent du sperme fluerut et les a,u'bres oc­
cupen t un tiers de 1a ca>v"ite visce.rale, 

Chez le.s exempLair·es j,usqu'a 14 om, leur develo,ppement 
est IITI!i:rnirrnal. Chez ceux Qllli r,estent ; c-er.tai,ns sonrt; bie;n de­
v,elo,ppes avec sperme fluen,t , d'.autrr-es ocoupent le tter:s de 
1a caviM v,iscerale. 

Tous presenrtenrt: le meme asipeot que le mois prr-ecedent. 

Chez les &pecumens jusqu'a 14 om ils sont II)eu developpes, 
taindis q,ue chez oeux qui ;restent, cerbains occupent la moii,tie 
de la cavite viscerale et omtien,nent du sperme fLuenit, aLorrs 
que les ,autr•es n'en possedem.t ,pas. 

Chez l,es exempć1a1k,e1s jusqu'a 14 om i1s ocou,penrt le itie.rs de 
la caJVlLte iVli!scerale, ma:iis la v,aisculair:iJs,atiJon esrt; :peu deve­
lo,ppee; al-or,s qu,e chez ceux qui restent, certai.J1s occupent 
le 1ieirs de la caviite viscemale et o0111tbi-ennent du spe1001e 
f,Luent et Les autres qru:i occupent la moitie de ta caviiite vLs­
cera1e 111'en possedenit pais. 

Chez l!es iind:ivid:u1S ju;squ'a 14 cm, i,1s occupent la moLtie de 
1a oav,irt;e v-Lscerale, maiJs la v.aisculariisati,o,n est faiible, ai1oI's 
que chez ceux qui restent certaLns monrtirent un deveLoippe­
me111t minimal et les autres occupenrt; plus de la moi,tie 
de la cavi,te v,iscera-le. 

Analys•e mi,orosco,pique des testioules 

Une seule oouche margma1e de C. S. g-or,ges de Sgo. e,t 
de Scy. Tous les autres C. S. av-ec paro~s ,relachees ne 
co,n,tiennent que des Sz;o. de densiite dive:rse. Certains 
C. S. <5ont viides (1phase d'epui:sement) . C. E. g,o,rige de 
Szo. 

Oouche margi,nale de C. S. conten,aint des Sg,o. A cote 
d'eux C. E. avec Scy. Les autres C. S. ne sont remplis 
q,ue de Szo. de dens.hte diverse. C. E. gorge de Szo. 

C. E. goirge de Sz;o., p,res de h1:i quelques C. S, avec 
par,oi:s diis1tendues gorges seulement de Szo. T,ous les 
autres C. S. prr-esentent divers degires de la SiPerimato­
ganese. 

C, E, rr-emphl <le Szo., tout a cote de lu1i 5 a 6 c-01Uches 
de C. S , 11emphes seulement de Sz;o,. de densite diverse. 
Les au,tres C, S. j,usqu',au bord prese:n;tent t01Us 1es sta­
des de la spermaroogenese. 

Les coupes prresenternt le meme ,aispeot que le m,o,1s [Pre­
ceden t. 

Une seule oouche ma11gi:nale de C, S, cont•enant des 
Sg•o.; des Scy, et dres Sti. Tous les auitres C. S. sont 
pleiins de Sgio. dre den1Sliite di,vense. C. E . garge de Sz;o. 

C. E. av,ec Szo. Pire.s de 1ui q1uelques S, C, ne o011Jten,a,n.t 
que peu de Szo. T,ous les autres C, S . prr-esenitenrt di-vers 
stardes die Ja ,sipemmatog,enese. 

Une seule oouche marrg:Lnale de C, S, o0111tenain,t des 
S~o., des Scy. ,ert; peu de Sti. T-ous les autres C. S. sont 
g,orr,ges seulemen:t ide SZiO. de densrl.te diverse. Cootarl:ns 
C. S. so1nt vJidieis. 

C. E. p-1,ein de SZiO., ,prr-es de ce1UJi-ci quelques c01Uche,s 
de C. S. gorges seulement de Szo. Les autres C. S. rpre­
s,entenrt tous les stades sl\lccessifrs de la spennatogenese. 

Les o01Upes i!)Tesentent le meme aspeot qrue oell,es des 
exemp1aires du 20. X. 1959. 

Pas de ooiUpe mi,orasc,cw'ique. 



Date 

19. II. 1959 

14. III. 1959 

5. IV. 1959 

21. IV. 1959 

24. IV. 1959 

8. V . 1959 

28. V . 1959 

9. VII. 1959 

22. VIII. 1959 

13. IX. 195~ 

20. X. 1959 

25. XI. 1959 

12. I. 1960 

Sta:ti,on 
no 

1 et 3 

3 

1 et 3 

1 

1 

Baiie de 
Kaštela 

1 et 3 

1 ert 3 

1 et 3 

1 et 3 

1 

1 et 3 

1 et 3 

n 

28 

15 

46 

4 

23 

18 

56 

64 

63 

14 

23 

67 

64 

Tableau 8. - Cycle sexuel du Rouget Femelle 

'Baille 
cm 

10,0-17,0 

20,0-19,5 

11,4-22,0 

.Analy,se maor,osoapique des ovaii,res 

Un seU'l exempla:i:re etaiiit iilII1ffia1mre. T= J.es a:utries Oillt 
des ovakes rO'Uges 01U il1oses occupant -une faiLble p.arti.e de 
la oavite vri.scerale. 

Les ovaires ont legerement augmente de volume, tout en 
c,onservant le meme aspect q.ue Jie mois precedent. 

Chez 1es indi,v,idus plus gra:nds, Les ,ovaires occupent ;pres­
que 1a moitie de la cavite viscernle ; dJs sont ,par,tie11ement 
ou totalement pointiilles de blanc. Les •aubres ovaiires =.t 1e 
meme aspecit que le moitS .p;recedeDJt. 

(voir la description de l'ovogenese dans le texte) . 

.Analyise mLcmosoop.ique des ovaires 

Oocytes all.l staide A, sall.lf quelques ,uns au stade B . Les 
lamelles f.olliculaiires des ov,aiires sont bLen discemaibles. 

Certa:iins oocytes s•ont au stade A, d'autres au stade B. 
Les Lam.elles follioulaii,I'les des ovaires sont bien discer­
nabLes. 

Chez 1,es rilndividus p[us ,grainds :les oocytes sont au 
stade A, B et C; chez ies ,autres aiux stades A et B 
seu!Lernen t. 

---------------------------------------
15,0-18,0 

15,0-22,6 

12,7-22,7 

11,9-20,0 

12,7-20,0 

13,5-21,4 

14,1-19,8 

8,2-23,5 

10,3-24,0 

10,7-20,5 

Ch e z trolis exem1PLaires, les ,ovaii,res 1s,o:nt entierement per­
semes de points ib:lanos; un seul ,p11"es1en:te des !?)rai1I1S ,train,s­
lucides s,ur fond ip.a.Lntiille de b1ainc. 

Chez un seul ~ecimen :les ovailres •sont depoU1rV1u:s de ,grai.iru; 
!Jrainsluo:ides. Chez les autres dls occll.lpen,t entiereme:nt la 
cavlrte v.Lscera1e et monitmrut des graiim; tirarnsludides siur 
fo1nd ,po1Lnti'1le de bJianic. 

'Dous les ovaiiJl!"es ont •ait1Jeint 1eUJr devcloppement maxim.aJ. 
avec graiin:s trail1!Sllucides suir fond poilntiNe de blanc, et 
emetten,t s;p.ontanement Les oeuf,s. • 

Le.s ov,aiires ,onrt 1e mem,e aispeot que ceux du 8. V. 1959. 

Chez •les aindlivddus prus grands, 1es ovau«:1es, b:ien q:ue moins 
deveJioip;pes eit pJ,u:s r ,elache.s que ceux du mois de maii•, mon­
tr,ent encore ooujoms des ,g,railns tl.'ain5l.ucides. Pairmi il.es 
aiutr,es, oerta'hllJS ont des ,ov,aiiires j ,aunatr-es relaches p,ointil­
les de b1ancs, d'autries des OIV'a:iTes ,petits de teLnte r,01see 
avec poonts blancs a pei,ne dusoe11naibLes. 

Che,z tmi:s exemp!aiiir~s les ovaiiJr,es presen<tetrut des p,odnits 
bLanos, che.z 17 les 01VailI1es sont f1asques et ,po'iinrtillies de 
blanc, ert chez 43, i!L.s 1Siont roug,es ,ou r ,oses, sains poiiJnts iblanc·s 
a,ppairenrts. 

'Dvoils 1ilndli•vidus ,cmt des ovan.reis 11asques pOlintiJ.les de bl.anc, 
chez Le.s autr,es, les ova:ires pres,entent un developpement 
mi1nilmal; lils sont teinit:es ein. r,osee. 

Deux in.di,vidus e;taiernt !iJinmatur,es, Les auitres aivaient des 
ovaiir,es iroses ou roug.es, a dev,e1oppemen:t min1iJmal, sa!Il's 
tr.ace de ,p10Jntul1age bla,nc. 

Quaitire eXiempiLaliir,es ,immatures, les aru1lres ay,an,t Le meme 
a,spect qiue oeux du mo1Ls precedent. 

Cinq ex,emplaires timrna,tmes les aUJtres presentanit le meme 
aspeot que ceux du 20. X. 1959. 

Pas de 0001Pe mi,c,r-o1scqp1ique. 

Pais de aO'Upe miJc,r,osc,opiique. 

Sur 1es ooupes, Les o;vaai'r,es presentent toUJs les stades 
S1Uocessifs de l'oog,enese. Certains f.olLi,oules sont v.ides. 
Les 1ame11es f,o,lliculaires des ,ovai1res 1111e sorut p1UJs tres 
vlsilb1es. 

Les coupe,s pres-e111'tenrt 1e ,meme a:spect q:ue ce11es dll.l 
8. V. 1959. 

Chez iLes ex,emplatlires de (Pe!Ji,te taiille on ;pe,ut sl.IDJVII'e 
l '•ap,pairJ,1Ji0111 d'atresde. On irenoon,tre des oocytes a toos 
,Les stades. Certaiilns occy,te,s se :sont desoirganise.s et sont 
envarus par detS phag,ocytes. Les 1ame1les fto11iculai.res 
des oivaiJl!"es sont disoern,aib~es. 

Les 01V1a:iires se '1mouivent dans ,1a iphas.e d'atTesie pwu,s ou 
moi111'S acceleree. 

Les coU1Pes presenrtenrt 1e meme a:s,pect que Le mois pre­
cedent. 

T,Cl'UJS les oocytes sonit au stade A . Les laimelles :fi01l1ilcu­
l'81irr"es des ,oivaiires son,t ,bien Vli-silb1es. 

Les oou,pes ,ont 1e meme asiPect qUJe ,oe11es du morus pre­
cedent. 

P,as de coupe micr,osooprl.que. 



TABLliU 14. - Composit1on du OC1'111enu s11amaoal des Rouge118 des 4oux sexe11 cap~s entre le 5.v.1959 et le 15.m,1960. dana le oanal de Spllt, 
( .l • pl\18 de 1a 11101W du cantenu stCDaC&l.i B = entre le quart et la moitiedu con1'el\u stomaoal). 

15.Vl9:?CJ, 28 • v,19;9, 8 ,2zVII,lt!22 • 22,VIII,li!22z ~~• IX•ia21 201 x,m~• 2!2.XI,1~2• l,g. I,~60. 1~. IIf,;ffi.: !~• III,1~601 

:rpe.- Prido- !r~".' Pr do- Appa- Pr do- Appa- pi;< o- , Ai,pa- Pre o- lfpe.- o- X~- IFr. o- A~Pl- t' do- l~pa- A~- Pr3 o-
E11~oes et groo.pes t1011 lllinance ifl) iCl'I minance ,o rition minance ~%) rition minance ~%} xltian minanoe ~) r tioo minanoe r2 ti011 mlrnt1e ~} tion minance ~} tion minance i2 t1on !!13:nance 'i) 

(%) I (") I (f,) I (%) I (%) I (") I (%) (%) I (%) I (") I 

Elphidium crispum (L.) 4,2 6,6 12,5 7,1 16,7 2,3 6,4 5,6 6,3 
Sternaspis sculata (Ranzani) 2,1 2,9 6,6 4,3 1,4 11,~ 3,9 5,4 12,9 1,6 11 11 12,5 4,5 12,8 16,l 16,7 8,3 e,3 3,2 
Nephtys hystricis Mcintosh 14,6 14,7 2,6 2,9 4,3 4,7 6.8 8,6 l0,6 8,1 5,4 15,9 12,1 5,6 1,6 2,9 
Syllis spongicola Grube 
Polychaeta ind~termin~es 75,0 2,9 5,9 52,6 2,9 73,8 3,9 5,3 48,6 3,1 1,6 50,0 6,3 59,l 14,3 91,5 35,l 16,2 77,3 33,3 9,1 66,7 16,7 16,7 96,8 52,9 2,9 
Polichaeta total 85,4 17,6 8,8 53,9 10,0 1 94 76,3 7,9 10,5 65,7 9,4 l,6 61,l 18,8 63,6 22,9 97,9 59,5 21,6 

~
,5 45,5 9,1 66,7 25,0 25,0 96,8 55,9 2,9 

Euterpina acutifrons Dana 14,6 14,5 23,8 8,6 13 ,6 14,9 ,5 27,8 47,6 
Clytemnestra rostrata Brady 2,1 
Corycaeus sp, _, 
Copepoda ind~termin~es 
Cythere sp. 1,3 1,4 16,7 2,3 6,4 3,2 
Tanais sp. 
Apseudes latreillei M, Edw, 22,9 55,3 7,1 42,5 1,4 97,l 20,3 12,5 100 37,5 12,5 40,8 2,9 2,9 25,5 2,7 31,8 3,0 38,9 44,4 
Gnathia maxillaris Mont. 2,9 ll,1 5,6 
Eurydice sp. 4,5 8,5 2,3 6,3 
Cymodoce truncata Leach 45,8 8,8 60,5 22,9 18,6 33,8 ll,8 11,8 15,7 3,1 6,3 5,6 4,5 2,9 2,9 5,S 
Rocinela damnoniensis (Leach) 2,3 2,9 
Ichnopus taurus A, Costa 11,l 2,9 
Leucothoe pachycera Della Valle 5,0 16,7 2,3 
Eusiroides sp, 2,1 3,8 1,3 4,5 17,0 22,7 6.1 9,1 27,3 8,3 8,3 9,5 2,9 
Amphipoda ind~termin~es 22,9 17,l 51,3 35,7 50,0 22,7 2,9 2,9 37,0 22,7 16,7 36,5 
Cuma scorpioides Mont. 18,8 28,9 46,3 64,3 4,7 66,7 29,5 34,0 22,7 22,2 25,4 
Anchialina agilis G,O,Sars 12,5 2,6 8,8 21,4 4,7 11,1 79,5 37,l 8,6 7?,3 5,4 8,1 65,9 9,1 6,1 27,8 25,4 2,9 
Gastrosaccus lobatus Nouvel 29,5 3,0 16,7 22,2 Z,9 
Lophogaster typicus M, Sars 2,3 ?,l 2,7 
Crangon vulgaris F. 5,7 3,1 4,5 2,9 2,9 4,8 
Crangon cataphractus Oliv. 1,4 4,5 2,9 2,9 
AlEheus ruber Costa 

2°~5 Ni a edulis Risso 10,4 2,9 11 18 2,9 2,9 17,5 3,9 3,9 7,1 4,7 5,6 6,3 8,6 8,6 3(3,3 21,6 8,1 34,l 22,2 12,1 50,0 66,7 8,3 15,9 17,6 2,9 
Galathea intermedia Lilljeb, ~.1 2,7 

7,9 Ebalia granulosa M. Edw 14,6 2,9 7,9 5,0 1,4 5,6 2,3 2,1 2,3 16,7 
Ebalia cranchii Leach 2,6 1,3 2,9 1,6 
Portunus depurator L, 2,1 2,1 
Megalopa de Portunus 

5,9 8,8 93,4 25,7 96,8 18,l 88,9 75,0 16,7 93,7 23,5 8,8 Crustacea total 93,7 28,6 15,8 100 28,l 31,3 100 37,5 18,8 97,7 62,9 31,4 9p,7 35,l 16,2 90,9 45,5 27,3 
Bulla utriculus Brocchi 6,3 10,5 1,3 1,4 
Leda fragilis Chemnitz 

11,8 32,9 
?,l 

8,3 49,2 20,6 Pecten hyalinus (Poli) 72,9 35,3 71,l 14,l 88,8 51,3 9,2 71,4 37,5 9,4 77,8 43,8 31,3 22,7 14,3 2,9 311-,0 2.7 52,5 9,1 44,4 
Cardium paucicostatum B. Sowerby 25,0 42 1 1 5,7 4,3 17,5 7,1 J,l 
Syndesmia alba (S, Wood,) 68,7 38,2 5,9 64,5 25,7 5,7 41,3 23,7 14,5 40,0 25,0 3,1 2,3 ,8 2,7 4,8 
Lamellibranchia total 97,9 73,5 17,6 96,l 64,o 24,3 99,8 76,3 23,7 88,6 62,5 12,5 77,8 43,8 31,3 25,0 14,3 2,9 5~, l 5,4 52,3 9,1 44,4 8,3 54,0 20,6 
Ophiuroidea 

5,4 Ommatostrephes sagittatus (V6rany) 4-,3 
1 , 6 Box boops Bp. (larves) 

Merluccius merluccius (L,) , (larves) 1,3 
Gadidae (larves) 2,1 2,9 1,3 
Larves de poissons ind6termin6es. 1,3 4,3 



TABLEAU 12. - Compoa1tion du cm.tenu stomaoal dea Rougets m!les cap~e■ entre le 15.V 1959. et le 15. IIl 1960. dans le canal de Spllt. 

(.A. • :s,J.us de 1a II01ti6 du contenll stanacal; B • entre le quart et 1a mo1ti6 du ca::itenu stcmacal 

12.V, 122:i!s 28.V.1222• s.2.vrr,1222• 22.vrrr.1222. 20.x.1222, 2~ • .ia 1922• 
Appa- PrMo-

~
pa- Pr6do- .A.ppa- PrMo- Appa- Pr6do- ~ri- PrMo- Alga- PrMo-Es~ces ■t group■a rition minanoe i!l tion m.inanoe ~Đ ntia::i m.inance ?) rition m.inance i) ion minance i) r ion m.inance '1(2) c,o I (%) I (%) I c,) I (%) I <%) I 

Elphidium crispum (t.) 12,5 5,4 21,6 7,l ,,a 15,4 
Sternaspis sculata (Ranzani) 5,4 8,8 3,6 ,,8 
Nephtys hystricis Mcintosh 6,3 8,3 3,6 4,0 
Syllis spongicola Grube 
Polychaeta ind6termin6es 75,0 35,1 62,2 2,9 39,3 57,7 10,5 100 85,7 
Polichaeta total 81,3 8,3 35,l 67,6 2,9 8,8 46,4 4,0 61,5 10,5 100 85,7 
Euterpina acutifrons Dana 12,5 18,9 27,0 14,3 15,4 15,4 
Glytemnestra rostrata Brady 6,3 
Gorycaeus sp. -
Gopepoda ind6termin6es 

2,? Gythere sp. 3,6 3,8 7,? 
Tanais sp. 
Apseudes latreillei M. Edw. 
Gnathia maxillaris Mont. 

6,2 32,4 3,1 37,8 2,9 100 36,0 16,0 
3,6 

38,5 5,3 23,1 

Eurydice sp. 
Gymodoce truncata Leach 68,8 16,? 78,4 37,5 25,0 35,1 
Rocinela damnoniensis (Leach) 

7,? 23,l 
n,a 14,? 14,3 12,0 7,7 5,3 5,3 

Ichnopus taurus A. Gosta 
Leucothoe pachycera Della Valle 8,1 3,8 
Eusiroides sp. 7,7 15,4 

-Amphipoda ind6termin6es 25,0 18,9 54,l 25,0 23,l 30,8 
Guma scorpioides Mont. 37,5 40,5 51,4 78,6 12,0 26,9 61,5 
Anchialina agilis G.O.Sars 10,8 10,7 4,0 ?6,9 42,l l0,5 53,8 28,6 
Gastrosaccus lobatus Nouvel 
Lophogaster typicus M. Sars 3,8 
Grangon vulgaris F. 10,7 8,0 3,6 5,3 
Grangon cataphractus Oliv. 3,6 3,6 5,3 
Al~heus ruber Gosta 
Ni a edulis Risao 6,3 8,1 3, 1 8,1 2,9 3,lo 4,0 11,5 5,3 7,7 
Galathea intermedia Lilljeb. 7,7 14,3 
Ebalia granulosa M. Edw 18,8 8,3 16,4 5,4 3,8 7,7 
Ebalia cranchii Leach 5,4 
Portunus depurator L. 6,3 -: 
Megalopa de Portunus 

100 8,3 16,7 97,3 37,5 ?;1,7 94,6 11,8 20 ,6 100 4-0,0 52,0 lOO 63,2 21,l 84,6 14,3 ?8,6 Grustacea total 
Bulla utriculus Brocchi 6,3 16,4 2,7 3,6 
Leda fragilis Chemnitz 7-7 
Pecten hyalinus (Poli) 100 75,0 8,3 91,9 37,5 28,1 97,3 79,4 11,8 78,6 56,0 4,0 26,9 26,3 30,8 
Gardium paucicostatum B. Sowerby 25,0 51,4- 12,5 6,3 21,6 3,6 7,7 
Syndesmia alba (S. Wood,) 37,5 8,3 8,3 45,9 12,5 10,8 5,9 3,8 7,7 14-,3 
Lamellibranchia total 100 83,3 8,3 100 62,5 34,4 97,3 85,3 11 ,a 82,l 56,0 4-,0 30,8 26,3 53,8 14,3 
Ophiuroidea 
Ommatostrephes sagittatus (V~rany) 
Box boops Bp, (larves) 

(larves) 2,7 Merluccius merluccius (L.), 
Gadidae (larves) 2,7 
Larves de poissons ind~termin~es. 2,7 10,7 

12.I.1260, ;!:2,Il, 12601 l21III,l2601 
Appa- Pre<io- ma- Pr6do- Appa- PrMo-
rition minance ~) ion minance I) rition lllinance ft!~ 

{%) I (%) I (~) I 

8,l 

15,0 

85,0 46,2 15,4 66,7 50,0 lOO 62,5 
85,0 46,2 15,4 66,7 50,0 100 62,5 
30,0 33,3 45,9 

2,7 

5,4 

40,0 7,7 33,3 49,5 

8,1 
16,? 

8,1 

10,0 7,? 2,7 6,3 
20,0 33,3 43,2 
25,0 66,7 35,l 
70,0 15,4 7,7 16,7 24,3 6,3 

6,3 35,0 16,7 24,3 

2,7 

20,0 15,4 7,7 33,3 100 5,3 6,3 6,} 

5,0 33,3 10,8 
2,7 

90,0 38,5 23,1 83,3 100 - 91,9 10,3 lB,8 

65,0 15,4 50,0 - 37,8 25,0 

65,0 15,4 50,0 - 2,7 
40,6 25,0 



TABLEAU 1:,. - Oompooition du contenu stan:i.cal des Rougets femelles cap~s entre le 15. V 1959. et le 15. III 1960. dana le cans.l de Split, 

(A „ plus de la moitU du contenu staziaca.1 ; B = entre le quart et 1a moit1e du contenu atomacal). 

l:ž1V, l2:ž2• w.v.1222- 8.2.vrr.1222, 22.vrrr, 1229, B. IX,l'.;1,22• 20. X,1959, 
Es~a et groupes Arpa- Prido- Appa- PrMo- Appa- PrMo- Appa- PrMo- Appa- PrMo- Appa- PrMo-

:r tion ~ance ~l rition m1nance i2 rition minance ~2 rition minance i2 rition minance ~%2 rition minance i2 
(l') (%) I (%) I (%) I (%) I (%) I 

Elphidium crispum (L.) 7,7 4,7 7,1 16,7 .-
Sternaspis sculata (Ranzani) 3,1 4,5 12,8 7,9 2,6 16,3 7,l 2,4 19,0 2,6 11,1 12,5 5,6 
Nephtys hystricis Mcintosh 18,8 18,2 5,1 5,3 4,8 5,1 16,7 18,8 
Syllis spongicola Grube 
Polychaeta ind6termin6es ?5,0 4,5 9,1 

~
,2 5,3 83,? 4,8 9,5 54,B 5,1 2,6 50,0 6,3 6l,l. 18,8 

Polichaeta total. 8?,5 22,? 13,6 8 ,7 18,4 2,6 83,7 11,9 ll,9 78,6 12,8 2,6 61,1 18,8 66,7 3'7 ,5 
Euterpina acutifrons Dana 15,6 10,3 20,9 4,8 11,1 
Clytemnestra rostrata Brady 
Corycaeus sp. 
Copepoda ind6termin6es 
Cythere sp. 16,7 
Tanais sp. 
Apseudes latreillei M. Edw. 31,3 76,9 10,1 46,5 95,2 10,3 10,3 l.00 37,5 12,5 44,4 6,3 
Gnathia maxillaris Mont, 2,4 11,1 
Eurydice sp, 
Cymodoce truncata Leach 
Rocinela damnoniensis (Leach) 

34,4 4,5 43,6 10,5 13,2 32,6 

Ichnopus taurus A, Costa 

11,9 9,5 16,7 5,1 2,6 5,6 
5,6 6,3 

Leucothoe pachycera Della Val.le 2,3 16,7 
Eusiroides sp, 3,1 7,0 2,4 
Amphipoda ind6termin6es 21,9 15,4 48,8 42,9 50,0 22,2 6,3 6,3 
Cuma scorpioides Mont. 9,4 17,9 41,9 51,8 66,7 33,3 
Anchialina agilis G,O.Sars 18,8 5,1 7,0 28,6 5,1 11,1 83,3 31,3 6,3 
Gastrosaccus lobatus Nouvel 
Lophogaster typicus M, Sars 
Crangon vulgaris F. 2,4 5,6 6,3 
Crangon cataphractus Oliv. 5,6 6,3 
Alkheus ruber Costa 
Ni a edulis Risso 12,5 4,5 15,4 5,3 2,6 25,6 7,1 4,8 9,5 5,1 5,6 6,3 33,3 12,5 18,8 
Galathea intermedia Lilljeb. 

12,5 4,7 2,4 5,6 Ebalia granulosa M. Edw 
Ebalia cranchii Leach 2,3 4,8 
Portunus depurator L. 
Megalopa de· Portunus 

90,6 4,5 4,5 89,7 18,8 26,3 97,7 19,0 16,7 100 20,5 17,9 100 37,5 18,8 94,4 62,5 43,8 Crustacea total 
Bulla utriculus Brocchi 6,3 - 5,1 
Leda fragilis Cheinnitz 

59,4 13,6 13,6 51,3 28,9 2,6 81,4 28,6 ?,l 65,3 25,6 12,8 77,8 43,8 31,~ 16,7 6,3 Pecten hyalinus (Poli) 
Cardium paucicostatum B. Sowerby 25,0 33,3 2,6 14,0 9,5 
Syndesmia alba (S, Wood.) 84,4 54,5 4,5 82,1 36,8 10,5 76,7 38,1 26,2 65,3 41,0 5,1 
Lamellibranchia total 96,9 68,2 18,1 92,3 65,8 18,8 100 61,9 33,3 92 ,9 66,7 17,9 77,8 43,8 31,3 16,7 6,3 
Ophiuroidea 
Ommatostrephes sagittatus (V~rany) 
Box boops Bp. (larves) 
Merluccius merluccius (L.), (larves) 

3,1 4,5 Gactidae (larves) 
Larves de poissons ind~termin6es. 

2:žsXI,1222• 12,I,12601 l2zII, l'.;160, l,2.III 1 l26Q, 
Appa- PrMo- Appa- Prido- Arpa- Pr~do- Appa- PrMo-
rition minance fJ!l rition minance ~N r tion minance i2 rition minance ~l 

(%) I (") I (%) I (%) I 

2,9 8,3 3,8 
17,6 20,0 25,0 10,0 10,0 7,7 5,6 
14,? 10,0 6,7 16,7 20,0 8,3 3,8 5,6 

88,2 23,3 20,0 70,8 25,0 5,0 66,7 20,0 10,0 92,3 44,4 5,6 
97,1 53,3 26,7 75,0 45,0 5,0 66,7 30,0 20,0 92,3 50,0 5,6 
14,7 12,5 25,0 50,0 

5,9 

26,5 3,3 20,8 41,7 42,3 
8,3 

. 2,9 4,2 3,8 

15,4 5,6 

10,0 10,0 6,3 17,6 33,3 10,0 41,7 10,0 19,2 
38,2 25,0 8,3 26,9 
23,5 20,8 11,5 
79,4 6,7 3,3 62,5 5,0 5,0 33,3 26,9 

25,0 5,0 16,7 19,2 
2,9 3,3 

7,7 

50,0 26,7 10,0 45,8 30,0 15,0 58,3 60,0 10,0 ,o,& 27,8 

8,3 3,8 

2,9 

100 40,0 13,3 91,7 5u,o 30,0 91,7 70,0 20,0 9G,2 33,3 

35,3 3, 3 41,7 5,0 41,7 10,0 65,'+ 15,7 

14,7 
50,0 3,3 L;l,7 5,0 41,7 10,0 

7,7 
69,2 16,7 

5,9 6,7 
3,8 
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